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“Or, en la même contrée se tr 
voient des bergers qui f er a 
nuit dans les champs, v 
tour à la garde de leurs tr 


à jé 
“Or Môrie, se levant, s'en alla en 
arande hâte vers les. montagnes -a® 
une #wille de: Juda.” 


er A 1% 

La Pb Ca APR IE 
“Un angé leur dppèrüt.et leur appor- 
ta la bonne -nouvelle :d'uné grande 
Joié pour tout le peuple 


‘Et. voilà qu'un ange du Seigneur 
se présenta devant eux, et une lu- 
mière divine les environna.'" 


1 fit le dénombrement 


tonts de toute la terre 


Joseph oussi monta dans la ville 
de Dovid qui est oppelée Bethiéem 


pour se 1oire ui e avec Morie n 


"T'Ef ceci sera pour vous le signe: 
vous trouverez un enfant enveloppé 
de longes et couché dans une erèche,"" 


Les bergers se dirent les uns qux 
outres: ‘’Passons jusqu'à Bethléern et 
voyons ce prodige qui est arrivé s 
se mirent en route 


+ er es mr 


D  ——— 


"La Vierge adorant l'Enfant-Jésus” 


, 1494-1534 


r le peintre Antonio Allegri, dit le C 


Magasin moderne de vêtements 
pour hommes, dames, enfants, etc. 


O 
4 
= 

om 
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o® 


Les bergers trouvèrent enfant 
couché dans une crèche et 54 . 
ternont,: ils l'adorérént 


Ouvert de 9 h. a.m. à 9 h. 30 p.m. 


398, avenue Taché St-Boniface 


Téléphone 207 696 


PAGE DEUX 


LA LIBERTE ET LE 


PATRIOT 


Winnipeg, Mon., 


23 décembre 1949 


"Les Variétés |” 
Françaises’ PAS DE JOURNAL 


d LE 30 DECEMBRE 
a CKSB 


L'émission spéciale de Noël, qui | 
passera en ondes le jour même de 
cette grande fête des chrétiens, | 
est confiée au talent du Dr J.-J! 
Trudel 

Le ler janvier 1950, les officiers | 
supérieurs des Chevaliers de Co- 
omb présenteront leurs voeïx à | 
a Chevalerie et aux membres de | 
eurs familles sur l'émission de 
ce jour qui sera rærémentée de 
musique de choix 


LA LIBERTE ET LE PA- 
TRIOTE ne paraître pas du- 
ront la semaine du 25 dé- 
cembre. Cette mesure a été 
prise dans le bur de permet- 


tre à nos employés de jouir 
des conges de la semaine des 
fêtes et de prendre ainsi un 
repos mérité. Nous avons 
voulu, de plus, nous confor- 
mer à la ligne de conduite 
adoptée par tous les autres 
hebdomadaires qui ne pu- 
blient que 50 numéros par 
année. 


Faites enregistrer sur un 
petit disque vos messages 
de Noël et du Nouvel An 
pour vos amis éloignés. 


National Recording Co. 


Lorsque deux partis se heurtent 


Compagnie conodienne-française dans une révolution, si l'on voit 
519, édifice Meintyre Winnipeg Hitomber d'un côté des victimes 
1 rues au nord du coin des rues précieuses, on peut gager que ce 

Portage et Main bparti finira par l'emporter maigre 


toutes les apparences gontraires. 
austérité intime ait pour 


J de MAISTRE. 
De Jacob Le 
sd aco Ivoile le sourire des lèvres et la 


di” 
de la parole. Qu'une indul- 


trace 
DENTISTE ence inépuisable envers les 
h fasse pardonner | 
£ ihommes lasse parcaonner ie Mmain- 
et Acssclls ÿ Îtien grave de la doctrige, l'appli- 
2e étage, édifice Time lcation intégrale à ma vie des 


Angle Portage et Hargrove |principes qui inspirent mon ame 


| 
Téléphone 928 319 — Winnipeg | 


Bureau $ Brandon: 
Editice Security, 10e rue 


Elissheth LESEUR. 


| NOTICE OF APPLICATION TO THE 
PARLIAMENT OF CANADA FOR A 
| PRIVATE BILL 
| Notice is hereby given that an Ap- 
| plication will be made to the Parlia- 
ment of Canada at the next or follow- 
ing ensuing session thereof for an act 
{10 incorporate a Compan under the 
name of ALBERTA NATURAL GAS 
COMPANY, for fhe purpose of côns- 
| tructing, owning and operating fas and 
oil pipeline systems, within Canada 
and without, and to exercise such other 
powers as may be necessary to accom- 
plish the aforesaid objects, subject to 
the provisions of The Pipelines Act 
and to any other pertinent statute 
DATED at Ottawa, Ontario, this 15th 
day of December, 1949 
CLARK ROBERTSOÏ“ 


Examen de la vue 
JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 
Optométriste et Opticien 
Tél. 927 850 — 926 749 
Zème étagh, éditice Hurtig 


264, avenue Portage 


Fermé le mercredi après-midi 
Ouvert toute la journée le saredi 


MacDONALD 
& CONNOLLY, 
Barristers, etc. 

58 Sparks Strect, Ottawa, Ontario, 
Solicitors for the Applicant. 1324 


The Western Savings & Loan Association 
Edifice Paris, Winnipeg, Man. 


au dessus de 24,000,000 


Président: R. D. GUY, CR, Vice-président: À. J. BROWN 
Directeur et gérant: W. S. R. WILSON 
Directeur et assistant gérant: À. G. FRASER 


BUREAUX: 


CALGARY : 221A—8e ave Ouest EDMONTON: 604, Edifice Agency 


SASKATOON: 407, Edifice Avenue REGINA: Editice MeCallum Hill 
BRAMDON: 1, Edifice Royal Bank 


Le choix du Père Noël 
en fait 


d'appareils 
électriques! 


Voyez-les 
Termes 


Voici des cadeaux qui sont à la fois attrayants et utiles! 
dons nos salles d'étalage à l'angle Portage et Kennedy. 
faciles de paiement, si désiré. 


Repasseuses automatiques Aspirateurs 


Asseyez-vous tandis que vous repassez. s : 

C'es ! ! G.E., à partir 

c'est si facil E Î v de ’ 

am - +5 de paies À de $ 84.50 
GLADIRON $134.75 EUREKA, à partir 
REPASSEUSE G.E,. 89.75 de $109.50 


Cireuses à parquets 


Easy, , . Royal, , . Johnson . . . General Electric 
À partir de $49.50 


HUMIDIFICATEURS 


Maintenez l'air dans votre maison humide et propre .,, 
bonnissex l'air sec et poussiéreux qui provient d'un chauffage 
ertificiel. Vous n'avez qu'à broncher l'appareil. 


pare pes G.E. et Dontreheess ; $29.50 


Duront les nuits froides d'hiver vous sentirez plus de chaleur avec une 


.… $44.00 
.… 54.98 


Fer à vapeur Silex, $22.95 


Couverture G. E, 
à partir de 


Cataplasme électrique 
à partir de 


i 
Autres petits apporeils que nous avons en montre dans nos salles: 


© fers à repasser © cofetières * ® chauffe-biberon 

© grille-pain © bouillaires © chaufferettes 

© ooufrien électriques © grille-sondwiches 

© cuiseurs d'oeuts s.4 , ont gd 
electriques cheveux 


Séries de lumières d'arbre de Noël . . . cou- 
ronnes et un vaste choix d'ampoules 
pour arbre de Noël. 


Choisissez ves cadeaux électriques à 


CITY HYDRO 


Téléphone 848 131 


Portage et Kennedy 


Traditions chrétiennes 
et familiales de jadis 


Par Fernand PORTER, O.F.M. 

Rares sont les peuples qui, à lis” (mangeant ensemble). 
l'instar du Canada d'expression] Le Christ a prononcé ses | 
française, ont la joie de voir leur |cours les plus importants, donné 
progrès culturel et moral reposer |ses plans d'orientation apostoli- 
sur les traditions chrétiennes et | que, à l'occasion de repas. A preu- 
familiales de première valeur.}ve, la dernière Cène, le discours 
Rien qui refrène mieux un fol sur la montagne qui suivit la mul- 
l'engouement de la nouveauté, rien | tiplication des pains, et, surtout, 
|qui garäntisse davantage un dé-|ce délicieux repas préparé par le 
veloppement fécond dans la ligne | Ressuscité lui-même, en pleine 
du passé. Dieu sait, avec quelles | nature, sur les bords du lac. Un 
infinies précautions Jes mères ef- | peuple sera toujours fort en pro- 
Ifectuent ‘les chadgements de | portion de la fidétité à ses repas 
nourriture pour jeurs bébés gran- Le famille. Qui dira les” pardens, 
dissants, et les vrais éducateurs, | les oublis d'injures et d'injustices 
|dans les réformes intellectuelles | que les repas de famille ont opé- 
et disciplinaires, les changements | rés; qui dira les amertumes, les 
nécessaires concernant la condui- | soupçons, les rancoeurs que les 
te, les manuels et les améliora- | visites de famille ont jeté dans 
tions de tout genre. À l'occasion |un complet oubli rédempteur, 
de cette Noël jubilaire du demi- | pendant les trois siècles de notre 
siècle que les étrangers nomment | vie intensément familiale? Dieu 
déjà le siècle du Canada, où notre | sait pourtant que notre habileté 
pays devient puissance interna- | normande, notre finesse d'Ile-de- 
tionale, il sera-salutaire de médi- | France et notre entêtement bre- 
ter sur les traditions chrétiennes |ton fournissaient, dans le quoti- 
et familiales de jadis, pour savoir | dien des jours, d'amples et de | 
en retirer des leçons de prudence} nombreux prétextes aux diffi- | 
contre les nouveautés nocives, des |cultés familiales, paroissiales et | 
leçons de sage discernement et | autres 
d'habileté, qui orientent, dans la! Repas de famille, visites de fa- 
ligne du passé, les habitudes nou- | milles. Au temps des fêtes, il! 
velles qui s'établissent chez tout | fallait aller voir, à tout prix, la | 
un peuple en plein essor de for-| maison, l'église paroissiale, les | 
mation comme le nôtre. anciens. Les jeunes pousses de-| 

Le terme anglaig de “Christ- | Vaient se rapprocher des racines. | 
|mastide”, le “Natale” italien | Le printemps, tout proche de l'hi- 
n'ont rien de notre appellation si | Ver, fait penser à la joie enivran- 
|optimiste: “le temps des Fêtes”. |te de goûter à la sève de l'érable. 
{Nombre de visiteurs, surtout fran- | Noël, le Jour de l'An, les. Rois, 
 çais et protestants, comme Brack, | doivent faire revenir les coeurs, 
Siegfried, Vattier, et autres, qui | surtout les jeunes coeurs à cette 
lont étudié le passé canadier, en | fontaine de‘ Jouvence que sont 
ont dit leur émerveillement: ne choses d'autrefois, les lieux 


|temps des fêtes, pour le Canadien, |enchanteurs des années d'enfan- 


om 


| $.65—Légende du 


_ Radio-Saint-Boniface 


CK«ss 
(1259 wiesd 
VENDREDI 2 DEC, 


Père Noël 
70-—Qu allons-nous 


14—Commentaire de 
nouvelles — Le 
Souchon 


SM—nouveiies 
B05—-Airs de Noël 
520-—L'Heurt 
Dominieale 
*w0--Nouvelles 


se m—Nou 4 veies P13-Les Fables 
05—Rendez-vous 125—Prière du Metin de Lafontaine 
des 745—Airs Musettes 9.30 Varietés 
510—Bulletin s0—-Nouveles francaises 
des agriculteurs 8 05—Intermède 100 Nouvelles — 
815-Un Hotume 815-Y'a d'la Joie 10.100 Canada! 
Péche 820—En rigolant 


LUNDI 26 DEC. 


745—Aiùrs d'opérettes 
vebes 
830-Caié Parisien ps æ 0 
s45— w-Nouve | die 
vu hou 9.10 Vogue et variété D mg mr en PA 
Le terméde 9.30=Le Club 145—Amérique latine 
D10-Ls Voix des Ménagères here 
o15 ee DR. 9 45—LA gps 5.05—Rendez-vous 
Five oses r t 
930— Trois de Québec | 950—Le Club des c18- Bates 
iuuv— Nouvelles Ménagères (suite) des agriculteurs 
y Le Exquse 10 nouveles 815—-Un Homme 
20—Nouvelies 1805—Nos plus et son Péché 
1 CANADA! belles vaises 8.3%—Radio Théâtre 
SAMEDI 24 DEC. | 10%6--Pour vous, sw—Nouvelles 
110— Ouverture | Madarne 9 05—Interméde 
7105-Réveille matin 11uy—Nouveles 910—La Voix 
1 ouvelies 1105—Concert léger du Québec 
115— Prière 11 su— Plus veaux disques 915-Concert léger 
du Matin 11 55— sur ls 930—Les aventures 
745—Airs musettes condition. des scientifiques 
s uy— Nouvelles routes iv ww Nouvelles 
805—Intermède 12.00— Nouvelles 1005—L'Heure Exquise 
815—Y'a d'La Joie L e 11.00— Nouvelles 
8.30—En rigolant \2186— Marché aux 1105-0 CANADA! 
au micro bestiaux—Horaire 
9v0— Nouvelles 1215-Nos experts au MARDI 27 DEC. 
910—Vogue et variété 
QE des tR20hanetnnettes on ratnement 
ménagères rançaises 
1u.00— Nouveles 1 4U— Nouvelles #.00— Nouvelles 
1005—Nos plus belles 107—Mutique de sieste 8.05—Rendez-vous 
vaises 125— Rapport du grais des trappeurs 
10.30— Arbre de Noël 130— Extraits d'epèrs 8.10— Bulletin 
ii Nouvelles 2 00—Nouveiles des agriculteurs 
1105-—Concert léger 205—Le Coin des 815—Un Homme . 
1130—Pius beaux disques Mélomanes et son Péché 
1:6— Rapport des routes 3.00— Nouvelles 8.30—Pat Pender et 
120u0— Nouvelles 305—Ranch 1250 ses Happyienders 
1215—Nos experts 400— Nouvelles , + sm das 
au clavier 405—Ranch 1250 -suite | ?95—Intermede 
12.30— Maestro 430—Menu musica) 910—Ls Voix 
musique svp 445— Radio du Québec 
10U— Nouvelles Sacré-Cueur 9.15—-Concert léger 
105—Musique de Sieste S00—Nouveiles 9.30—Don Quichotte 
125—Marche du erain 5.05—Le Forum Ecolier | {VU -Nouvelles 


130— Album des 


disques RCA 5.45—Le Forum écolier 
Victor 6U0u—Nouvelles 
200— Nuuvelles 


205—Le Coin des 
Melomanes 
2.30— L'arbre de Noël 
des Pee-Wee 
S0v— Nouvelles 
305—Ranch 1250 
400— Nouvelles 
405—Ranch 1250—euite 
430—Menu musical 
445—Causerie de 
l'Heure 


705-Carnet 


temps 


dominicaie 
5.00—Nouvetles 
6.05—Intermède 
515—L'heure de 


5.30— Yvan l'Intrepide 


6.05-Musique à ia carte 
525—Nouvelles 
630—Musique à la 
Carte (suite) 
1.0u— Nouvelles 


710—Mélodies à trois 


10.00— Nouvelles 

1005—L'heure exquise 

11.00— Nouvelles 

1105—Le manteau 
déchiré 


1005—L'Heure Exquise 
11.00—Nouvelles 
1105-0 CANADA! 


sort 

730—Let's Learn 
French 

#.06—Nouvelles 

8.05—Rendez-vous 
des trappeurs 

8.10— Bulletin 

des agriculteurs 


Social 


è 05—Intermède 


ARR 


| 


et 


Meilleurs voeux 
de 
Joyeux Noël 


Bonne et Heureuse Année 


à tous nos clients et amis 


Banque Canadienne Nationale 


540 bureaux au Canada 
Succursale à St-Boniface 


Sert 


de 


J.-H-N. LEVEILLE géront 


ne de 


| 
| 
Î 


Desserte du 
Précieux-Sang 


Voici le résultat de 
de cartes du 13 décembre: 


Prix de cinq mains: ler, Mile | 


O, Bourrier êt M. T. G, Cook; 2è- 
me, Mme E. McCarthy; 3ème, M. 
J. Magnan, Mme S. Tremblay et 
| Mme J. Rouillard; 4ème, Mme R. 
| Colette et Mile M.-A. Grandmont. 
| Prix d'entrée: Mme J. Desro- 
cher. 

Prix de pool: Mme KR. Collette 

| et Mme L. Blain. 

Prix de tirage: Mmes J.-L. An- 
dré, A. Robitaille, A. Jenoski, F. 
Courchène, H. Musso, O. Saulnier, 
B. Vaughan, MM. A. Roussin, A.- 
B. Fontaine, E. Law, Mx Susick, 
R. Moisson, R. Préjet, J. Tétreault. 

Donateurs: Mile Anna Leclerc, 
St. Boniface Hardware, Mmes H. 
Musso, J.-L. André, J.-R. Martin, 
E. Vandal, F. Rocher, D. Renault, 
À pére O, Gauthier, H. Pur- 
cell. 

Le comité s'excuse pour l'omis- 
sion involontaire des noms sui- 
vants dans la nombreuse liste des 
donateurs de la partie du 22 no- 


! 
| 


BERNIER et DENISET 


AVOCATS ET NOTAIRES 
Alexandre Bernier, C.R. 


| Louis Deniset, B.A., LL.B. 
la partie! 
| Lroit civil 


droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
règlements de successions 


NO 614, EDIFICE AVENUE 
| Tél. 926 914. 265. ave Portage. Winnipeg 


| Monnin & Graftton 
| AVOCATS et NOTAIRES 


| Chombre 4 

| Editice Banque Canadienne Nationale 

431, rue Main Winnipeg, Man. 
Tél. 927 348 


 REGNIER et MAGERA 


Avocats - notaires 
| Pratique générale du droit 


Ajustement de dettes et placement 
d'arsent sur fermes 


216 EDIFICE McINTYRE 
Téléphone 923 924 


A.-J.-H. DUBUC 


| AVOCAT ET NOTAIRE 


est l'arrêt dans la tâche rude et|ce, les personnages — fées et lu- 
tins — des années de rêve et de 


découverte. Jamais l'éducateur, le 
sociologue ne pourront évaluer à 


ardue que les jours égrènent 
|comme un rosaire interminable 
|où les mystères douloureux sem- 


l'immaculée 
5.30—Légende du 

Père Noël 
5.45—Les Sports au 

Cercle Ouvrier 
5.55—Prévisions — 


11.45—Messe de minuit 


DIMANCHE 25 DEC, 


1.00—Ouverture 
110—Résumé des 


s15-— Concert Véter vembre: La Parisienne, M. H.])185, ave Provencher St-Boniface 

ea d'Eschambault, Archibald Shop- Près de la [Psaque Canadienne 
nn von ing Centre, F, W. Woolworth Co. ationa]e 

10. Xe 6 Etde, Centre, F, W. Wooiworth Co, Bureau: 201 vi 7 lis 205 636 


10.05—L'Heure Exquise 


11 00—Nouvelles Plaide dans les Cours de Comté, Cour 


|se°en commun: ‘“coenantibus il- 


| 
} 
! 


blent l'emporter sur les joies et |leur juste valeur le rôle créateur 
les gloires. Durant les longues | du “temps des fêtes” dans la phy- 
préparations culinaires et les |Sionomie morale de notre groupe 
| “grands ménages”, les épouses et | ethnique, Longues préparations 
mères, par leurs invitations répé- | Culinaires dans la généreuse absti- 
|tées et leurs instances maternel- | nence des sêmaines d'Avent; veil- 
Îles et toutes féminines, font lever |lée de Noël, avèc, chez les fem- 
la pâte des coeurs pour que tous | MES: mères et filles, la numéro- 
les enfants soient là pour Noël et|tation lente, silencieuse, pleine 
les Fêtes. C’est la messe de mi- | d'esprit de foi des 1,000 avé, pour 
{nuit qui ouvre le temps de festi- | l'obtention d’une parmi trois grà- 
vité. Mgr de St-Vallies avait ces toujours sollicitées pour la 
mandé d'assister en famille aux | Valeur chrétienne d'âmes chères; 
messes des dimanches et fêtes. messe de minuit, messe de l’auro- 


À ce même Noël qui témoigne re avec ces cantiques qui font 
du rachat de la-nature et de l'és: pleurer lorsque nous les enten- 


prit chrétien d'un renouveau où dons sur une terre étrangère ou 
in-autnière. la bonté 1 élan loin de la petite église paroissiale; 
& lle Ar mis j'étais réveillon, visites et repas de fa- 
Canadien entrait dans le temps mile; visiie de monsieur Lo curé | 
des fêtes. La terre, au solstice|°* du margulilies, quétéde l'En° 
d'hiver fait alors comme un arrêt tant Jésus; bénédiction paternellé 
pour reprendre sa course avec du chef de famille et souhaits du 
plus d'élan, de jeunesse et d'es- jour de l'an avec cette finale qui 
| poir. Ce sera, pour l'homme, le dit bien la tonalité des fêtes: “et 


| temps des bons repas, des réjouis- le Paradis à la fin de vos jours”. 


. + L L£ L 
sances où la religion exercera Léuiiards «té de SOUS dnS 
comme une influence secrète sur : é 


les vertus familiales et individuel | *P801SSeS, des problèmes TR rp 
les. Des plaisirs très purs devien- sats de la de pendant ces trois 
nent une partie de la vie, comme PASS D'OR ques Pere dé- 
une récréation des forces vives, robade, Lts engourdissement ange 
grâce à la vérité qui éclaire et|pie", Un re d'ème pris par 
tempère, de son halo d'éternité, | °° 1nC1VIQus, en groupes fami- 
les plaisirs qui voudraient pren- are 7e os cé euouhe 7e 
dre la place de l'esprit de joie. rude 1 chrétienne de chaque 

Alors que tout dans la liturgie jour; tous les coeurs se le disaient: 


parle d'idéal, de fraternité pour Bonne, sainte ét heureuse an- 


te À ée, et le Paradis à la fin de vos 
les hommes, de paternité de Dieu, SR A # : 
d'esprit filia] chez le fidèle, ima- | 2°" : Le ‘parois, famille ‘des 


* x familles, la maison paternelle, le 
|ges et sentiments remplissent les : do 
ul sensibles d'émotions qui ee mile, ont ana durant 
| éveillent dans le subconscient tout entité politique; nermis:à ls géné- 
ce que les leçons maternelles ou ration La pe de faire ph à 
sacerdotales de la petite enfance d'amour, le diviri acorocha Ag" 
|y ont accumulé de puissance évo-|s ne, euire ja génération at a- 
[trie rene chève dés vieillards, et la géné- 
Le réveillon qui suit la messe ration montante des tout-petits 
{de minuit est comme le début de 11 où et rÉGRS vas Pr gro 
ices repas de famille où l’abon- js ‘Un Sinon il Aire “ha 
dance des mets, la joie pétillante tierté de la*parenté, une ra és: 
|des yeux, l'humour de l'esprit, la mission dans la foi Hlohee 1 
|vivacité des ‘lèvres créent cette aitechemant aù eve où là ris ”ég 
bee mens pr. qui dilate tion qui porte ns Pre a vie 
Iles âmes et les élève à un très) . 7". : ï 
| haut diapason de fraternité, Deux me ep a ee 
|mots évangéliques nous disent la |;, ph ef en nos ps 
recette du Maître pour dévelop- vets la génération de’ ceux 2 
|per la fraternité d'âme, l'esprit touchent déjà à leur récom Énoe 
| de coopération pour une entrepri- La tradition est un. dépôt As vrË 
jet la vie chrétienne, d'après l'A- 
‘— |pôtre consiste à s'exhorter mu- 


tuellement; elle n'est pas qu’'indi- 

LE SERVICE PUBLIC viduelle, mais pe bn, ae 

DU CANADA communautaire. Elle doit jouer 

d de un double rôle: rôle conservateur 

eman en même temps que celui d'être 

Un INGENIEUR DES ROUES || un principe actif de progrès, elle 
AERIENNES, $4,140-$4,740, Ed- 

monton. 


doit conserver en développant, 
et développer en conservant. La 

Des ADJOINTS ADMINISTRATIFS 

JUNIORS, 52,580, Ottawa. 


- 


[es 


vie canadienne de jadis a toujours 
été, silencieusement mais sûre- 
ment, une montée vers le Paradis 
de la fin des jours, grâce à la com- 
munauté d'êmes entrevue par 
nombre de coutumes paroissiales 
et familiales dont celles du temps 
des fêtes sont comme le joyau le 
plus riche, le ferment le plus actif. 
1 (Notre Temps) 


Des PREPOSES À LA REPARA- 
TION DES MACHINES DE BU- 
REAU, $1.15 par heure, Ottawa. 


Les détails et les formules’ de de- 
mande peuvent être obtenus aux 
bureaux de la Commission du ser- 
vice civil, aux bureaux du Service 
national de placement et aux bu- 
reaux de poste 


’ : 2 : : . + | 
À l'occasion de le saison des Fêtes, il nous fait plaisié {| 


de souhaiter à tous nos amis et clients un 


4 
4! 
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GENE GAUTHIER 
Photographe 


Joyeux Noël et une 
Bonne et Heureuse Année 


NI NNT NN TEN NET 


489, rue Giroux St-Boniface, Man. | 


| exercer certains droits sur À 


guay et V. Hamel. 
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Chronique 


Au Pgo vom “Mémoires du 
Dr J.-0, Lambert’ lundi on pré- 
sentera “Un Noël d'Espérance”. 
L'espérance est au coeur de tous 
les hommes. Elle l’est aujourd'hui 
au coeur d’une blonde jeune fille, 
qui vogue vers le Canada, sur un 
cargo où se retrouvent quelques 
assagers qui rentrent au pays. 
Hedwies vient des rivages bru- 
meux du nord de l'Europe; elle 
espère retrouver 
à Montréal son 
fiancé qui, plus 
heureux qu'elle, 
à pu s'échapper 
d'un camp de 
dépatriés, l'an- 
née dernière... 
Ecoutez ce ré- 
cit captivant ex- 
trait des ‘“Mé- 
moires du Dr J.- 
. Lambert” le 
lundi 26 décem- 
ER. bre à CKSB. Dis. 
tribution: Elizabeth Leese, Jean 
Lajeunesse, Sylva Alarie, Jean- 
Louis Paris, Alain Gravel, 
Emissions appropriées à la Noël 
Nous désirons aujourd'hui at- 
tirer votre attention sur les pro- 
grammes spéciaux qui passeront 
à l’occasion de Noél 1949, D'abord 
samedi prochain, veille de Noël 
à 11 h., vous entendrez “Le Man- 
teau Déchiré” une narration de 
Léo Rémillard. À minuit, la mes- 
se de minuit sera #ncore une fois 
irradiée directement de la Basi- 
lique. La messe pontificale sera 
célébrée par S. Exc. Mgr Cabana 
qui prononcera également le ser- 
mon dé circonstance. Dans la veil- 


RE 


Appel des 


catholiques 


. L2 LI 
japonais à l'ONU 

TOKYO—_L'organe officiel de 
l'Eglise catholique au Japon 
vient de prier les Nations unies 
de concéder de nouveaux terri- 
toires ou des droits d'émigration 
au Japon, dans le but de préve- 
nir une troisième guerre mon- 
diale qui serait déclenchée par 
les nations affamées ct 4 l'a- 
gression des puissances trop é- 
goistes. 

Le R. P. W. A. Kaschmitter a 
écrit ce qui suit à ce propos: 

“Nous désirons rappeler que 
les peuples primitifs vivant dans 
des régions peu populeuses de 
l'univers jouissent de certains 
droits. Nous reconnaissons vo- 
lontiers que les puissances colo- 
niales qui ont développé ces ré- 
gions jouissent également de cer- 
tains droits. Mais nous répétons 
à nouveau, avec toute la force 
dont nous sommes capables, que 
les nations affamées peuvent 


ressources inexploitées qui dor- | 
ment au delà de leurs fron- 
tières.”’ 


S'il pouvait y avoir sur ce point 

du plus ou du moins, je dirais que 

les femmes sont plus redevables 

que nous au christianisme | 
J. de MAISTRE. 


oo nie: 


de CKSB 


lée du 24, nous espérons être en 
mesure de vous faire entendre en- 
core cette année les souhaits des 
anciens du Manitoba qui demeu- 
rent aujourd'hui à Montréal, et 
grâce. à un arrangement spécial 
cette année avec un ancien con- 
frère, Henri Bergeron, nous pour- 
rons peut-être également offrir 
des souhaits des anciens du Ma- 
nitoba qui demeurent dans la ré- 
gion d'Ottawa. 

Durant la journée de Noël, les 
émissions passeront aux mêmes 
heures que le dimanche, A 1 h. 30, 
nous aurons une émission spéciale 
“Le Noël des Malades” et à 3h, 
ce sera “Noël à travers le mon- 
de”. À 5 h. 05 de l'après-midi, 
il y aura une émission intitulée 
“Un message de Noël aux mamans 
de chez nous”, À 7 h. 30, au pro- 
gramme “Les Artistes de CKSB"', 
M. René Lalonde, baryton, offri- 
ra un récital de chant durant le- 
quel il fera entendre des mélo- 
dies de Noël et de 8 h. 05 à 8 h. 30, 
l'émission “Poème Musical” fera 
ps au programme ‘“Airs de 

oël”. 


! Souhaits 

C'est notre dernière chronique 
avant Noël et le Jour de l'An et 
votre chroniqueur tient à profiter 
de l’occasion pour offrir à tous 
ses lecteurs ses meilleurs voeux 
pour un Joyeux Noël et pour une 
année 1950 des plus heureuses et 
des plus prospères. 


reçues en audience spéciale par 
le Souverain Pontife,. 

Le pèlerinage est organisé sous 
le crue patronage du Pro- 
vincial des Jésuites du Canada 
LE pro et il est sous la direction 
spirituelle du R. P. Philippe Bé- 
langer, S.J., directeur général des 
Ligues du Sacré-Coeur, dont le 
bureau est au numéro 12062, rue 
Bleury, Montréal. 

La direction technique du voy- 
age a été confiée à l'agence de 
voyages Cook et, pour l'aller et 
le retour, la traversée de l’Atlan- 
tique se fera à bord des luxueux 
paquebots “Empress”, du Pacifi- 
que Canadien, 

Pour le départ de Montréal, on 
aura le choix entre deux dates: 
le 25 août ou le ler septerabre, 
Le voyage à travers l'Europe com- 
prendra plusieurs itinéraires, dont 
l'un comportera un séjour en 
Terre Sainte. Parmi les endroits 
visités, il y aura Londres, Paris, 
Lisieux, Versailles, Lucerne, Mi- 
lan, Venise, Florence, Rome, Gé- 
nes, la Riviera italienne, Monte 
Carlo, Nice, la Riviera française, 
Avignon, Lourdes, etc. 

Les prix pour Ce magnifique 
pèlerinage varient selon les clas- 
ses sur les paquebots, première 
ou touriste, et le choix de l’itiné- 
raire en Europe. Ils sont cepen- 
dant très avantageux, Il est en- 
tendu qu'un directeur technique 
de grande expérience accompa- 
gnera le groupe durant tout le 
voyage, et veillera sur le confort 
des pèlerins. , 


L'honnête homme qui va à la 
messe est pius honnête que l'hon- 
nête homme qui n'y Va pas; mais 
le fripon qui y va est aussi plus 


fripon que le fripon qui n'y va 
pas. — J. de MAITRE 


Joyeux Noël 


Bonne et 
Heureuse Année 


A l'occasion de Noël et du Nouvel An, 
nous offrons nos voeux les plus sin- 
cères de prospérité et de bonheur. 


Nous remercions v 


ivement les radio- 


philes et les commanditaires pour la 


faveur toujours g 


randissante qu'ils 


accordent à nos programmes. 


Les Directeurs et le 


Personnel du poste 


CKSB 


SAINT-BONIFACE 


| Bureou: 201 


f | 
. 


G. Maurice Gelley, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire Publie 


314-315, édifice Avenue 
265, avenue Portage — Winnipeg 
Tél. Bur, 924 803 Tél. Rés. 46 204 


CLIFFORD W. BROCK 


CR., M.A., LL,B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le ‘Trade and 
Labor Council” de Winnipeg 
648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 928 820 


138, avenue Provencher St-Boniface 
MEDECINS 

DR A.-G. DANDENAULT 
M.D. F.A.CsS. 


CHIRURGIE + GOITRE 
TELEPHONE 928 648 
415, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Dr E.-J, JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 


Dr A.-C. LAURIN 


DENTISTE 


702, Edifice Great Western 
356, rue Main Tél.: 924 955 


Dr G.-M. La FLECHE 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Téléphone 928 658 


Dr P.-E. La FLECHE 


DENTISTE 
Téléphone 925 064 
906, édifice Boyd Winnipeg 


| 
| Dr E.-T. ETSELL 


re 


MÉDECIN - CHIRURGIEN 


MEDECINE GENERALE , 
Soins spéciaux Maladies des reins 


Heures de bureau, 3 h à 6 h p.m, ou 
sur rendez-vous 

502, éditice Medical Arts 

Téi—Bureau: 924 843 Rés.: 4 583 


Si l'on ne répond pas appelez le 
d tor's Registry’: 57 109 


DrR.-A. Jacques, M.D. 


118, rue Horace 
(Coin Horace et Taché) 

St-Boniface 
Tél: Bureau: 207 541 Rés.: 201 364 
Spécialités; Chirurgie, gynécologie et 

obstétrique. 
| Heures de bureau: 2 h, pm. à 6 22 m. 

excepté le mercredi et le samedi. 


Téléphones: 
927 Rés.: 201 784 


DR G. NORMANDEAU 
MEDECIN - CHIRURGIEN 
Exomen prénuptial du sang 


DR ROY G. SPINK 
DENTISTE 
155, ave Provencher St-Bonitace 


Téléphone: 201 927 
Dr J.-M. HUOT, M.D. 


Médecine générale 
Bureau: 193, rue Mosson 
St-Boniface 
Heures de consultation 
de 7 h. à 9 h., du soir 
et le samedi après-midi 


TELEPHONE: 201 701 


DR HENRI GUYOT 


Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécologie 


Spécialité: Maternités et Maladies 
des femmes 


540, rue Auineau St-Bonilace, Man, 
Téléphone 201 696 


«€ 


as 
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Winnipeg, Mon., 
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La Charte universelle 
des Droits de l'homme 


Assemblée générale des Nations unies 
une voix discordante, la Déclaration ou 
» des Droits de l'homme, C'était wn évene- 


événement qui fut signalé au monde par 


Il y à un an }' 


approuvail, san la 
versel] 


Charte uni 


ment historique 


e distribution de 1,500,000 copies de ce document traduit 
dans une trentaine de langues. La Charte affirme les droit 
de l'hc quelles que soient sa race, sa couleur, sa 
elle proclame sa dignité d'être humaiñ et de citoyen du 

onde 

Un rédacteur de journal, dans son enthousiasme, decla- 
rait à cet effet qu'une telle formule ne pouvait étre décou- 


verte que dans l'assemblée d'une organisation mondiale dont |, 


e but est de promouvoir la paix universelle. 


Sans doute, la Charte des droits de l'homme a une 


{ 


personne humaine, de sa dignité et de ses droits, mais cette 
Charte 


lief n'est que le ref 


Charte universelle, qui contient la véritable formule d'une 


paix solide et du véritable bonheur des individus et des na- |! 


est le message que l'Enfant-Dieu a appurté sur la terre 
volonté. 
n’a rien découvert de nouveau; sa dé- 


tions 
hommes de bonne 
Nations unies, à Paris, 
claration des droits de l'homme, 
Kn humaine, ne sont en somme qu'une inspiration, 
sciente ou non, de la grande charte que Jésus-Christ a donnée 
au monde dans son Evangile 

L'homme s 
autre époque, Et c'est compréhensible, Après la triste expé- 
rience de deux guerres effroyables, il sent un irrésistible be- 
soin de se mettre en sécurité contre un autre retour sanglant. 
Les esprits les plus cultivés, les savants de toutes les nations, 
les diplomates les plus accrédités, les hommes d'Etat les plus 
en vue cherchent à harmoniser les discordances économiques, 
politiques et internationales, afin de rassürer l'âme 
mentée de l'humanité. 

Les représentants de vingt-neuf pays 


aux 


ite 


ont signé solennel- 


lement les quatre “conventions” de 1949 (la Russie exceptée), | " : : 
: : n . . nl 1 e st-c F- 3 
qui imposent des limites légales aux horreurs de la guerre |!"°Mme, n'est-ce pas celui de sa 


future, Serait-ce une affirmation voilée d'une faillite des 


délibérations en vue d'empêcher la guerre? La question sem- | 


ble mal posée! Il ne s’agit pas de savoir jusqu'où un assaillant 
peut aller en fait d’horreurs; il faut prévenir à tout prix les 


horreurs de la guerre, il faut que les peuples s'entendent pour | de Mie 
{te culture, 


reconnaître que la guerre est un mal et pour en supprimer 
les causes, La seule manière de prévenir la guerre est l’adop- 
tion franche et complète de la grande charte de Bethléem:; 
l'adhésion sans détours ni fausse honte aux principes chré- 
tiens qu'elle contient. ‘Le Sauveur des âmes est aussi bien 
le Sauveur des nations . 
blir que sur les principes chrétiens”, disait le président Tru- 
man au pape. Il faudrait que de si belles phrases soient mises 


en pratique et reconnues comme telles dans toute leur signi- | 
fication par les hommes d'Etat responsables des destinées | 
l'aiguille | 


des peuples. Malheureusement, à notre époque, 
humaine est attirée aussi bien par le matérialisme, en cer- 
tains pays, qu'elle l’est par la sainte doctrine du Christ, en 
d'autres pays, ce qui désoriente, déboussole une partie des 
humains, Conduits par des aliénés intellectuels, ces peuples 
s acheminent vers le désastre et mettent en danger le sort et 


signi- 
cation profonde et con$olante à l'aurore de l'année 1950; | 
elle indique une orientation des esprits vers le respect de la | 


1 
et c’est le point que nous tenons à mettre en re-| 
| 


let d'une charte beaucoup plus ancienne | 


et qui a tiré le monde de l’état de servitude où l'avaient plon-| li 


gé l'obscurantisme et le paganisme le plus dégradant; cette | actuellement à rétablir 


L'Assemblée générale des 
sa reconnaissance de la di-| 


con- | 


‘agite aujourd'hui peut-être plus qu'à aucune | 


tour- | 


er 
l'homme, 


.. Une paix durable ne peut s'éta-! 


le bonheur des autres peuples qui font partie de la grande, 


famille humaine. 

Quels que soient les systèmes et les philosophies, l'erreur | 
est toujours funeste. Pour instaurer l'ordre nouveau, il faut | 
savoir distinguer entre les phrases trompeuses d'une fausse ! 
doctrine et la vérité limpide de la morale chrétienne. 
Sainteté Pie XII a exposé clairement les conditions de cet 
ordre qui répond aux nobles aspirations de l’homme. Nous 
resumons son message: 
peuples et montre les nations adverses sous un faux jour, 
respect de la justice, de la véracité, de la politesse 
coopération au bien; 
fraternel apporté par le Christ; victoire sur la défiance qui 

se sur le droit international comme une masse déprimante, 
fidelite dans l'observance des pactes, afin d'assurer la coexis- 


le funeste principe que la force crée le droit, retour à 

e serieuse et profonde moralité dans les normes de la vie 
ternationale; les 

irent les divergences trop criantes dans le domaine de l'éco- 

nie mondiale, afin que les Etats moyens puissent assurer | 

genre de vie convenable à leurs citoyens: enfin. victoire 

la liberté des citoyens et l'honneur | 

. As doit regner une 

ère solidarité juridique et économique, une collaboration 

iternelle selon les préceptes de la loi divine, entre les peu- 


victoire sur 


sur l'égoisme, qui viole i 


la souveraineté des Etats. sa place 


autonomie et de leur indépendance. 
Souhaitons que ceux qui sont au gouvernail des pays, 

ies grandes puissances puisque ce sont elles qui 
coup de barre s'inspirent davantage de la 

aine doctrine du Christ et süivent plus fidèlement l'étoile 
Mages qui les conduira à la lumière et au salut du monde 


s devenus sûrs de leur 


1rbmeré 
suTriou:t 


ionnent le 


L' observatoire 


du Vatican 
telgandolfo la re 
ce estivaie du Saint-Père et 


Sa | 


Victoire sur la haine qui divise les! 


et de la! 
sublime idéal surnaturel de l'amour | ‘25 


tence des peuples puissants et des peuples faibles: victoire | de 
 duction 


germes de conflit qu'engen-| 


! La Belgique, 


Pr bilingue 


S iation 


popu 


192,000 ia Belgique compte 432% 


de sa p pulation de langue fran- 


nt 3,800,000 et 568% d'ex- 


çaise 
pression flamande 

Da e pays le bilinguisme est | 
parfaitement respecté 

Dans les écoles d'Etat, l'édu- 

est faite en français dans 

les provinces wallonnes et en fla- 
mand dans les provinces flaman- 
des. On consacre en moyenne 4 
heures par sernaine à l'enseigne- 


ment de la langue française. ou à 
celui de la langue flamande selon 
le cas 


Es 


Toutes les publications de l'E- 


|tat, documents, affiches ou avis 
| sont rédigés dans les deux lan- 
gues 

L'armée compte des régiments 


français et flamands et chaque 

ressortissant appelé à faire son 

: ce mili a le choix de 

ecevoir son instruction militaire 
en français ou en flamand 

Rappelons qu'au Canada, pays 

fficiellement bilingue, les régi- 

é IL à sont 

{ andes ex sive- 

en anglais; les chèques du 

ent sont presque exclu- 

eme bellés en _ bons 

LR 8 e, ass ».chôma 1ge, 

jue de paye des née tn + 

es, etc., et en det du aa gr 
le français est presque be 

Bureaux de postes et de douanes 


Progrès des écoles 
catholiques de Berlin 


Dans les ouest de Ber- 
les sont arrives 


secteur 


catholiques 


n, 


: les catholiques populaires. Pour 
| l'année scolaire 1949-1950, on a 
enregistré l'inscription de 3,546 
élèves contre 2,758 l'année pré-; 
céder Ce réjouissant progrès 
aure été encore dépassé si le 
manque de place n'avait pas im- 
po une limitation des inscrip- 
tions. De même, le Gymnase ca- 
tholique que les Jésuites ont or- 
| ganisé dans le même secteur, jouit 
de la même faveur de la part des 


parents et des élèves. 


Blôme à l'UNESCO 


L'e 


xposition des Droits de 
; cran ises récemment à | 


Paris par l'Unesco, fut jugée sé-| 
vèrement par les journaux ca- 
tholiques français. L'Osservatore | 
Romano endosse ces jugements 


| dans un article qui se termine ain- 


si: “Le premier des Droits de 


voir la vérité, toute la vérité, et, 
c'est le sas de le dire, rien que 
vérité? L'U.N.E-S.C.O. æ de- 

pas être une organisation 
puisse paraître tendancieuse 
moins encore, inférieure à cet- 
qui est sa raison d'é- 
tre et son SHRR d'action”. 


la 
vrait 
qui 
ou, 


Religion 
en Angleterre 


Dans une causerie aux étudiants 

l'Université de Liverpool, le 
ieur de la “Catholic Mission- 

Society” d'Angleterre, 
John C. Heenan, a déploré 
> dans certaines parties du pays 
50 pour-cent des catholiques man- 
auaient la messe le dimanche, Il 
affirmé aussi qu'une récente 
enquête avait établi que 40 pour- 
cent de la population de la Gran- 
de-Bretagne n'avait aucune croy- 
ance religieuse, et que du petit 
groupe d'hommes qui pratiquaient 
leur religion un sur deux était 
caOHeRe 


de 


super 
| ary 
p 


La résistance 
en Roumanie 


Selon les nouvelles qui nous 


parviennent de Rouräanie, la ré- | 


sistance à l'oppression devient de | 


plus en plus active. On signale| 
des évasions spectaculaires de 
prisonniers politiques, des déser- 


en masse de militaires et 
res. C'est en vue de prévenir des 
plus gr que le 
or ct ment a institué la peine 
mort pour les délits politiques 
et les actes de sabotage de la pro- 
(S.P.C.) 


sements aves 


Congrès de 
Pax Christi 


La Ligue internationale Pax 
Christi, fondée pour travailler à 
l'établissement de la paix mon- 


diale et dont © ‘ xc. Mgr Théas, 


| évêque de Lourdes, est le prési- 
dent, tiendra deux congrès du- 
ant sainte, Le premier 
aura lieu à Paris, durant la Se- 
maine pente les 11, 12 et 13 
avril Ce congrès s'adresse parti- 
culerement aux dirigeants et mi- 
litants de la Ligue, mais des cé- 
émonies et manifestations pu- 
t Les s$ prévues auxquelles 
{ pourront participer. Le con- 
d "y se tiendra du 24 
)Üt. Les simples adhérents 
y s bienvenus ainsi que 
t resse la question 
de la paix, Le programme de ces 
ngrès sera bientôt publié 
qui désireraient l'obtenir 
pourront s'adresser au secrétariat 
Pax Christi, Maison Bellarmin, 

W, rue St-Laurent, Montréal 


totale de 


huit éco- | 


le KR. | 


surtout des sabotages dans les usi- | 


Classe in 


| 
| 


1 


| 


ES 


| 


| 


he Ces petits sont tou 


téressante 


t yeux et tout oreille pour profiter de la le- 


| con que leur donne une religieuse de la congrégation des Soeurs de 


Notre- mp de la Merci 


| à Charle 


ssés. 


| ens pas Les religieu 
un hôpital 


centre 


catéchistique et une 


1,000 
1ts des 


Billet du vendredi 


l Le 


Vincent 


| Depuis un quart de siècle, mé- 
me plus, la littérature paraît a- 
voir annexé l’hagiographie. Et ce, 
de façon permanente. Du Saint 
Paul de Baumann 
| gustin de Louis Bertrand, ou à la 
Sainte Marguerite de Mauriac, on| 
ne compte plus les ouvrages con- 
aux élus de l'Eglise de Ro- 


| sacrés 
| me, par des écrivains réputés. Ou- 
[tre ceux nommés, les biographes 


sont Henry Bordeaux, Gaétan de 


| , 
| Bernoville et d'autres en France, 


|G, K. Chesterton en Angleterre, 
[a ini en Italie, Joergensen au 
| ras 1 Vingt autres noms cé- 
| 


| lèbres peuvent s'ajouter. Le temps 
n'est plus où les monographies 
| de saints étaient nécessairement 
insipides, où seule La légende do- 
rée pouvait retenir. l'intérêt d'un 
homme de quelque culture. Les 
vies de saints d'aujourd'hui ne 
sont pas seulement des livres édi- 
| fianté, mais des bijoux littéraires, 
| pour un bon nombre, Elles té- 
| moignent, entre autres choses, des 
préoccupations religieuses des é- 
crivains, de leur besoin de con- 
|naitre, de comprendre, de s'ap- 
puyer. 
Rops, qui débuta comme roman- 
cier et l’un des témoins inquiets 
de génération, celle qui nais- 
sait à la vie de l'esprit il y a vingt- 
| cinq s'est orienté définitive- 
| ment vers l’histoire sainte et cel- 
le des débuts de l'Eglise. On lui 
doit ces trois énormes ouvrages. 
d'une érudition sans pareille, qui 
composent un monument unique 
dans les lettres contemporaines: 
| Histoire sainte (Le peuple et la 
Bible), Jésus en son temps et l'E- 
glise des docteurs et des martyrs. 
LÉ 

Au Canada, où la littérature n'a 
pas l’envergure de celle des pays 
européens, l'hagiographie a aus- 
si ses adeptes. Ils accordent leur 
attention aux pures figures de 
notre histoire retrouvées dans les 
Relations des Jésuites, comme, par 
| exemple, celles des saints martyrs 
| canadiens: Jogues, Brébeuf, La- 
|lemant, Garnier, Chäbanel, de la 
| Lande, Daniel, Goupil. A l'occa- 
| sion, et pour des raisons qui leur 
sont particulières, ils s'intéressent 
|'aussi à des saints étrangers, si 
| l’on peut estimer étrangers les 
| hôtes du ciel qui nous sont frè- 
| res par l'âme de l'Eglise, L'un des 
| derniers en date est le Père Jean 
Bousquet, dominicain, un de ces 
hommes dont la curiosité intellec- 
| tuelle est vive, et qui travaille. 
À une liste d'ouvrages. déjà lon- 
gue, il ajoute un Saint Vincent 
| Ferrier (1) remarquable, où il! 
essaye de saisir l'oeuvre et la si- 
gnification du grand thaumaturge 
dominicain. Un volume de 128 
pages seulement, mais rempli de! 
substance, qu'on lit avec plaisir, 
qui fera sa part de bien. Vincent 
n'est pas le premier ve- 
st même l’une des figures 
les plus étonnantes de l'histoire, 
les époques. Il vécut au 
me siècle, ce qui est as- 
. mais il n'a rien perdu 
actuêlité. En son temvs, 


sa 


ans, 


son 


archevêque de Valence le pro-| 
clamait le prédicateur “le plus 
r is vu, depuis les apô-| 
L rre et Paul”. Il prêcha en | 
Espagne, en France, en Suisse, en 
It et c'était autour de lui des! 
conv ns par milliers. Il fut, | 
en dive oceasions, appelé à 
j de véritables rôles d'hom- | 
m En 1412, à Caspe, l'Es- 


i confia la présidence 

al d'arbitrage qui mit 

{in à e guerre civile. Il avait 

le don de prophétie et arcom- 
plit des mira 

ou 
Vir t Fe fut l'une des 
| gra moyen âge 


au jardin d'enfants de leur 
mm, C.S. Le congrégation fut fondée par Mgr John England, 


1 et un orphelinat dans cette ville, 


semaine en 
es environnants 


au Saint Au-| 


Un homme comme Daniel | 


| leurs forces 


Maison-Mère, 


ses ont charge de maintes oeuvres 

une école du jour, 

“mission ambulante” qui parcourt 

vue d'entrer en contact avec 
(NCWC) 


grand thaumaturge 


Ferrier 


{Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote”) 


|si décrié chez les ignorantins, mais 
Fvses lequel se tournent, de plus 
en plus, les hommes qui n'en peu- 
| vent plus du matérialisme con- 
| temporain. Il naquit à Valence, 
len 1350. Entré chez les Frères 
Prêcheurs à l'âge de dix-sept ans, 
il s'y distingua rapidement par 
sa science, son esprit de travail 
et sa sainteté. En 1395, pendant le 
grand schisme d'Occident, Benoit 
| XIII l'appela à Avignon, le fit 
son confesseur et son conseiller 
intime. Convaincu que Benoit é- 
tait le Pape légitime, le religieux 
lui conseilla cependant d'abdi- 
quer, pour la paix de l'Eglise. Il 
voyait la cessation du schfme, 
let des désordres qui s'ensuivaient, 
| dans la démission ces deux papes 
| d'Avignon et de Rome, et l'élec- 
tion d'un nouveau Pontife, dont 
| personne ne put contester l'auto- 
rité. Benoit refusant de suivre son 
avis, le saint religieux quitta Avi- 
gnon et se remit à prêcher, avec 
le titre de légat a latere Christi. 
Comme orateur, Vincent avait des 
dons incontestables, mais surtout 
le naturel. Tout chez lui était sim- 
ple. Il avait aussi son franc par- 
ler, n'avait pas peur des mots, et 
[nombreux sont ceux de ses ser- 
mons qui scandaliseraient les 
gens, 
églises. Nous ne saurions songer 
à résumer ici la carrière du saint. 
En Espagne, il se consacra lon- 
guement à la conversion des Mau- 
res et à celle des Juifs, nombreux 
et puissants dans le pays. “L'an 
du monde corresbonden£ | à 1412, 
lit-on dans les chroniques juives, 
la désolation fut portée chez nous 
| par un rasé dont le nom était fré- 
[re Vincent Ferrier, par lequel plus 
de 200,000 Juifs laissèrent leur 
foi”, Vincent Ferrier fut un hom- 
me peu ordinaire. On gagne à le 
connaître. 


L'ILLETTRE. 
Treproduction interdite) 


(1) Editions du Lévrier, Mont- 
réal et Ottawa. 


“Le Pape et les Pape et NN . 
exércices spirituels 


De retour de Castelgandolfo, où | 
il séjourna plus longtemps que! 
d'habitude, se préparant à l'in- 
| tense activité de l'Année sainte, 


Pie XII s'empressa de consacrer | à L 
{reconnaissance de sa souveraineté, 


une semaine entière aux Exercices 
spirituels qu'il fit avec les cardi- 
naux et les prélats de la cour 
sous la direction du P. de Poletti, 
S.J. Tout autre travail, toute re- 
Llation extérieure furent alors 
complètement écartés. Le Pape ne 
| voulut penser qu'aux besoins de 
8! son âme, qu'à ses intérêts spiri- 
ituels. Grand exemple que nous 
donne cet homme particulière- 
ment occupé, et qui vit d’ailleurs 
| constamment dans une union in- 
time avec Dieu. Combien, en re- 
gard, nous apparaissent futiles les 
raisons de ces catholiques qui re- 
fusent de donner ainsi quelques 
jours au bon Dieu sous le prétexte 
qu'ils sont trop pris par leurs: af- 
faires ou qu'ils n'ont pas besoin de 
ces exercices. La retraite fermée | 
| est un des moyens les plus appro- 
| priés à notre époque de vie in- 
[ionse, pour permettre hom- 
| de réfléchir et refair 
spirituelles. Plus 
vingt maisons leur sont ouver 
| dans la seule province de Québec. 
| Elles devraient déborder plus que 


aux 


mes de 


[jamais en la prochaine Année 
{ saint 

| Si les hom mes dépen nsaient pour 
| faire du bien aux autres, le quart 
de ce qu'ils dépensent pour se 
faire du mal à eux-mêmes, la mi- 
sère disparaïîtrait du monde 

| DUMAS fils. 
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| La Chronique : 
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| Internationale |: 
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——————— q st { f b 
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senté au Souverain Pontife les let- religieuse. Mais « 2 4 : Ù 
tres qui l'accréditent dés re € appel à Éeaqée * sa: 
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jour, le nouvel ambassade message chrétien, dont les! AP à é se à mt ge 
république de Colombie ixe ependant diet l'action me DID 
le professeur François de Paule e! Le Pape rappelle que die » cuit ' P L age “né 
Perez, présentait ses lettres de nisme ne pourra agir et- à d D PA RTS ts ét 
créance au d'une audience | y 1t qu’à condition de n'é- ais 7 Ce 1 + L 
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diplomate ice morale de l'Eglise, dit-il! phus ant à \ L de S 
Ce dernier évoqua l'activité de | aux Haïtiens, ést caché dans les! ii à.j'ans t ; ver 
Pie XII durant la dernière guerre, | sources de la grâce donf elle dis- éseiat re Egl D 
{ montra comment les hommes d'E- | pose, surtout dans sa source prin-| ; pa { De 
| tat 1 rent attentifs aux paroles | cipale que sont les sacrements"” che à . 
|de justice qui venaient du Vati- La réalité de la vie surnaturelle iréuen t4 En 
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| au ix combattants épuisés par tant} bour un peuple! Il en découle, en | + cért 
de destruction et de ruines. Dans | effet, pour eux une exigence de liqu : de à 
les encycliques et les allocutions | berfection morale, dont profitera 
du Pape, ils trouvérent indiqué | toute la société. Le Saint-Père in- | ) 
le chemin sauv r de la istice ! siste l'Eglise sert le bien com- Aussi Pie XII fa x 
| sociale: “Des lors, la conscience | mun “en formant des familles| P'ètres et dirigea laiques pour 
| universelle est convaincue que la | réellement chrétiennes où la fi-|"évéler à tout le peuple d'Haïti 
| pai x ne régnera dans sa plénitu-| délité, la paix pleine d'affection | 1 éclatante vérité, PA 
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ments des coeurs’ | joies de la vie de famille, la vi-| Te Pour la foi les tri tes déser- 
Le Saint-Père rappela quelques | gueur d'une jeunesse normale- | tions dé l'apostasie”, lorsque la 
étapes glorieuses de l'histoire de | ment saine, telle est l’armature et, | vérité catholique apparaîtra com 
la Colombie, où le christianisme a | pour ainsi dire, comme l'épine| "© la base d'un etat #0c jal juste 
| toujours tenu une place essentiel- | dorsale de la communauté natio- | “Faire passer dans la réalité et 
j{le. Puis, faisant allusion aux pro- | nale"”, | la pratique le progran me social 
| blèmes intérieurs de ce pays, il eee | de l'Eglise: c'est le devoir de 
| déclare: “Au moment où les nou-| Mais parmi ces “vertus chré-| l'heure et, en le remplissant sans 
| velles qui nous parviennent del|tiennes” qui apprennent “à s'é- | défaillance, vous rendrez le plus 
Colombie Nous apportent les|lever au-dessus des petitesses de| grand service à la communauté 
bruits de divisions et de passions |l'égoïsme et, pour l'amour de| nationale” 
Dieu, à rendre à l'Etat ce qui est! À cette grande tâche, le Pape 


| nal:ment en Colombie cette har- 


s'ils étaient répétés dans nos | 


1 
1 


1 


| pour les avertir que le sort d'un 


| périté” 


; telles 


politiques opposées, le Père com-| 
mun sent qu'il se doit d'envoyer à | 
ses fils qu'il aime tant, une parole 


peuple ne doit pas dépendre de la | 
simple violence”. Aussi invoqua- | 
t-il “Dieu, auteur et ami de la 
paix, la Sainte Vierge, Reine de 
la Paix, pour que triomphent fi- 


monie des idées et des sentiments, 
ce rapprochement, cette réconci- 
liation des esprits, qui sont la | 
seule base sur laquellé puissent 
s'appuyer le véritable progrès et 


le seul véritable bien commun”, 
L2 LA L 


A quelques nuances près, les 
besoins sont les mêmes partout. 
Il n'est donc pas surprenant que | 
le Pape ait développé des idées 
toutes proches dans le radiomes- 
sage en français qu'il adressa en 
la fête de l’'Immaculée Concep- 
tion, aux fidèles d'Haïti, à l'oc- 
casion de l'Exposition internatio- 
nale organisée pour le 2ème cen- 
tenaire de leur capitale, F'ort-au- 
Prince. Il se dégage de ce docu- 
ment un enseignement qu'il faut 
souligner: on y trouve ce juge- 
ment éclairé sur les problèmes ac- 
tuels, cet appel pressant à l’action 
des catholiques, que l'ambassa- 
deur de Colombie louait si juste- 
ment, quelques jours plus tôt. 

C'est d’abord une évocation his- 
torique: Christophe Colomb plan- 
tant la Croix sur le sol -d'Haïiti, 
en y débarquant, le 6 décembre | 
1492; et l'érection de la chapeile 
provisoire, le 26 novembre 1749, 
“autour de laquelle allait surgir 
et se développer, comme autour 
de son centre normal, ce qui de- 
vait être un jour Port-au-Prince”. 

Aussi le Pape montre-t-il que 
dans l'avenir comme dans le pas- 
sé, “l'âme de la civilisation, les | 
seules sûres garanties de la pros- | 
d'Haïti sont “la Croix. la| 
foi chrétienne, la profession ou- 
verte de la religion du Christ. la 


au Chef de 


la soumission filiale 
l'Eglise catholique”. 
(De ce dernier 
république. d'Haïti donnait, ces 
jours-ci, une nouvelle preuve, 
en élevant sa légation auprès le 
Saint-Siège au rang d'ambassade 
Le ministre, M. Léon-Robert Thé- 
baud, présenta, le 9 (neuf), 
nouvelles lettres de créance). 
Sans doute les efforts de l'Egli- 
se visent l'ordre surnaturel. Mais 
en poursuivant ce but, “l'Eglise 
apporie üuñe contribution inappré- 
ciable, même au bien-être com- 
mun, à l'intérêt de la chose pu- 
blique”. Et cela, en tout désin- 
téressement. On se souvient des 
paroles si fortes de l’Encyclique 
“Summi Pontificatus"': “La doctri- 
ne du Christ et l’action de l'Egli- 
se sont parfois en butte à des 
suspicions, comme pouvant ébran- 
ler les bases de l'autorité civ 
ou usurver droits. Contre de 
suspicions, Nous déclarons 
avec une apostolique sincérité 
que de pareils desseins sont ent 
rement étrangers à l'Eglise 


sentiment la 


se 


s 


s 


ses s. 


| ne la 


dû à l'Etat”, Pie XII en signale! 
deux essentielles: l'Eglise, dit-il, 
“achemine (l'homme) et l'initie 


aux saintes oeuvres de la charité 
fraternelle; elle ouvre son esprit 
et son’coeur au sens de la jus- 
tice sociale”, On se rappelle qu'u- 
ne des intentions données par le 
Päpe aux efforts de prière et 
d'action de l'Année sainte, concer- 
“justice sociale”. 

C'est sur ce point qu'insiste, ici 
encore, le Souverain Pontife: 
Mentionnant le problème spécial 


| 
Il 


| 


que pose à Haïti la coexistence de | 


différentes races, 


il rappelle que | 


appelle tous les catholiques d'Haï- 
ti et tout particulièrement “les 
prêtres, religieux, religieuses, dont 
Nous souhaitons voir croitre le 
nombre pour répondre aux grands 
devoirs de l'heure actuelle" 
on sait qu'une grande partie du 
clergé est originaire de France, 


surtout de Bretagne et de Nor- 
mandie. 
“Par son contenu si dense, #i 


adapté aux problèmes de l'heu- 
re, ce radiomessage prend place 
parmi ces documents qui sont 
sans cesse à méditer pour guider 
notre action, 


M. Pierre-Adigard 
des Gautries 


M. 
tries, 


d'ici quelques jours pour rentrer 
dans son pays. M. des Gautries 
a su si bien se faire aimer de 
tous ceux qui l'ont connu, 
son départ cause des regrets uni- 
versels. Son extrême affabilité, 


Pierre Adigard des Gau-| 
consul de France à Winni- | 
peg depuis 1945, doit nous quitter | 
| quer 


que | 


leure manière de servir la Fran- 
ce était de la faire mieux con- 
naître et au besoin de l'expli- 
auprès de ceux qui se bat- 
tent depuis si longtemps pour en 
conserver le verbe et la pensée 
Il se mêla à toutes nos activités 
culturelles: radio, théâtre, films, 


| bibliothèques; même à certains 


sa constante courtoisie — quali- | 


tés si françaises — unies au dé- 
sir de rendre service, ont fait 
que le Consul 
rendu cher à tous ceux qui l'ont 
quelque peu fréquenté. 

M. 
senté la France parmi nous avec 
une dignité aimable et une dis- 


|crétion persuasive qui valaient 
Cet an-| 


bien de longs discours! 
cien marin qui n'avait jamais 


de France s'est | 


| 


des Gautries aura répré- | 


aspiré à la carrière diplomatique | 
et qui n'en avait pas parcouru | 
|de dire que le présent consul 


les étapes, se révéla, dans un cen- 
tre relativement important et à 
une heure particulièrement dif- 
ficile, non seulement un excel- 
lent agent de liaison, mais sur- 


moments, au coût de sacrifices 
réels, il lança ses propres initia- 
tives, Et le tout était accompli 
constamment dans le but de 
faire mieux connaitre et mieux 
aimer la France, de faire rayon- 
ner son génie, 

Les comparaisons sont odieu- 
ses et souvent injustes. Nous 
n'avons pas à faire l'éloge ou la 
critique des prédécesseurs de M, 
des Gautries au consulat de 
Winnipeg, Il nous semble tout 
de même qu'il nous sera permis 


plus que tout autre, s'est ingénié 


| à servir la France sur trois fronts 


simultanément: auprès des pou- 


| voirs publics: auprès de ses pro- 


tout un animateur de la pensée | 
| lu défendre les intérêts; enfin au- 


française, un avocat de ia cul- 
ture et de l'humanisme français 
et contribua ainsi largement au 
rayonnement et au prestige de 
sa patrie. 

Par instinct autant que par 
raisonrement, M. des Gautries 
s'appuya sur les effectifs fran- 
çais qu'il trouva sur les lieux 
mêmes, Non seulement il vou- 
lut, comme c'était sa fonction, 
représenter la France auprès des 
pouvoirs publics, surtout de lan- 
gue anglaise, mais aucune ma- 
nifestation ou expression de vie 
française chez ceux qui 
taient apparentés par le sang ne 
le indifférent. 1] se dé- 
pensa 
son temps, de sa personne et bien 
souvent de son argent, pour en- 
courager les mouvements cultu- 


iui é- 


trouva 


pres compatriotes dont il a vou- 


près des habitants de langue 
|français du pays, même de ceux 
qui ont supporté le poids du jour 
depuis de Jongues années, A 
ceux-là en particulier, il n'a pas 
ménagé sa sympathie. Nous ne 
voulons pas dire que ce soit là 
chose complètement nouvelle, 
mais nous croyons que M. des 


sans compter, donnant de| 


rels de ses propres compatriotes | 


ou des Canadiens 
langue française, à travers toute 
la provirce On le vit ainsi don- 
ner son appui aux efforts les 
plus humbles et apporter le pres 
tige de sa personne de ses 


français 


et 


de | 


hautes fonctions aux manifesta- | 


uelle tend ses bras maternels 
! vers le monde, non pour dominer, | tions diverses des activités fran- 
mais pour servir. Elle ne pr êtes nd |! Co-manitobaines 
pas se substituer, dans le chan M. des Gautries fut pour les 
qui Jeur est propre, aux autres au. | Canadiens français de la provin- 
torités légitimes, mais Île offre | ce un ami sincère et dévoué. En- 
son aide à l'exemple et dans 1es- core ici il comprit que la meil- 


L 


Gautries a été extrêmement heu- 
reux dans ce triple rôle et qu'il 
a contribué en le jouant, au pres- 
tige de la France et à l'amour 
qu'instinétivement nous conser- 
vons pour elle. 
C'est sur cette 
d'amitié et de reconnaissance que 
nous disons au revoir à M. des 
Gautries et à la trés digne com- 
pagne qui s'est si intimement as- 
sociée son travail et l'a si 
puissamment aidé dans ini- 
tiatives. A elle aussi nos 
sentiments de gratitude pour a- 
voir bien compris, avec son 
distingué mari, quel était leur 
rôle et pour l'avoir si généreuse- 
ment réalisé. 
d'ESCHAMBAULT, 
prêtre, 


pensée, faite 


a 
ses 


vont 


s1 


Antoine 


1 n'y a sur le déshonneur 


héré= 
ditaire d'autre incrédule que celui 
qui en souffre; or ce jugement 
est évidemment nul 


1, de MAISTRE, 


PATRIOTE 
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Ion U im 
Oflfrande des voeux e Ice q 0 a 
pour la Nouvelle Année Nous avons donné la sernaine ART — ARTISANAT rimé le beau, splendeur du vrai 
eniér première liste des nul 20 minutes 
f w- - filer { ca que l'on pouvait : - Fr Symphonie de Toronto” 
eu ‘ 1h. el, procurer à la Société d'Ensei ht g : La Rhumba Jamaica: A Saint- 
lécembre. Ce 3 ent Poitscolaire à St-Boni- | _F!: PE AUX Cen'S | Malo; Ouverture de Colas Breu- 
z régulier aura |; Les intéressés 1dront - - D ; gnon -— directeur: Sir Ernest 
e pa ! te qui est pu-| 7°" è MS AULE MacMillan .(11 minutes) 
age, et grâce | B 7 Rand à = ‘Tapisseries d'Aubusson" 
en | . ; rdinaire de! re. h : Aubusson, ville de France, cé- 
ñ DT l'notre journal La Liberté et le DARLEENSS » 4 "D lèbre pour ses manufactures de 
. : “ e Patriote, « ous rend entore |: sur ure toile les couleur. s4 | (4Pis. (20 minutes) 
vier, de 2h ser prés bien d'autres! | SUr Un A g À ‘“Toscanini” — l{ymne des Na- 
et femmes e ra de aujourd'hui une | ; sur 1e tions: Sodiste: Jan Pierce, (30 
snde : te Nims, portant |... 4 . | minutes). 
é > ets spéciaux. | À ; nd !” S'adresser à la Société d'Ensei- 
- * sit. cette f de films sur és RS étototre £snement Postscolaire, 140, ave- 
seu re « s arts: arti-| 4. Cadet R M tante mer Provencher, Saint-Boniface. 
Étre fiar nat, musique et chant, folklore Pepe rome rer” "*" | Téléphone: 292 761. 
” et celui re, el Encore ici nous! :, 1. rindasts (à a e. 7 
Emile PONTICH !c fortement de montrer : À L. ss | B ili 
NTI Gime à des audhoires prépa. |, Cadence” — Différentes sor.| À ÎQ Basilique 
spécialisés, où au|/j9 ut MESSE DE MINUIT 
< El sez âgés pour en jouir Célébrités <« emain” - Orgue: “Nuit sombre” de Guil- 
| risunt d xplications préalables. |, chunt à la radio € 1944 (1 “Minuit, chrétiens” d'Adam; s0- 
Sales , liste, M. Napoléon P: téno 
AGRICULTURE Mouse Morle D Ce 
PRES à né e Me % ss 0 44 
| Brise-ver es prair LS ière Messe”, de Boyer: Credo, 
| KEATS Con | procèan ; Sanctus et Agnus Dei, “Messe de 
| Tel 201 85:--320V3 vue Teché | ment prair Ë St-Hubert”, de Goller. 
spa 7 ‘ br r Offertoire: Laetentur coeli de 
| périmenta te In Carturan, Aderte fideles: soliste, 
PE {| Saska . 71 M. Antoine Painchaud, ténor. 
j “ Messe de l'aurore 
" no ( à No choeur de dames et de- 
x | ‘à vas noiselles dirigé par Mlle Denyse 
à greg ‘ al 
o® S exporta > Eur Orgue Fe, pastorales pour messe 
€ pro ) shes ie minuit; Cheminade; Petite pie- 
4° He an ei: s re > archaïque pour Noël, de Kui- 
L7 (1 mpolie par la jeunesse agri-|tant dansé, j'ai tant sauté, par |Ena d s Es 
w cole dar différents cercles! 1e quatuor Alouette, (10 mim " Ofertoire: Sur des Noëls, de 
‘ à - Muse Lee maine: du | Boellmann; Noël languedocien, 
ge +, ga à H Char dé . 2: je Guilmant 
7. Canada. (19 minutes ; ‘ ms sé CU Maitre de chapelle: M. Marius 
. Frai l'Ile d'Orléans Et moi je m'enfouiyais: C'est Benoitt LS RUE 
Téléphone 931 997 eille tt M x. “ Abe À cs e quatuor Alouette Organiste: M. Maurice Pru- 
ns sep ail ao nute : “Chanson du berceau”’—Chant | 10MMe 
On perle frençeis Fundo au C!t Histoire de Ninon Valin. (9 minutes) PT PR ET ER 
d'une le ag:icole du Chili. ! Chantons Noël - Chants de A | Hôtel de ville 
| (20 minutes Noël CF Me és de dessins ap F 
| ""wylistoire du f:oment cana-|Propriés. (12 minutes) d S B $ 
dis Le Me thodes de battage “Ecole du bâtiment” Ecole ! e t- on! ace 


Hub Service Station 


Taché et Provencher de criblage et nettoyage du 
ac 


blé avant de parvenir aux bou- 


ae 


Sr ” CCFSS ; . +. 
; SEPNEL MUÉPARATIONS langeries de la ville. (6 minu- 
REMORQUAGE te 
Service de 24 heures lemps des sucres (Le)” — 
W. AYALI Propriétaire Procédé d'extraction et fabrica- 
| pél.: 202961 tion du sirop et du sucre d'érable 
dar est du Canada, (9 minu- 
| te En couleurs 
| Les vastes pâturages de 
l'Ouest” Soin des animaux, 
ROGER TEILLET {choix du bétai! sur les vastes 
pâturages de l'Ouest. (9 minu- 


AGENCIES pat 


104, Editice Bank ot Commerce 
Norwood, Man. 


Téléphone: 203 093 Garage 


Alf's Service Station 


St-Bonitace 


366, avenue Taché 
Tel. 204 102 


Huile Accessoires 
Réparations 
Imperial Oil 


Optométriste 


Produits 


Examen de la vue 


Éditice Norwood Electric 
Angle Taché et Horace 


Heures: 9 h. am. à 5 h. p.m 
Le soir: sur rendez-vous 


Tél. 204 310 


CAFE PROTEAU | 


{ Milles Æ et À Proteau prop | 
A côté du poste des vomplers 
de Norw 

REPAS — GOUTERS 
LIQUEURS DOUCES | 

| Service de 7 jours par semaine 
Ouvert de 7 h. 15 am. à 12 h. p.m || 
Demandez notre demi-poulet rôti | 
Téléphone 202 054 | 


PAUL PAQUIN 


Agent général 
ASSURANCES et FINANCES sur automobiles et camions 

Rés.: 209 494 
ST-BONIFACE, MAN. 


incendies | 


1 
Automobiles EHets personnels | 


Accidents 


925 184 


Té Bureau: 


593, rue Langevin 


Nous désirons offrir nos meilleurs voeux 


de Noël 
et du Nouvel An 


à tous nos amis et clients 


R. LAPLUME 


EPICIER-BOUCHER 


497, Tél.: 202 035 
RARE RRARRRRRRARRRRERRRRRERRRRRRRS 


St-Boniface 


rue St-Jean-Boptiste - 


Da Dee De De D De D D 2 De De De De De D De ee 
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7 
Le] 


o 
8 Nous souhaitons à tous nos amis et clients 4 
û si Le 
2 Un Heureux Noël £ 
, & 
9 et une Bonne Année 1950 8 
L & 
ù © 
Le Magasin de chaussures et la Cordonnerie £ 
GUAY : 
ë 
Les 
Ë 
. 195, avenue Provencher St-Boniface & 


o 
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Madame Dolores 
souhaite 

a toutes 

ses clientes 


un 
Joyeux Noël 
et une | 
Heureuse Année 


* 


Soyez élégante 
pendant la saison 
des Fêtes 


Consultez Madame Delorès 


au sujet de votre nouvelle coiffure 


Spécial Permanentes à l'huile, 53.50 


Permanentes sans machine, $5.00 
Pos d 


288, rue Carlton , 


us nmece 


re 


Tél.: 928 655 


LL À 


d'apprentissage d'un métier 
minutes) 

“Fridolinons'* Principales 
scènes d une des revues du célè- 
bre comédien canadien: Gratien 
Gélinas. (34 minutes) 

“Initiation à l'art Aperçu 
de l'oeuvre que poursuit l'As- 
sociation Artistique de Montréal 


(20 


afin d'initier la jeunesse aux 
beaux-arts. (10 minutes) 

À Klee Wyck' Oeuvre de 
l'artiste “Emily Carr’ native des 


environs de Victoria que ses a- 
mis, les Indiens de la côte du Pa- 
cifique, ont appelée Kiee Wyck 
ou “celle qui rit.” à 

“Moisson de la glaise" L 
cole de céramique de Saint-Jo- 
seph de Beauce. Transformation 
de la glaise en poteries de toutes 
sortes et en objets d'art, (10 mi- 
nutes) , 

“Peintres populaires de Char- 
levoix " (Les) — La région Qué- 
bécoise de Charlevoix et ses 
peintres populaires, (20 minu- 
tes) 

“Portage Fabrication 
canot d'écorce par les Indiens. 
(20 minutes). 

“Poulette grise” (La) — Chàr- 


| mante berceuse, chantée par An- 
na Malenfant et illustrée par des | 


dessins de pastel, (6 minutes), 

“Sculpteurs canadiens'”— 
Sculpteurs célèbres qui travail- 
lent la pierre, l'argile, le plâtre, 
le bois — leurs oeuvres. (19 
minutes). 

‘Sept peintres du Québec” — 
Peintres de renom qui, chacun 
par des voies différentes, ont ex- 


Deuxième groupe de retraitants de Rivers, Man. 


Récemment 


Bayard, Sask., le 
O.M.I., le soldat A. Leclaire, de 
List, de Régina, Sask.: 
le sergent C. Cormier 

Mlot, de Renwer, Man. 
Metabetchuan, PQ. le 


’é- | 


du; 


Les bureaux de l'hôtel de ville 
seront fermés durant les jours 
de congé de la Noël, c’est-à-dire 

| à partir de vendredi soir le 23 

, décembre jusqu'au mercredi 

| matin 28 décembre. 

| Nos pompiers ont été félicités 
jours derniers lorsque, grâce 


[ce 


ile 


faire, ont sauvé la distillerie 
de la North Star Où Company. 
La distillerie devint en quelques 
|minutes la proie des flammes à 
la suite de ce qui semble avoir 
été une explosion. En quelques 
instants, les pompiers des deux 
stations étaient rendus sur la rue 


rie, et, au 
d'extincteurs chimiques et d'eau, 
en quelques minutes, ils maîtri- 


dit que le commencement d'in- 
cendie aurait pu causer toute une 
conflagration à cause des dépôts 
d'huile que recelait la distillerie. 


Retraites fermées 


JANVIER 
Dames de St-Boni- 


| 20—23: 
face. 
27—30: Demoiselles des gra- 
des IX, X, XI et XII de St- 
Jean-Baptiste et Ste-Agathe, 


| FEVRIER 

| 3—6: Jeunes gens. 
10-13: Demoiselles, 

| 17—20: Garçons, école Pro- 

|} vencher, 

| 24—27: 


Dames anglaises. 


| 
| 


“4 


un deuxième groupe de retraitants de l'école militaire de Rivers suivaient les Corps des Signaleurs de l’armé 
exercices d'une retraite fermée à la Maison des Retraites Fermées à St-Boniface. pra p- 4 eg ad 

On remarque sur cette photo, sur la première rangée: l'officier d'aviation 
soldat G. C. Cherlet, de St-Boniface, les RR. PP. G. Laviolette et D. Jubinville. 


Vinnipeg, l’aviateur A. Lamy, 


en deuxième rangée: l'aviateur J.-A.-R, Dessureault, de l’Epiphanie, PQ. | 
de La Salle, Man. le caporal R .Purcell, de Halifax, N.-E. 
le soldat À. St-Pierre, de Les Capucins, PQ. l'aviateur B. Corriveau, de se, le défunt laisse dans le deuit 
lieutenant A. Massé, de Montréal, PQ. l'aviateur W, Losier, de Chatham | un fils, Louis 2 filles, Irène et 


à leur prompitude et leur savoir- | 


| Messier où est située la distille- | 
moyen de vapeurs | 


saient le feu. Le chef Spence a | 


| Endsons DAT Compann. 


Le Père Noël vous suggère d'offrir de 
jolis meubles d'occasion comme cadeaux 


ï 


cèdre sera u 
l'on gardera 


Magnifiques lignes 


solide cèdre du Ten 
ge en noyer 

l'arome à 
Un cadeau 
durera toute la vie 


tout 
rieur 


Bois dur fini non satiné 


caoutchouc pour garder 


l'inté- 


Ce magnifique coffre en 


n cadeau que 
précieusement 


modernes avec tiroir. 


Construit de 


nessee. Riche placa- 


Muni d'un obturateur en 


Spécial 


69.50 


qui 


Termes, 6.95 comptent’ 6.55 chaque mois. 


Porte-fougères Table à thé roulante, Bibliothèque en noyer 
fini noyer en noyer Joli meuble avec porte à pan- 
Voici un cadeau peu dispendieux, Un achat spécial. Epargne bien neau vitré, à un prix d'achat 


très en vogue . . . et oui est très des pas lorsque vous recevez, spécial 
ini : dd Riche combination de noyer. bas 
joli et pratique. 4 pattes à can- Lorsque les panneaux sont rele- 

nelures, bol à treillis, base soli- vés elle forme une grande table. = 2: 


| lide, Environ 36 
rouces de hauteur 


… 14,95 


caoutchouc. 


INCORPORATED 


Apprenez aux jeunes gegs la 
|physique et la chimie avant de 
les avoir imprégnés de religion et 
|de morale; envoyez à une nation 
[neuve des académiciens avant de 
[lui avoir envoyé des missionnai- 
res, et vous verrez les résultats, 
| 54 J. de, MAISTRE. 


Mme Félix Campeau 
Mmè Félix Campeau est décé- 
dée à l'Hospice Taché le 25 no- 
vembre à l’âge de 85 ans. 


Campeau avait épousé en pre- 


| Les médiocres sont très utiles, | 
[pourvu qu'ils sachent se tenir 
| dans l'ombre; tels les zéros placés 
| derrière les vrais chiffres. 

Ù Paul MASSON. 


| Duhamel, Elle faisait partie de la 
Congrégation des Dames de Ste- 
Anne, 

La défunte laisse dans le deuil 


| Duhamel, de Vancouver, C.-B, 
{ M. l'abbé U. Lafond officia au | 
service funèbre qui eut lieu le 
lundi 28 novembre, à 10 h., en la 
| basilique de St-Boniface. 

Les porteurs étaient l'hon. Sau- | 
veur Marcoux, MM. Ephrem Ro- | 


chon, Joseph Balcaen, Joseph Nor- | 
mandeau, Michel Normandeait, | 
neveux de la défunte, et M. Napo- 
léon Pelletier, son petit-fils. : 

La maison Coutu avait charge | 
des funérailles! 

Remerciements 

La famille Auguste Pichette dé- 
sire remercier toutes les person- 
nes qui lui ont témoigné de 
sympathie, soit par assistance aux 
funérailles, soit par offrande de 
prières et fleurs, à l’occasion de 


le remercie particulièrement les | 
Rév. Soeurs Grises de l'Hospice 
Taché 

LA LL 


M. Louis-A, Vouriot 


Le dimanche 11 décembre est 
décédé à l'hôpital Deer Loëge M. 
Louis-A, Vouriot, âgé de 45 ans. 
[1 demeurait à 368, rue des Meu- | 
rons. 
| Le défunt avait fait partie du 


L 


*e 


2 filles, Mme Auguste Pichette, de | 
St-Boniface, et Mlle Clémentine | 


la | 


la mort de Mme F. Campeau. El- | 


Roues avec pneus en 
Spécial 


| était âgée de 50 ans. 


Née Agnès Normandeau, Mme 


mières noces feu M. Alexandre | 


| geau, 


| l'église St-Eugène le mardi 20! 
| décembre, à 10 h. | 


Canadienne pendant 7 ans. Il a-| 
F. Boychuk, de | vait fait du service outre-mer | 
| pendant 5 ans au cours de la der- 
l'’aviateur J.|nière guerre. 
Outre sa mère, Mme I. Dusa- 
le caporal J.-P. | blon, de St-Boniface, et son épou- | 


des Trois-Rivières, 


N.-B., le capitaine P. Pyne, de St. James, Man.: en troisième rangée: l'officier d'aviation Léo Tu- | Anne-Marie; un frère, Adélard, 
renne, de St-Boniface, le lieutenant W. J. Newlands, de Kingston, Ont. l'officier d'aviation L.|de Vancouver; une soeur, Eugé- | 
W hittaker, de Vancouver, C.-B. M. H. Bakuska, de Winnipeg, l'aviateur D. R. Hogan, d'Ottawa, | nie, de Winnipeg; un demi-frère, 
Ont. l'officier n R. Buteau, de Beauport, P.Q, l'aviateur .A. Renault, de Québec, PQ. | Léo Dusablon, de St-Boniface; 4 


| M Montréal, 


aviateur 


M, Lucien Daoust, 
ire de n Norw 
lectrice & ÆRadijp 


P.Q 


ses nombreux amis à se 


Poëles électriques — 


j Articles de qualité 


La 


“’Norwood Electric & Radio‘ 


angle des rues Horace et Taché 


invite 


à son magasin moderne 


Fers à repasser, 


demi-soeurs, Mme Hector Lau- 
jrin, Mme Philippe Bélanger, tou- 
|tes deux de St-Boniface, Mme Y. 
|MarsacK et Mlle Blanche Dusa- 
blon, toutes deux de Detroit 

Le service funèbre fut célébré 
Ile mercredi 14 décembre, à 9 h. 
30, en la basilique de St-Bonifa- 
ce. L'inhumatjon se fit au cime- 
tière de St-Boniface 

Les porteurs étaient: MM. Léo 
Dusablon, Henri Pelletier, Philip- 
pe Bélanger, Hector Laurin, Léo 
Gagnon et John Grossman 

Les funérailles étaient confiée 
au soin de la maison Couiu. 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 
DE TOUTE DESCRIPTION 


1.-0, BRUNET 


procurer leurs cadeaux 


Radios — Grille-pain 


405, rue Bertrand Tél. 201 864 
coin Youville 
; Résidence 885 Chemin Ste-Maris 
aux plus bas prix 
Téi.: 202448 


| 


2° MAY 1670 


Mme Alfred Dufault 


Le jeudi 15 décembre, à l'hô- 
pital de St-Boniface, est décédée 
subitement Mme Alfred Dufault, | 
de 178, boulevard Dollard, Elle 


Née à Otterburne, Mme Dufault 
résidait à St-Boniface depuis 1910. | 

Outre son époux, la défunte | 
laisse dans le deuil 2 fils, Lucien 
et Claude, de St-Boniface, et 4 
filles, Diane, Patricia, Claudette 
et Jeannine, toutes à la maison. 

M. l’abbé A. St-Laurent célébra 
la messe de Requiem en la basi- 
lique de St-Boniface, à 10 h., le| 
lundi 19 décembre. La sépulture 
se fit au cimetière de St-Boniface. | 

Les porteurs étaient MM. Emile } 
Dufauilt, Charles-Henri Dufault, 
Maurice Rougeau, Armand Rou- 
Edgar Rougeau et Louis 
Thorimbert, 

Les funérailles étaient confiées 
au soin de la maison Desjardins- 
McGee. 


L L 
Mme C. Vermette 


Le dimanche 18 décembre est 
décédée à sa résidence, 45, rue | 
Moralbo, St-Vital, Mme Catheri-| 
ne Vermette, âgée de 76 ans. | 

Mme Vermette était originaire | 
de l'Ontario et vint au Manitoba 
à l'âge d'un an. Elle laisse dans 
le deuil son mari, Patrice Ver- 
mette, et un fils, Jean-Camille, | 
de Winnipeg. 

Les funérailles eurent lieu en| 


| 
L'inhumation se fit dans le ci-| 
metière de St-Vital. | 
La maison Coutu était en char- |; 


|ge des arrangements funéraires. que d'une manière 


pour 


3 étagères et espace au 


livres où vaisselle, 


. 29,50 


re, 


Meubles, 5e étage. 


| Le film français 


du Plaza remis 
a plus tard 


La Société d'Enseignement 
Postscolaire a décidé de ne pas 
faire dérouler le film français 
“Le ciel est à vous” au Plaza le 
21 décembre prochain. Ce film 
est basé sur une histoire authenti- 
que, enregistrée dans les annales 
des ailes françaises, Il est regret- 
table que la Société d'Enseigne- 
ment Postscolaire en ait été for- 
cée d'en venir à cette décision, 
mais le peu d'empressement qu'a 
montré le public de langue fran- 


çaise depuis ces derniers temps 
en est la cause 

La Société fera un nouvel ef 
fort en 1950, et si notre public ne 
répond pas mieux à l'invitation 
qui lui est faite, il est possible et 
même probable que l'on aban- 
donne de montrer des films 35 


millimètres. 
Petite Note 
M. Henri Guillemin, de Forget 
Sask., est venu rendre visite à sa 
tante, Mme Gustave Gavroy, de 


St-Boniface 


L'homme se réhabilite le 


par 


champ de bataille, la femme par 


la maternité C 
. LJ 


jarmen SYLVA 


Le péché originei qui explique 
tout, et sans lequel on n'explique 
rien, se répète malheureusement 
à chaque instant de la durée quoi- 
secondaire 


à l'occasion de Noel? 
Le meilleur moyen 


Appelez-nous donc le pli 


rendez-vous 


Rés.: 489, rue Giroux 


Organisez-vous un arbre de Noël? 


Les membres de votre famille seront-ils tous réunis 


de faire révivre ces événements 
mémorables est par Une photographie 


GENE GAUTHIER 


Photographe 


15 tôt possible et faites votre 


St-Boniface, Man, 
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Nos Bons 


}l 


Souhaits | 


| de | 


NOEL ET DU | 


à tous n 


N LUME 


ST-BON 


QUPI 


NOUVEL AN | 


os amis 


ER« FUEL 


IFACE 


CU 


TRRSARABRSLALSSALLALAL RER À 


. 


FF 
€ UF 


L. PE 


de Foët 


Sens 


Souhaits universels 


JOYEUX NOEL 


MERRY CHRISTMAS 


BUON NATALIH 
KAUSKAS JOULOUA 
FELICES PASCUAS 
VISIOLYI PRAZDNIK 

ALEGRE NATAI 


FROFHLICHE WEINACHTEN 


GLAEDELIC JUI 


KALA XHRISTOJENA 
GLAD JUI 
WESELYCH SWIAT RIZDWA 
CHRYSTOWOHO 
2YCZENIA 
WESOLYCH SWIAT 
BOZEGO NARODZENIA 


WESELYCH SIET 
NARODENIA CHRISTOWEGO 


POSDRAWLENIE S RODEST 
WOM CHRISTOWYM 


GLADELIG JUEI 


NOEL 


valut, petit Jésus, endormi dans la crèche 


P- 
Né pour > vuffrir 


Qui n'avez dans l'hiver qu'un peu de paille sèche 
Pour vous couvrir 


Salut, petit Jésus, tout petit, tout aimable, 
Aux yeux si doux 


Souriant aux bergers, à genoux dans l'étable 
Autour de vous 


Salut, petit Jésus, enveloppé de langes, 
Enfant si beau, 


Adoré par lesr 


is et servi par les anges, 
Dans le berceau 
d'une mère 


)alut, petit Jésus, dans les bras 


ninateur qui lancez le tonnerre 
Du haut des Cieux 

>alut, petit Jésus, mon âme vous adore, 

Roi triomphant ! 


Mais vous me paraissez bien plus aimable encore 
Petit enfant! 


François COPPEE. 


Minvwit Chretiens.. 
Il ne, le divin enfant 
] 
1 
Dans cette étable 
| ju'Il tb ) Il 
| a le; 1 I 
n lo 
{ D ns-1 j 
| vant tte humb é le pa 
| le et, en cel var l'€ n 
iu boeuf et de l’äne h ftor 
Le der: p s prit 
| Ca bergers... 
| illons voir cet enfar 1 
zouillant dans bras de Mai 
us l'oeil bienveillant de Josept 
| tous sans exception Il no 
| appell uprès de Lui 
| 
Venite Adoremus.., 
| allot do livin Sa 
| veu ] no V 1 { 
| Dé I p nos lou 
| 1 
t { 
nl 
ï ici 
] ; 
ble Ça Ï 
|no 1e l'Et t-Dic 
| La joie de Noël 
Noël! Noi Joie partout! 
Elle 1èy ir toute la t 
comme à la premi annonce « 
la bonne nouvelle par les ange 
Elle se fixe en des milliers d 
| glises, comme la leu le 
mes auprés des crèches rustiques 
Elle étincelle dans le sapin ve 
dressé dans le lor elle jaillit 
des petits souliers plac« lans 1 
tre 
Elle claque, et pre 
| les chemins is ou enneigés 
| dans les pas de ceux a s'emp 
sent vers la Messe de minuit 
On la reconnaît un peu nm 
me dans des réveillons en vill 
à quoi se réduit pour tant de mo 
dains le souvenir 1 naissar 
du Christ 
Noël! Ncël! Joie r tou 
Joie pour le Vi du Ch 
qui demande, en sa »litud 
\'4 a que la paix soit fait 
tre les peuples 
Joie pour les prêt: I [A 
nuit de salut, qui dor ta 
de chrét l'H 
pain de v 
| 


AE LL, 


Merveilleux appel des cloches 


en cette nuit radieuse! Il 


qu’ 


leur 


voix 


semble 


e Paradis va 


souvrir sur nos tetes 
n'auront 


enfants 


plu 


et que 


s de 


cha 


grins, les hommes plus de gran 
vieillards 


des 


douleur 
plus de tristesses 


et 


les 


car 


Dieu est 


les 


né pour apaiser nos miseres, et 
nous ouvrir les celestes parvis 
ADESTE FIDELES'! Accourons 


tous par la pensée vers cet hum 
s'accomplit 
tous les humains “la seule cho 
se nécessaire” 


ble 


reduit 


soucis 
nes agitations! 
le a paru dans les cieux 

troupeau, 


sons 


err 


e 


tout 
à l'aventure! 


Treve donc 
a nos affaires, à nos vai 
Une grande étoi 


e 


pour 


1 nos 


L LE, 


qu'il 


Jean des Bles 


Noël céleste 


, 


r 


PAGE DIX-HUIT 


LA LIBERTE 


ÉT LS PIN tTOT 


L'espoir 
de Jeanne 


par Marcel BEAUREGARD 


eux 

Enfin, tu es 

llée Dis 

Ciaire, est- 

e que tu crois 
ux rêves? 

Voyons 

Jeanne, est-ce 

pou me poser 


aussi 
réveillée? 


Si, si 
Eh bien, je 


n'y Crois pas aux 


insignifiante 


C'est malheurbux, car j'en at: 


fait un si beau 


Si tu ne veux pas me le con- 


ter, tu je n'insisterai pas 

Ne t'emporte pas, je vais tout 
te dire 

Voici, Tout à l'heure, pen- 
dant mon sommeil, le petit Jésus 


m'est appä 
Ft il m'a parlé. Ah! il ne m'a 


de- 


pas dit grand-chose, Il m'a 
ndé comme ca ‘Qu'est-ce que 
lésires? 
Pui je lui ai dit Je vou- 
drais voir maman” 
Parle plus bas, Jeanne. S'il 
fallait que papa t'entende. Tu sais, 
| nous à dit de ne plus jamais 


prononcer ce mot 

Et sais-tu ce que Jésus m'a 
répondu? reprend Jeanne d'une 
voix si ba aue oeur à pel- 
ne à l'entendre. I} m'a dit: “Tu 
a reverras sous peu, et pour long 
temps" 

…— Ah! Jeanne, quelle joie tu 
ne causes! Il y avait si longtemps 
que je n'avais pas entendu parler 
de miman. Pense donc, il y a plus 
de trois ans qu'elle nous à quit- 
tées. Je ne sais pas si elle a chan- 
gé: elle était si belle, J'avais six 
ans quand elle est partie. Toi, tu 
en avais quatre 

— Je m'en souviens très bien, 
dit Jeanne, Elle nous a prises dans 
ses bras et elle nous a longuement 


embrassée Elle pleurait. 

Jeanne, si tu veux, ce matin 
nous allons aller à la messe et 
prier Dieu. Je voudrais tant que 
ton rève se réalise! 

Entendu, à sept heures 

L'enfant Jésus ne devait pas 
oublie promesse, I] y'avait 
prés de deu mois que Jeanne 
avait fait son rêve quand les deux 
fillettes, en compagnie de leur pè- 
re. se rendirent à la messe de mi- 
uit. Toutes deux ne pensaient 
qu'à ure chose evoir leur ma- 
man. Î[e réveillon allait être si 

ste ns elle, Leur père était 
toujo morose depuis son dé 
part. Durant toute la messe, les 
deux enfants ne se regardèrent 
pas une seule fois: les mains join- 
tes. les veux baissés, elles priaient. 


Après la grand-messe, leur père 


leur demanda si elles désiraient 
rentrer à la maison: elles insistè 
rent pour entendre les deux au 
tres messes 


Les deu 
bruit, sortirent du banc et se ren 
dirent à la crèche prier l'Enfant 
Jésus. Combien de temps priè- 
rent-elles? Elles n'auraient pas 
pu le dir: mais une grande joie 
les attendait quand elles se le- 
vèrent pour regagner leur banc 
Leur mère, oui leur mère, toute 
belle comme autrefois, se tenait 


devant elles. Oubliant qu'elles se 
trouvaient dans l'église, les deux 
térent à cou et 
Toutes trois pleu- 


enfants se Je son 
l'embrassérent 
raient de joie. 
sur les entrefaites le père leva 
ête, Quelques lumières seule- 
éclairaient encore l'église 
voyant pas ses enfants à ses 
coté l se leva et se gea vers 
a crèche dans l'espoir de les re- 
trouver, Une voix qui lui était 
bien familière l'arrêta alors: 
“Charles! " Mais la pauvre 


femme n'en put dire davantage: 
elle éclata en sanglots D'ailleurs, 
elle n'aurait pu parler plus long- 
déjà m mari la tenait 
s s, la couvrant de bai- 
sers 
Vic t'en, dit Claire à Jean- 
r Ton rêve s'esi réalisé. Main- 
te oire aux rêves 


Marcel BEAUREGARD. 


x fillettes, sans faire de 


Messe 


ve 


Minuit 


Es Winnipeg, Man., 23 décembre 1%49 
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| êles pro anes ou 


Dans le chemin couvert, chacun se décrémonne, 
En croyant qu'à l'église il doit faire bien bon 
Déjà, dans son banc clos, la mairesse mormonne 
Des ‘’ave‘’, des ‘‘’pater'’, en suçant un bonbon 


Dans le choeur, affairé le sacristain enjambe 

Des génuflexions qu'on nomme : ‘de bedeau''; 

Les cierges allumés, le sanctuaire en flambe, 

Oh que c'est-y donc beau! 


Comme un feu d'artifice 


À l'autel de la Vierge où les enfants jacassent 
Tout en se grapignant pour voir l'Enfant-Jésus, 
Sur lequel les lampions et les bouquets s'entassent: 
Pour le voir comme il faut, les petits sont foutus 


Mais l'orgue se réveille au jubé qui se bonde 

De gens qui nous diront quel est le beau chanteux 

De ce ‘Minuit, Chrétiens'’ qui va, dans la seconde, 
Rendre les yeux pleins d'eau, surtout aux bons quêéteux. 


Et la messe commence 


On chante à l'Offertoire 


‘’Dans cette étable’’ ou bien encore ‘‘Ca bergers''; 
Puis après le sanctus: ‘’Le Fils du Roi de gloire’ 
Auquel répondent tous, voisins comme étrangers. 


Chaque famille va communier ensemble: 
Le pépère et ses fils, les gendres et les brus; 
Pendant que retentit ‘’Suspendant‘’ il leur semble 


La messe de l'aurore! 


Se disent tous les gens un peu dévotieux 
Qui voudraient bien rester près du Dieu de l'étable, 
Peu satisfaits encor de l'emporter chez eux. 


ehors, il pleu- 
vait sur la neige 
sale des rues et 
des trottoirs. Pas 
d'étoiles, pas de 
lune, pas de scin- 
tillement de lu- 
mière sur la nei- 
ge des toits. Et 
pourtant, cetie 
nuit laide et 
sombre, c'était 
la nuit de Noël. 

æs cloches de 
la messe de mi- 
joyeuses quand 


it sonnaient, j 1 
même, et du troisième étage d'un 


nuit 


immeuble du tentre de la ville, 


elles étaient écoutées par-une jeu- | 


ne femme qui s'activait comme à 
regret, aux préparatifs d'une ta- 
ble de réveillon, Le son des clo- 
ches semblait jeter en elle une 
douloureuse pensée, car en les 
écoutant, ses veux, déjà sombres, 
s'attristèrent encore davantage 

Son passé était douloureux au 
tant que son présent. 

Jeune encore, elle avait perdu 
son mari qui l'avait laissée au 
cours de l'été avec un enfant, dé- 
jà âgé de quatre ans, qui était tout 
a la fois la consolation et l’afflic- 
tion de sa mère, Sa consolation 
parce qu'il restait pour elle le seul 
ètre sur qui reporter son affection. 


mais aussi son affliction, parce 


que sa présence constituait cha- | 


que jour pour elle une caüse de 
chagrin 

L'enfant était muet. En dépit 
de ses quatre ans, aucun son n'é- 
encore sorti de sa bouche, si 
e n'est celui d'une personne à 
ui on aurait posé un bâäillon sur 

bouche. La jec mére en res 


Qu'ils sauraient tous bercer ‘'pour endormir Jésus‘ 


Et le vieux maitre-chantre, 
Depuis le temps antique où l'on faisait des fions, 
Entonne puis détonne, et sans respirer entre, 

Des Noels que jadis — nous dit-il —— je savions 


Là! Tout est bien fini! ‘Mon doux, c'est pas crayable 


Frère GILLES, OF M 


Le rêve de Cendrillon 


plus en plus grand à mesure qu'el 
le ressentait le manque d'appui 
mora] de la part de son entourage 

En effet, la jeune véuve ne vi- 

vait pas seule, Elle n'avait pour 
elle et son fils dans ce grand lo- 
|gement, qu'une chambre, peut- 
létre confortable, mais combien 
éloignée de la tranquillité qu'elle 
aurait tant désirée, Ses parents 
létaient les maîtres du logis et 
|dans la détresse morale mais aus- 
si pécuniaire dans laquelle elle 
s'était trouvée à la mort de son 
|mari, ils l'avaient recueillie, con- 
sentant à la loger en dépit des 
trois autres filles qui leur res- 
|taient. 
Le père, la mère et les trois fil- 
|les étaient maintenant partis pour 
{Ja messe de minuit. Tout à l'heu- 
re, ils reviendraient joyeux, ta- 
|pant du pied, riant bruyamment, 
iles trois soeurs toutes fières au 
bras de leurs amis, et les parents 
désireux d'activer encore cette 
|joie. Ils s'installeraient à la table 
|du réveillon, dans leurs toilettes 
| fraiches, ils mangeraient et boi- 
raient, tout entiers à leur bor.- 
heur et insensibles au chagrin des 
autres. 

Car on la méprisait dans cette 
maison, elle la pauvre qui n'avait 
pu donner à la vie qu'un être a- 
| normal et dont la tristesse ternis- 
sait la joie des autres. 

Et elle songeait combien il fe- 
rait bon si l'enfant qui reposait 
là, tout près d'elle, pouvait se le 
ver, l'appeler, compatir avec elle 
|dans son langage inexnérimenté 
|mais combien exprersif. Comme 


|elle le comprendrait, elle, Elle 
joublierait tout le reste pour l'é- 
route 

Dans 


dormait doucement. Elle s'appro- 
cha de son petit lit, le regarda 


et commença à se bercer près de 
lui. Et en se berçant, elle s'endor- 
Imit. Et dans son sommeil, elle fit 
un rêve, un rêve merveilleux. Elle 


|chant pieds nus dans la 
blanche. Elle l'appelait et il ve- 
{nait vers elle, Elle lui 
l'enfant, son petit garçon, et elle 
lui demandait de lui donner la pa- 
role comme plus tard il ferait par- 
ler les muets au cours de sa vie 
publique. 

C'était un beau rêve qui s'était 
vite évanoui car la mère s'étai 
éveillée en sursaut. L'enfant s'é- 
tait dressé dans son lit, Il avait 
grimpé sur les genoux de sa mé- 
re. Et, tout à coup, à bonheur im- 
mense, il avait murmuré à l'oreil- 
Île de sa mère: “Maman, maman” 

Le père, la mère, les trois soeurs 
et leurs amis revenaient de la 
messe de minuit, Ils entraient en 
riant malgré la pluie qui les avait 
trempés. Puis, ils s'attablaient 
pour le réveillon, après s'être dis- 


aux larges rubans rouges dont le 
|dépaquetage provoquait des “ah” 
let des “oh” de plaisir, 

| Dans la pièce voisine la jeune 
veuve n'avait ni voaqguets aux 


{non plus à distribuer. Elle n'en 
|avait pas non plus à rerevoir, Per- 
(somme ne s'occupait d'elle, Elle 
était le cendrillon de cette 


|maintenant dans ses bras le plus 
beau cadeau qu'elle pouvait es- 
ipérer en ceîte nuit de Noël: son 
enfant qui lui murmurait “ma 


1 


longuement. Elle prit une chaise | 


voyait le Jésus de la Crèche mar- | 
neige | 


montrait | 


{tribué mutuellement des paquets | 


|beaux rubans, ni de plus humbles | 


| mai- | 
ison. Mais cette cendrillon tenait | 


{ P* x 
Êles nl nn 


T'es mieux de te tenir tra 
quille parce que le père Noël 
ne viendra pas, cette année 

‘Une douzaine de bière par se 
maine d'ici les Fêt aurai de 
quoi recevoir Î: 

“Je me demande qu a dor 
ner le réveillon cette année: j’é 
père que Clara va en av l'idé« 


me de ag ( 


autrement, ça 
qu'à y penser” 

... Et on se prévare aux fêtes 
On y pense longtemps à l'avan 
ce. Les enfants songent aux jouets 
qu'ils recevront, les parents aux 
dépenses et aux fatigues qui leur 
seront occasionnées. Tout est pré- 
vu... sauf le plus important. 


Fêtes religieuses 


En fait, les fêtes que nous en 
visageons sont des fêtes religieu- 
| ses, C'est un Dieu fait homme 
| pour notre salut que nous fêtons: 
| à Noël, à la Circoncision, à l'Epi- 
| phanie, Y avons-nous pensé? 

Naturellement, il nous faut pré- 
voir tout le côté matériel de ces 
fètes, Mais n'y aurait-il pas moyen 
d'imprégner tout cela d'un esprit 
| chrétien? Préparons-nous. Prépa 
rons aussi nos petits et nos grands 
enfants à cette fête qui nous rap 
pelle l'amour d'un Dieu. Stimu- 
lons la foi de chacun, non par 
des sermons, mais par des ré- 
flexions faites à propos 


Epoque des réunions familiales 


Le temps des fêtes est, selon la 
tradition, désigné pour les réu- 
| nions familiales. Nous aurons cer- 
| tainement à recevoir la parenté 
tchez nous, méme si notre logis 
est beaucoup trop étroit, et à ré- 
pondre à plusieurs invitations 
| Nous devons bien préparer les ré- 
ceptions que nous nous proposons 
de faire, afin qu'elles soient gaies. 
intéressantes, et chrétiennes. Nous 
devons aussi accepter autant que 
possible les invitations qui nous 
seront faites. 


Qu'est-ce que le 
‘’Boxing Day”? 


Le ‘“Boxing Day” n'a aucun 
rapport avec le sport de la boxe, 
comme certains pourraient €tre 
tentés de le croire, Ce jour re- 
cut son nom du fait qu'en An- 
gleterre on ouvre, le lendemain 
de Noël, les boîtes placées dans 
les églises pour recevoir les con- 
| tributions des fidèles. Ces offran- 
| des sont distribuées, comme ré- 
{tributions, à ceux qui ont rendu 
| bénévolement quelque service à 
l'église, La nuit de ce jour s'ap 
pelle “Boxing Night”. 


D'origine ancienne 


Le “Boxing Day”, tel qu'obser 
vé en Angleterre est toutefois d’o- 
rigine ancienne. Au Moyen Age, 
les moines de certains ordres of- 
fraient la sainte messe pour Le 
retour des vaisseaux et plaçaient, 
dans chaque bateau, une petite 
boîte destinée à recevoir les obo 
les des marins. Une autre coutu- 
me était celle de quêter de porte 
porte avec une boîte ,ou en- 
placer di les églises 
des troncs pour recevoir des au- 
mônes dont on faisait la distri 
bution aux pauvres le matin de 
Noël. 


core de 


| co 
| 


| Noël! Noël! 


fond 


| Noël! 
âmes! 

Joie comprise et savourée des 
âmes chrétiennes. 
| Joie inconsciente ou à peine 
| Soupçonnée chez ceux qui ne sa- 
vent pas ou ont oublié 

Joie jaillissante de la venue d'un 
enfant rose, en tout semblable 
aux fils des hommes, d'un enfant 
que la Vierge-Mère a pris dan 
ses bras, enveloppé de langes, re 
posé sur de la paille, adoré lon 
guement en attendant que les ber 
gers et nous-mêmes venions le re- 
connaître et l'aimer comme no 
ttre Dieu!.., 


Noël! Joie au des 


| 


nn 


en ; 
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“Je vous annonce 
une grande joie, , , 
Aujourd'hui dans 
la cité de David 

il vous est né 


un Sauveur’ 


Lvine 


Bergers, 


À uvre lé 


voici l'Etoile et la Nuit annoncées! 


Hôtez-vous, pauvres gens, humbles coeurs, vers Celui 
Qui s'est au dénûüment le plus profond réduit 


Pour que vos peines soient 


par la sienne effacées! 


Dans la bise vos mains tremblantes sont gercées, 
Endoloris, vos pieds battent le sol qui luit, 

Sous vos haillons l'hiver glacial s'introduit, 

Par l'aiguillon du froid vos chairs sont transpercées, , , 


Doux bergers qui croyez sans égal votre sort 
Obscur et malheureux, vous ignorez encor 
Le suprême degré de l'humaine détresse! 


Regardez: a-t-il vu pareille pauvreté? 
Un Dieu petit enfant qu'un souffle chaud caresse, 
Qui tremble, et qui n'a rien sur lui que sa beauté 


BETHLÉEM . 


Bethléem est située sur deux 
collines qui font angle et dont 
les flancs sont couverts de vignes | 
et d'oliviers; elle est partout en- 
tourée de profondes vallées, ex- 
cepté au nord-ouest. 

Bethléem, aujourd'hui 
est charmante. | 

Quand on a gravi la petite col-| 
line et qu'on débouche sur Ja! 
place vittoresque à l'orientale, | 
qui est ie centre de la vie beth- 
léemitaine, on a en face de soi 
la grotte sacrée, recouverte par la 
plus ancienne basilique du monde, | 

Mais, si l'on s'attarde là jus- 

qu'à la nuit tombante, on se pré- 
pare des impressions encore plus | 
intenses. Car, pour nous, Beth- 
léem, c'est la nuit; c'est minuit: 
c'est le silence des horizons; c’est 
la nature apaisée et tranquille 
c'est la belle colline qui monte, 
sous la vibration douce des éioi-| 
les, pour aller prendre au ciel son | 
Bien-Aimé 

Et puis, en 


encore, 


face de la réalité, | 


{la plaine ou un vague 


|ce, fatigué de sa 


{lourd à son échine, un 


| Où va-t-il? 


| 


Le NOËL du paria 


es nefs illumi- 
nées de la busili- 
que s'écoule 
mamtenant be 
fiot des fidèles 
venus assister a 
la messe de mi- 
nuit. La dem 

d'un heure 

au campanii. 
l'Hôtel de V 
Le petit parc, où 
de son socle de 
granit Louis Hé- 
bert domine les 
ajoute au charme an- 


CECI 1 Li 11 L 


alentours, 


cien des choses dont le souvenir | 


{semble faire éclore en notre äme 
| plus de ferveur chrétienne et 
| d'humaine charité 


Rasant les murs, ployé comme 
sous le poids d'un fardeau trop 
homme 
fiévreux et grelottant 
loques, D'ou vient-il? 

.. Mystère! Il fonce 
| droit devant lui dans la nuit sour- 
| noise, dans l'avenir troublant qui 
|s'écarte à son approche. Il s’avan- 
ce péniblement sur le chemin des 
déshérités, sur la route des sans- 


déambule, 
sous ses 


itoit, des proscrits de l'ordre so- 


| talons, 


| sent, 


cial. 11 marche à l'aventure . . .1l 
marche sans trêve, avec, sur les 
son destin de misère a- 
boyant comme un chien, 

Une à une les rues s’esseulent, 
Sous chaque toit, le c2rele de fa- 
mille s'augmente de quelque nou 
vélle présence, venue participer 
aux joies du foyer. Bientôt, cha- 
que restaurant ne sera plus qu'u- 
ne grappe lourde de convives. Des | 
rires .: , . des chants! . .. Partout 
on réveillonne ... 

Près du paria des ombres pas- 
rapides, comme des fantô- 


[mes fuyant la rafale 


le soir et 


le rêve, on laisse venir 

après Ja symphonie délirante 
des couchants, enivrante et dou- 
ce comme la gloire céleste, on 
voit l'ombre surgir, s'élever peu 
à peu, planer sur vos têtes, allu- 
mer sans bruit ses constellations, | 


tandis que d'en bas montent par 
bouffées dans l'air tiède les bruits 
de troupeaux épars et lointains, 


qui semblent un vagissement de; 


soupir de 
la nuit. Tout cet ensemble 
prend au coeur, le tourmente dé- 
licieusement, et si, à ce moment, 
en tournant simplement la tête, 


vous vous dites: 


vous | 


CR I 2 | 


songez si l'imagination s'exalte et | 
{s'enivre! Le présent, &lors, n'exis- | 


te plus, et l'on eroit 
dans un lointain de rêve, ces voix 
confuses du passé qui, 
articuler de précis, 
tant de choses. 
à voir déboucher sur cette pla- 
longue 


mais tranquille et 


entendre, | 


sans rien | 
vous disent ! 
Et l'on s'attend 


route, | 


Le miséreux s'arrête, écoute: il | 
tend la main en bredouillant des | 
mots de pitié, Peine inutile, vai- 


ne supplique, chacun regagne la | 


chaude demeure qui l'attend. 

Las de trop souffrir, encore 
plus las de tant d'humiliation, les 
membres engourdis par le vent 
qui rage, il se laisse choir sur un 
banc du parc, les bras en croix, 
tache d'ombre que la neige im- 


|macule lentement. 


Soudain, des pas précipités mar- 
quent d'une étroite empreinte la 
blanche floraison tombant du ciel. 
Une fille, dont la chlorose efface 
presque entièrement le fard don- 
nant à Son visage une apparence 
clownesque, se penche sur le 


| gueux qu'elle croit ivre, 


— Psst! Psst! ... 


Un rire amer répond à son in- 
vitation; l'homme a compris. 
Aux crève-la-faim le plaisir 


est défendu . .. 
La fille se redresse, le regard 
vacillant de crainte, hésite, se 
rend compte, Un sentiment de 
commisération flotte un 
tel un fêtu, sur la vaste amoureu- 
se qu'est son coeur . Puis, tout 
à coup, elle fouille dans son sac 
à main 
— Tiens 
Alors, 
émouvant, 
pièce blanche 
pauvre hère, 
Tout à coup, une main rude se- 
coue l’homme hébété. 
— Allons, soûlard, au poste! 
— Pourquoi? 
mal? Je me suis endormi . . . 
— C'est bon! C'est bon! ... On 
verra Ça tantôt . . . Ouste, avance, 
ivrogne! ..,. 


rrends! 

d'un geste rapide mais 
elle laisse tomber une 
sur les genoux du 


{ Non loin, hâtant le pas, un jeu- 
la joie dans ne couple est témoin de la mépri- 


qu'on aime à voir cadrer avec | l'âme, le groupe sacré se. 
© nuit de paix! Sainte nuit! 
Dans le ciel l'astre luit; | 
Dans les champs tout repose en paix. | 


Mais soudain, dans l'air pur et frais, 
Le brillant choeur des anges 
Aux bergers apparait. 


moment ! 


Qu'ai-je fait de 


Un concilisbule s'engage. La 
femme, un court moment, paraît | 


veines du vagabond. Il dit ses pri- 
vations et ses souffrances. Il dit 
|sa fatigue et sa chute sur le banc 


supplier son mari c 
Laissez, monsieur l'agent, je ! du parc , , . la rencontre et l'in- 

connais cet homme et vous serai | vite dont il fut l'attention, Il dit 

reconnaistant de le confier à ma | aussi ses remerciements de tant de 
rde. Son ivresse ne peut être charmante hospitalité, puis, vive 

que l'erreur d'un moment ment, avec des acc s de prière 

Puisque vouzx l'affirmez, | il sollicite 

monsieur, vous avez sans te Puis-je, bonne madame, vous 

raison. Ouste, chanceux, et plus ! demander votre nom? 

vite que ça! à | Mad u Mon mari 
Et sous la neige, don! » | m'appelle é 

s'accroît, semble augn — Votre 

core igmente Je ne sais pas bien. Hé 

| surément É nce du ga- comme tant d'autre victime fa 

bond ; . . et la bonne action du!cile de l'alcool, un jour, il quitta 

couple charitable le foyer et personne ne l'a revu 
— Venez chez moi, pauvre a-!depuis . Ma mère, en mourant, 

mi, vous reposer un moment! m'apprit qu'il vivait encore cepen 
D'un pas de bête, que la mas- | dânt ... 

sue vient de frapper mais n'a su — Pardonnez à mon indiscré 

terrasser du coup, hésitant, le tion, bonne madame, l'évocation 

{malheureux suit ses protecteurs. | de ce souvenir; j'aurais tant voulu 
Une riche demeure, avenue , . .| n€ Point vous peine ‘ 

L'âtre, où flambent quelques bü- — Tenez, voici le portrait de 

ches, y chante le bonheur d'aimer | Ma mère. C'est avec son amour du 


et la Joie de vivre sans appréhen 
sion du lendemain, 
Foyers hospitaliers 


|allumez au coeur du prolétairei 

Indifférent à tout ce qui l’en- 
toure, comme inhabile à perce- 
voir la splendeur artistique des 
objets qui pourraient 
vue, le miséreux n'2 qu'une préoc- 


|cupation, un désir: tendre ses 
{mains de rhumatisant à la cha- 
leur que dispense la flamme, Une 


bonne a tôt fait de dévêtir la jeu- 
ne femme de son manteau de four- 
rure, Heureuse, celle-ci sourit à 
{son mari dont l'attention semble 
tout amour 

| Le paria la regarde, maintenant, 
|d' un regard étonné, ébahi, stupé- 
| té. ea j yeux se fixent longue- 
ment sur les traits gracieux, sur 


Îles cheveux blonds de la jeune | 


| femme. 
Un rêve atroce l’envahit. Il pas- 
ise la main sur 


| pour en chasser une illusion im- 


| possible, Il voudrait sourire à son | 


|tour, mais sa bouche se refuse à 
{cette profanation de la joie pure 
et, seul, un rictus naît aux com- 
missures de ses lèvres exsangues. 

— Mon Dieu, n'aurais-je donc 
pas encore assez souffert, mur- 
mure-t-il. Puis, ils se 
causer tous trois. Ils causent main- 


tenant comme d'anciens amis. 
[Quelque reconfortante liqueur, 
| absorbée avec lenteur, semble in- 

sang nouveau dans les 


fuser un 


Les Bergers 


Les terres dormaient blanches 
La neige était sans bruit 
Le givre ourlait les branches 
Des arbres dans la nuit 

Ils vinrent dans l’étable 
Dont l'ange avait chanté 
L'étoile douce et stable, 
L'argentait de clarté. 
Dessus la paille fraîche 
Pleurait le Nouveau-Né 
Chacun, devant la crèche, 
D'abord s'est prosterné 
Puis, pour la gente Mère 
Joseph et l'Enfançon, 
Enfants, berger, bergère, 
Trouvèrent leur chanson. 
Le gite était de grande 
Froidure et pauvreté: 

Ces humbles, sans offrande 
N'ont point voulu auitter. 
Jésus parut sourire, 

Marie a dit: “Merci!” 

Les pastoureaux promirent: 
“Nous reviendrons ici” 


P, Hiarion THANS, O.F.M. 


: . foyers | 
des riches, que de convoitises vous | 


réjouir sa | 


son front, comme | 


mettent à | 


la tendresse dont elle 
tout ce qu'elle a pu 


travail et 
m'entoura, 
!me léguer 

Les doigts crasseux du misé- 
reux tremblent à présent sur l'i- 
mage défraîchie par le temps 
Deux larmes perlent furtivement 
| de ses veux et se perdent dans sa 
barbe broussailleuse., 


ne Vous pleurez, ami? .,.Qu'a 
vez-vous donc? 

— Rien, bonne dame, rien .,. 
[C'est que, voyez-vous, le coeur 
se trouble facilemeñt quand ii 
vieillit! . . D 


Le vagabond se lève, comme à 
|regret, Sa déchéance apparaît 
complète, absolue, tant il semble 
consterné, abattu, désemparé, 
Adieu, bonne madame , , , a 
dieu, mon bon monsieur , .. Soyez 


| heureux ,., heureux ,.. toujours 
|heureux .,, 
— Vous nous quittez? Non, res 


tez! ... Passez la nuit sous notre 
toit. Voyez, le réveillon de Noël 
{nous attend Dans quelques 
instants, notre Jean s'éveillera, 
car, semblable à celui de la crè- 
che, nous avons aussi notre petit 
Jésus. D'ailleurs, la tempête sévit 
plus terrible encore que tout à 
| l'heure sb 

— Moins terrible qu'en 
méme, murmure le vieillard. 
| Et sans retourner la tête, sans 
| seulement, malgré la faim qui le 
|tenaille, jeter un regard sur la ta 
| ble surchargée de victuailles, le 
paria s'achemine vers son destin 

Madeleine le regarde partir, en- 
|tend son pas heurter lourdement 
les marches du perron, et pour- 
tant quelque shose de mystérieux, 
| d'incompréhensible lui fouille l'â- 


moi- 


me, la pénètre en secret: une for- 
ice d'instinct, dont elle ne peut 
| dé terminer la cause, la pousse 


lvers le paria, Elle voudrait un 

moment poser sa tête sur l’épau- 
le du vieillard, se blottir dans ses 
bras qui tout à l'heure semblaient 

vouloir se refermer sur elle, mais 
non ...ce serait ridicule ., .. Et 
que dirait la société si celle-ci al- 
{lait apprendre son geste enfantin 
sur ce meurt-la-faim , . , ce be 
sogneux ...ce déguenillé , . elle 

Ile laisse poursuivre sa route de 

| misère. 
| — Etrange vieillard! songe Ma- 
deleine, refermant la porte, 

Et la tempête dans la nuit, telle 
une meute aux aboïs, hurle à la 
mort. 

Voilà pourquoi Madame X .. 
ne saura jamais qu'elle est la fille 
[ge ce paria que, par cette nuit de 
Noël, le sort cruel vient de reje- 
Îter à l'oubli, 
| Claude CHAUMIERE. 


————— - es 
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PAGE V'INGT 


ST 


r 


Ce em 


les mamans lasses de toujours donner 
retour; les mamans soucieuses de 


Paix sur vous, 


ans rien attendre en 


voir leurs enfants grandir et battre de l'aile dans la tour- 


mente; 


t 


Le 


f 


les mamans tracassées par l'équilibre instable du 
udget, par les santés chancelantes de la famille, les 
hères mamans saturées de soucis humains 

Paix sur vous, les célibataires aux heures riches, 
emmes au dévouernent sublime, à la vie apparemment 


soli‘aire, fidèles épouses de la résignation et de l'oubli 
de soi! Paix sur les célibataires moroses qui croient au 
vide de leur coeur et que tourmente l'incertitude de 
l'avenir, comme si elles ne faisaient pas partie de la 
granoe nichée d'amour à laquelle Dieu a promis ia püiure 

Paix sur vous, les pa souffrants, enveloppes d'âmes 


héroïques, pauvres allongées qui croyez n'être que 
faiblesse, inutilité, parce qu'il ne vous est pas donné de 
mesurer sur terre la puissance de vos mérites | 

Paix sur vous, jeunes filles en fleur qui courez, non 
sans trébucher parfois, sur les routes de la vie. Fortes | 
de vos espoirs, n'oubliez pas que le printemps fuit et | 
comme provision d'hiver n'amassez pas de remords cui- 
sonts! 

Paix sur vous, écolières insouciantes et radieuses, | 
épis verts de la moisson. Que le joug familial et les règle- | 


ments de couventines vous soient légers et qu'ils vous 


müûrissent en sagesse et en grâce! 


d 


scients de la nation. 


[ 


Paix sur vous, bébés gazouilleurs ou sereins, chanson 
e nos heures, berceaux de nos espoirs, rouages incon- 
Paix sur vous qui êtes encore plus 
rès du ciel que de la terre! 


Paix à la terre entière! Que le petit Noel sauveur 


nous apporte la paix qu'il a promise aux hommes de bonne 


V 


ure 


olonté. 


Françoise ROY. 


La lune de Porcl | 


La lune de Noël, ce soir, à ma fenêtre, 
Jette ses diamants 

Et met dans le ciel bleu que des clous d’or pénètrent 
Un demi-jour charmant . 

De ses fragiles fleurs la neige merveilleuse 
Décore les buissons, 

Et le gel aux larmiers suspend, cfaire et soyeuse, 
Sa frange de glaçons. 

Par les chemins boulants que bordent des balises, 
Aux rameaux cristallins, | 

Du fond de chaque rang, le foyer à l'église | 
Déverse son trop-plein . 

Et sur cette blancheur faisant des taches sombres 
Où sonnent des grelots . .. | 

Vibrantes dans l'air froid, les cloches carillonnent | 
Leur plus joyeux appel, 

Puis le prétre commence, à l'autel qui rayonne, 
La Messe de Noël... 

Et pendant que la lune, éparse au paysage, 
Exulte au firmament, 

Vers sa mère, Jésus, penchant son doux visage, | 
Sourit divinement 


Arthur LACASSE, ptre. 


Le foyer, centre du logis 


# 
; % 
Du foyer émane une douce chaleur qui donne à toute !a maison 
atmosphère d'intimité, de gaieté, de repos. 


FREE TS AS SE GR | 


| dé 


Fêtes et 
‘bonne humeur 


Ne soyez pas mécontents dans 

es jours qui viennent. Il faut que 

| Noël et le Ni l An soient vra 

| ment d fe de famille, des fé 

r é 

il y a des esprits chagrin 

| cor € nt ces traditions 

comme fort « Ecoutons 
eu grief rions-en 


C'est justement ce qui fait sa 
valeur, ce qui lui donne sa so- 
lidité. Combien de “chères armes” 
de “chics camarades” avez-vous 


s dé- 
&u 


ct pu 
famille, 


déjà portés aux nues? 
laissés, oubliés? La 
moins, elle dure 


Recevoir soi-même? 
trop de peine! 


Oui pas mal de peine, en ce 
temps de vie chère. Mais quand 
on est débrouillarde, adroite et 


courageuse, on arrive fort bien à 
préparer et à servir un repas sans 
se tuer de fatigue. Consultez nos 
recettes et nos conseils. Combinez 
vos menus quelque temps à l'a- 
vance. 
Ça coûte trop cher! 

Servez un petit nombre de plats, 
chacun excellent. Vous dépense- 
rez moins et ferez beaucoup plus 
de plaisir qu'avec un défilé de 
médiocrités 


Echanger des voeux? 
cela ne signifie rien 


Cela signifie beaucoup. On se | 
rapproche entre vivants épargnés | 


dernière. On se dit 
bienveillance. On 
de la santé, 


par l'année 
des paroles de 
évoque du bonheur, 


de la réussite. Et tous ces élé- 
ments heureux viennent volon- 
tiers vers qui parle d'eux avec 


intelligence et avec coeur. 


On voit des gens si ennuyeux! 

Voyons, ils ne le sont pas tous. 
Réfléchissez Et ne les 
pas avec ce parti pris. 
les à parler grâce à des ques- 
tions intelligentes. Vous décou- 
VI z, bien sûr, de l'esprit, de la 
sagesse, de la bonté... et peut-être 
de la grâce et de l'agrément chez 
ces personnes que vous rangiez 
parmi les laiderons ou les endor- 
mis 


Invitez- 


On aimerait mieux 
rester entre jeunes 


Nul ne vous force à consacrer 
aux aînés toutes les heures de 
ces jours de fête, Qui vous em- 


pêche d'organiser des goûters, des 
réunions amicales? 


Vous serez ensuite beaucoup 
plus gentille pour “faire des frais” 
personnes âgées. Une fille 


cate, intelligente ne met pas 
ainsi de barrière entre elle et les 
aînés. 


Je trouve ces fêtes tristes, 
conventionnelles 
11 se glisse un brin de mélan- 
| colie dans toute fête. Car, ainsi 
|que le disait Bossuet, au bon- 
heur humain “il manque toujours 
quelque pièce”. Acceptons cette 
petite tristesse, Mais ne la mon- 
trons pas. Soyons gaies, optimis- | 
tes, des donneuses d'espérance. 


| Traditions dans 
divers pays 


D'un bout à l'autre du monde, 


| il y à des traditions et des usages 
‘qui mettent leur sceau particulier 


sur les Fêtes de Noël et du Nou- 
vel An: 
En France, 


on s'embrasse “sous 


le gui’ au coup de minuit 
j En Angleterre, il y a le plum- 
| pudding. 
En Russie, les jeunes filles sor- 
| tent en coup de vent de la mai- 
son quand minuit sonne, elles ar- 
| rêtent le premier passant en lui 
| criant: “Quel est ton nom? S'il 
| répond: Michel, ce sera le nom 


de son mari futur” 

En Espagne, on mange un grain 
de raisin à chaque coup de l'hoer- 
loge sonnant minuit et le passage 
d'u année à l'autre. 

Au Japon, on se hâte de payer 
ses dettes et c'est le seul jour de 
l'année où les banques restent ou- 
vertes jusqu'à minuit. 


PATRIOTE 


abordez | 


‘rivée à Montréal, 


Winnipeg, Man., 


23 décembre 1949 


Vacance de Poël imprébue 


re rois jours avant |si heureuse de revoir DES 
sms Noël, Marguerite ! de l'avoir près d'elle pour la Noël. 
D ( était à faire ses Il y avait aussi sa s . Jeanne, 
{4 mailles afin d'al- veuve depuis une couple d'an- 
£ er passer Les |nées, avec ses deux ravissants en- 
{ ‘4 cances des S /fants qui s’amusaient follement à 
tenter d'ouvrir les n es que la 
|jeune fille avait lais tomber sur 
< le parquet 
| — Bienvenue, Marguerite! 
| La jeune fille st 1ta ile 1- 
te, croy ève € voyait ve 
nir vers elle nul autre que Roger 
e période et à la | Prévost 
e d'un re-| -- Comment, toi ici? Mais 
tour au village natal, Marguerite | mais ... 
était plutôt triste et même d'hu- — Oui, imagine-toi que j'ai pas- 
meur fort maussade sé tout droit à St-Hyacinthe .., 
Non, décidément, ce voyage ne |et je t'ai devancée d'un train. 
lui plaisait guère; la capricieuse … Et ton sermon? 
jeune fille voyait ses plans dé — Mais oui, c'était pour m'as- 
truits et son coeur souffrait au- :surer la joie de cette surprise et 
tant que son orgueil. bien aussi pour que tu puisses pas- 
Tout en faisant ses malles, la ser le plus joyeux des Noël dans 
jeune fille songeait à la soirée |ce merveilleux pays et dans ta fa- 


qu'elle avait passée la veille avec 
son ami et compagnon de bureau, 
Roger Prévost, 

Après le cinéma, il l'avait ame- 
née au restaurant et là, sans autre 


précaution, il Jui avait tout sim- 
vlement dit: 

— Je crois, Marguerite, que 
vous devriez aller passer Noël 
dans votre famille H n'y a 
rien, voyez-vous, comme ce bei 
esprit de famille pour redonner 
du courage, mettre de la joie dans 
le coeur et ça fait tellement 
plai aux vieux parents! Je 
n'hésiterais pas un instant, pour 
ma part, si j ais le bonheur, 
pan a VOUS, d avoir encore un 


foyer familial 

La jeune fille parut choquée de 
cet avis qu'exprimait son ami. De 
quoi se mélait-il, enfin .,. 

— Roger, je vous connais de- 


puis deux ans et vous savez que 
j'ai plus que de l'estime pour vous: 
mais je vous préviens que vos 
“sermons” ne me sont nullement 
agréables et que si vous continuez 
sur ce ton... 

— Allons, allons, petite fille 
capricieuse, n'allez pas vous fà- 
cher; je suis sincère en vous di- 
sant cela. 


— Le programme que nous 
nous sommes tracé, non, il. ne 
[vous va plus .., Cette soirée de 
| danse, ce réveillon Eh bien, 
j'y tiens, Roger, 


— Je m'en voudrais, Margueri- 
te, de priver votre mère du plai- 
sir et de la grande joie de vous 
avoir près d'elle à Noël. Et, 
leurs, j'irai chez un vieil oncle à 
| St- Hyacinthe pour la Noël 
{ Marguerite ne finit pas son 
lunch, elle ramassa gants et sa- 
coche et: 
| Bonsoir, Roger, et 
{pour la “charmante” soirée! 
vous dérangez pas, 
seule à mon appartement 
Joyeux Noël à St-Hyacinthe. 


merci 
Ne 


Au moment où elle fermait sa | 


dernière malle, Marguerite essuya 
une larme. Elle ne l'aurait pas a- | 
voué pour tout l'or du monde, 


mais elle regrettait sa brusquerie 
à l'endroit de Roger, qu'elle ai- 
mait beaucoup et de qui elle se 
savait aimée, 

11 lui pardonnerait difficilement 
cette scene et puis ce voyage de 
six cents milles alors qu'elle avait 
tant désiré passer Noël à Mont- 
réal en joyeuse compagnie 
“J'aurais pu aller à Gaspé un peu 


plus tard et maman aurait bien | 


compris”. 

Elle fut bientôt à la gare, at- 
tendant le départ du train d'Hali- 
fax. Installée dans le wagon, elle 
essaya de lire, puis de dormir .., 
mais impossible. Sa pensée restait | 
au bureau- de 
l'Agence Montréal-Publicité où | 
elle et Roger travaillaient LES 
scène de la veille, tout le beau 
rêve écroulé, le sermon de Roger | 
Prévost son avenir qu'elle 
{voyait avec plus d’'appréhension 
maintenant. 

Marguerite n'avait sûrement 

pas le coeur à la joie et cet éner- 
Lord, roulement du train qui file 
aussi rapidement que possible, le 
[fie de la locomotive que l'on 
entend trop souvent, 
|: 
Elle gagna sa couchette et céda 
bientôt à sa grande fatigue. 

Le trein venait d'entrer en gare. 
Cette belle nature, si généreuse | 
en été avait paré Gaspé d'un! 
épais et moelleux manteau d’'he 
mine qui étincelait sous les ray 
ons d'un soleil joyeux. 


tout l'aga- 


La vue du village natal, des fi- | 


gures connues depuis toujours, le 
plaisir évident de ces gens qui la 


revoyaient pour la première fois 
depuis de longs mois ,.. Margue- 
rite sourit à la vie ., , jusqu'à “e| 
qu'elle arriva à la maisonnette | 
blanche où le avait vu le jour 
et où elle avait passé les belles 


années de sa jeunesse, 
Comme tout semblait lent 
ici, mais si reposant, si humain 
comparer à la métropole où tout 
est anonyme, impersonnel, indif- 
férent 
| La 
bras 


iui 


t devant les 
sa vieille maman, 


s ouvrit 
de 


porte 
tendus 


d'ail- | 


je retournerai | 
. Et 


4}; 


mille. 


| Marguerite n'ajouta rien d'au- 
itre et alla refaire sa toilette. 
Quelques heures plus tard, les 
deux jeunes gens se trouvèrent 
seuls dans le grand salon près 
d'un magnifique arbre de Noël 


décoré à l'intention des petits par 


sa mère et sa soeur, Jeanne. 

Marguerite allait parler quand 
Roger lui mit la main sur la bou- 
che. 

— Ma chérie, tu ne peux savoir 
que] plaisir ton arrivée m'a caus 
J'avais tout parié sur ce voyagi 
Ton -attitude m'a troublé, m'a 
beaucoup inquiété à te voir crain- 
dre cette vacance des fêtes avec 
les tiens. J'ai tellement. souffert 
de ce manque de famille, de cette 
solitude quand tous les autre 
peuvent se réunir sous un toit pa- 
terne], Marguerite, j'ai toujour 


rêvé de retrouver üne famille par 
celle qui deviendra ma femme, 


— Mais, Roger ,.. 
— Chut! Ne dis rien, je sais 
tout et ce que tu voudrais dire, et 


je te connais si bien maintenant 
que je te connais mieux, Tu es 
|une bonne et gentille petite fille, 
et qui a une mère adorable et une 


{soeur charmante avec de joyeux 
bambins. Marguerite accepterais- 
tu de me laisser partager cette 
| belle joie familiale avec toi? 

J'ai déjà eu le temps de cau- 
ser avec ta mère. J'ai aussi Ja ba- 
gue, nous pourrions faire du re- 


{pas de Noël notre dîner de fian- 


çailles, en famille? 
| Marguerite avait laissé tomber 
sa belle tête blonde sur la poitri- 


ne de Roger et elle pleurait de 


joie! 
FRANCINE. 


Comment bien 


installer son 


arbre de Noël 
| 


Chaque année, des réunions de 
Noël sont assombries par des ac- 
cidents; le feu se déclare dans 
| l'arbre de Noël, dans les décora- 
tions ou encore dans les toilettes 
fantaisistes des enfants; parfois, 
les résultats tournent au tragique. 


Lumières en série 


Il y a grand danger à se servir 
| des lumières électriques en série 
qui avaient servi l'année précé- 
nte, à moins de ne faire une 
vérification minutieuse avant de 
les installer. I] faut inspecter ri- 
| &oureusement chaque pouce de 
| fil électrique d'un jeu de lumiè- 
| res, afin de découvrir des ruptu- 
res dans le matériel isolant, Si la 


| de 


| couverture est usée, ‘il faut en- 

| tourer le fil d'une bande de ru- 

ban gommé, ce qui préviendra 

les accidents. Si le matériel iso- 

lant est usé, il faut charger un 

électricien de faire les réparatic 
Fils usés 


Souvent les fils électriques de 


viennent usés à l'endroit où ils 
entrent dans la fiche de con- 
| nexion. 11 faut enlever les fils et 
les envelopper séparément d'une 
bande gommée puis les remettre 
| en place. Les fiches brisées ou en. 
dommagées devraient être mises 
de côte, On devrait également 


| vérifier les lampes avant de les 
installer. 


Winripeg, Man, 23 décembre 1949 
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Ée repas de Poë 


par Berthe MIREPOIX 


Les cloches de Noël vont bien- 


#ät sonner. La coutume veut qu'à 
ette oc£asion on se réunisse au- 
tour d'un copieux fepas dont le 
menu est souvent délicat à éla- 
borer. Afin d'aider nos lectrices, 
nous avons choisi, parmi les bon- 
nes recettes canadiennes, celles 
qui sont le plus appropriées pour 


cette circonstance. 


Crème de céleri 


2 tasses de bouillon de poulet 
3 tasses de céleri en dés 

2 tasses d'eau bouillante 

} tranche d'oignon 

2 c. à table de beurre 

3 e. à table de farine 

2 tasses de lait 

1 tasse de crème 

Sel et poivre 


Faire bouillir le céleri dans 


de l'eau durant la cuisson pour 
empêcher la farine de brûler et 
tourner la dinde fréquemment a- 
fin qu'elle brunisse de tous les 


| côtés. 


Si la dinde brunit trop vite, la 


ME 


Potage crème de céleri 


NU 


Croûtons 


Dinde rôtie 


avec 


farce 


Pommes de terre Duchesse 


Pois et carottes 


Champignons sautés 


Bûüche de Noel 
avec crème glacée 


Le] 


u 


Plum Pudding 


avec 
Thé 
Men 


Mets canadiens 


Tourtières 
Croquignoles 


Beignes 


“Plum Pudding” 


|1.e. à thé de muscade 


recouvrir d'un papier beurré afin | 


de l'empêcher de brûler. Enlever | 
le fil qui a servi à la coudre au 
moment de servir. 

Farce 


5 tasses de patates pilées, chaudes 
14 iivre de lard salé gras 

Gésier, coeur et foie de la dinde 
2 petits oignons 

l4 tasse de beurre 

2 oeufs 


| Sel, poivre, sauge, thym et persil 


| revenir 


l'eau pendant dix minutes. Egout- | 


ter, ajouter au bouillon de pou- 
let et cuire jusqu'à ce que le cé- 
leri devienne tendre. Mettre l'oi- 
gnon dans le lait, l'amener 
point d'ébullition puis l'ajouter au 
bouillon ainsi que la crème, Saler 
et poivrer 


Croûtons au fromage 


en lanières du pain lé- 
rassis. Recouvrir légè- 
rement de beurre et de fromage 
râpé et faire brunir au four. Ser- 
vir chauds avec la crème de cé- 
leri 


Tailler 
gerement 


Dinde rôtie 


dinde 
dans 


Vider, laver, farcir une 
dix !\ivres. La déposer 
e casserole et la recouvrir en- 
tiérement de sel. Recouvrir la 
poitrine, les cuisses et les ailes 
d'un tiers de tasse de beurre et 
d'un quart de tasse de farine. Sau- 
poudrer le fond de la casserole 
de farine aussi, Meître dans un 
four chaïd et quand la farine 
commence à brunir, réduire la 
chaleur et arroser à toutes les 
quinze minutes jusqu'à cuisson 


de 
un 


tasse de beurre 
bouil- 


Arroser avec 
fondu dans 1£ tasse d’eau 
lante, 
forme dans la casserole. Ajouter 


Les papillotes 


Comme au Canada, aucune fête 
de Noël n'est complète en Gran- 
de-Bretagne sans une boîte de! 
bonbons ou sans papillotes à pé-| 
tard artistiquement décorées. Les 
papillotes de Noël furent fabri- 
quées pour la première fois en! 
Grande-Bretagne, il y a environ 
70 ans. Ce fut un confiseur, fa- 
bricant d'ornements pour les gâ- 
teaux de noces, du nom typique- 


au | 


| 


Haächer au moulin gésier, coeur, 
foie, lard salé et oignons. Faire | 
dans le beurre. Ajouter 
un peu d'eau 
ser cuire. Ajouter aux patates ain- 
si que les oeufs et les assaison- 
nements. Bien mélanger. Mettre 


Farine (environ 4/3 tasses) 
114 tasse de farine 
113 tasse de pain émietté (pressé) 
1!4 tasse de raisins épépinés 
2 tasses de raisins de Corinthe 
3 tasses de suif haché très menu 
1 tasse de sucre granulé 
1 tasse de mélasse 

l4 livre d'écorces de fruits 
à thé de muscade 
à thé de maeis 
ufs bien battus 
à thé de sel 

Mélanger tous les ingrédients | 
dans l’ordre indiqué, déposer sur | 
un morceau de coton bien enfa- 
riné, Bien attacher en laissant 


le 
1e, 
6 ve 
2e. 


| l'espace nécessaire pour que le! 


| €: 


| 


|jus de citron et 2 c. 


cette farce à la place du jabot, | 


ramener la peau du cou sur le |4.8 


dos et coudre. Introduire le reste 
de la farce dans le corps de la 
dinde (ne pas trop remplir, la vo- 
laille peut ouvrir). 


Patates Duchesse 


Mélanger trois tasses de pata- | 


tes en purée bien assaisonnées 


| 


avec trois jaunes d'oeufs bien bat- | 


tus et ajouter 
de muscade, Mettre dans un plat 
beurré et faire dorer au four. 


. Tourtières 


12 à 15 livres de porc frais 
Un peu d'eau bouillante 


| 4 à 5 oignons 


Assaisonnement 
Mode de préparation: 
Hacher la viande, faire cuire 


une bonne pincée | 


dans un chaudron avec du sel, du | 


poivre, des oignons hachés: met- 
tre très peu d'eau, afin que la 
viande ne se défasse pas. Bras- 


ser presque continuellement pen- | 


dant la première partie de la cuis- 
son. Après parfaite cuisson de la 
viande, déposer la préparation 
dans une pâte brisée, procédant 


complète (environ trois heures). | 0Mmme pour les tartes. 


puis ävec la sauce qui se | 


} 


| près avoir enlevé les poils, ôter ou un bienfaiteur. 


Ragoût de boulettes 


2 pattes de porc 

2 pintes d'eau 

5 €. à table de farine grillée 
2 oignons 

Sel, poivre, fines herbes 


Gratter les pattes, les laver a- 


iles ergots, les couper en mor- 
ceaux. Mettre cuire dans un chau- 
dron, ajouter de l'eau bouillante 
|et des oignons hachés, du persil, 
| du sel, du poivre. Laisser bouillir 


| ne fille peut-elle adresser des |} 


| jusqu'à parfaite cuisson; ajouter | 


ment anglais de Tom Smith qui! 


en rapnorta l'idée du Continent 
où il avait eté en vacances. Il a- 
vait noté qu'un confiseur français 
présentait ses bonbons d'une ma- 
nière plus agréable en les enve- 
loppant de papier 


Quelques semaines avant la Noël | 


suivante, il chargea ses aides d'en- 
velopper de la même façon des 
amandes au sucre La papillotte 
se perfectionna quand il songea à 
agrémenter le paquet en y intro- 
uisant un billet doux. 


Fe 
| 


mousseline. | 


1 


de la farine grillée et délayée, 
une demi-heure avant de servir. 


Boulettes 


Sel, poivre, fines herbes 
2 à 3 livres de porc 
Graisse 
1 oignon 
Farine 
1 pinte d'eau 

Hacher ja viande au hachoir, | 
y ajouter l'oignon haché fin, le | 
sel et le poivre. Façonner en bou- 
lettes, les passer dans la farine: 
faire chauffer la graisse, y faire 


saisir les houlettes puis les ajou- | 


te: au ragoût et les laisser mijo- 


| 


pouding lève et plonger dans un 
récipient d'eau bouillante. Laisser | 


| cuire pendant cinq heures. Servir | 


avec la sauce suivante: | 
Mélanger 2 tasse de sucre, 1% | 
à table de fécule de mais et | 
quelques grains de sel. Ajouter 
| tranquillement tout en brassant 


bouillante et lais. | 1 tasse d'eau bouillante et laisser 


bouillir pendant cinq minutes. Re- 
tirer du feu, ajouter 1 c. à table de 
à table de 


cognac. 


| 


Etiquette 
des fêtes 


Q—Une jeune fille peut-elle 
adresser une carte de Noël ou 
du Jour de l'An à son ami? 

R.—Jamais, si cet ami n'est pas 
son fiancé. 

Q.—Une femme ou une jeu- | 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


souhaits à un homme? | 


R—Dans le cas seulement où 
cet homme est un parent très âgé | 


Q.—Peut-on envoyer des car- 
tes de Fêtes quand on est en 
deuil? 

R.—Non, pas de cartes illus- 
trées: On fait sa correspondance 
sur papier blanc. 

Q—Adresse-t-on des souhaits 
aux personnes en deuil? | 

R.—Non, à moins qu'on ne soit | 


très intime avec elles, et dans | 
[ce cas, il faut le faire discrète- | 
ment, | 


Q—Que doit faire une jeune 
fille qui recoit une bonbonnière 
de son ami? 

R.—Si le moment s'y prête, elle 
l'ouvre tout de suite et y goûte ! 
la première pour témoigner son | 
plaisir, elle en offre ensuite à son | 
ami et aux pesonnes présentes. | 
C'est à peu près la seule occasion 
où il est permis de se servir la! 
première. 


| 
| 
| 
| 


ter lentement jusqu'à parfaite | Q.—Est-il permis à une jeu- 
cuisson. me fille d'offrir un cadeau au 
ne | garçon qui la courtise? 
Beignes | R.—L'étiquette ne le permet | 
2 tasses de sucre | pas, si ce garçon n'est pas encore 
4 oeufs son fiancé. Î 
1 tasse de lait sur Il y a encore bien d'autres ques- | 
4 c. à table de beurre fondu tions qui se rattachent aux pon- 
ee À dé de js à pâte nes manières, mais le vrai sens| 
c.a the se de l'étiqueîte des Fêtes, c'est d'é- 
? c. à thé de poudre à pâte û tre heureux, de sourire, et si on 
Mélanger tous les ingrédients | a quelques soucis, savoir le ca- 
tels que listés, rouler la pâte, tail. | | cher pour ne pas attrister les au- 
ler, frire et égoutter sur un papier | tres Ê | 
brun. Alice BEK. 


Boulettes 


sauce 
Café 
thes 


supplémentaires 
Cretons 
Rennes du Père Noel 


Croquignoles 


ce. à table de beurre fondu 
-3 tasse de lait doux 
c. à thé de poudre à pâte 
1 tasse de farine ou plus, pour fai- 
re une pâte qui puisse se rouler 
Parfumer avec des épices eu du 
citron vert râpé 
Friture: Chauffer la graisse à 
370°F., soit jusqu'à pouvoir dorer 
1 cube de pain d'un pouce en 1 


minute, Prendre la pâte à beignes | 
| (préalablement 


taillée selon la 
forme désirée) et la Aéposer dou- 


|cement dans la graisse. Frire jus- 


qu ‘à ce que ce soit légèrement do- | 


ré ( 3 à 5 minutes), Retirer de la 


lèchefrite et égoutter sur papier 
| froissé non glacé. Saupoudrer de 
sucre en poudre pour servir. 


Bûche de Noël 


Garnir de papier le fond d'une 
lèchefrite; beurrer le papier et les 
côtés du moule, Couvrir le fond |! 
du moule d'une pâte de biscuit de | 
Savoie crémeux (recette plus bas) 
qu'on étend bien. Cuire 12 minu- 
tes à four 
pas dépasser le temps de cuisson. 
Retourner sur un linge humide 


ou sur du papier saupoudré de| 


sucre en poudre, Détacher le pa- 
pier vivement; 
tranches de chaque côté et à cha- 
que bout du gâteau. En recouvrir 
la surface de crème au chocolat 
ou au café, de confitures ou de 
gelée. Rouler immédiatement le 
gâteau sur lui-même. Couvrir le| 
dessus de la même garniture que 


l'intérieur. Saupoudrer d'amandes | 


râäpées ou de sucre cristallisé. 


| Rennes du Père Noël 


Deux-tiers de tasse ou 1 boîte 
de lait condensé sucré; 1 cuille- 
rée à thé de vanille; quatre tas- 


| ses de sucre en poudre. 


Mélangez bien le lait et la va- 
|nille. Ajoutez le sucre graduel- 


{lement faisant un tout homogè- | 


|ne et crémeux. Etendez cette pà- 
Îte sur une planchette de bois et 
| découpez à l’aide d’un moule spé- | 
cial des rennes très jolis. 

Ces fantaisies disposées sur des 
assiettes au dîner de Noël feront 
une décoration amusante et ap- 
propriée. 


Bénissons les étrennes 


même si elles sont parfois 
douloureuses à notre bourse car 


lelles nous donnent l'occasion de 


témoigner notre amitié, notre dé- | 


férence, notre sollicitude, sans 
{choquer aucune pudeur, puis- 
qu'elles sont très sainement de 
tradition. 


modéré (350°F.) Ne! 


couper de minces | 


Œn cadeau 
pratique... 


| Il était une fois un grand vase 
| mince, qui traïnait sur les tablet- 
|tes d'un magasin depuis des an- 
|nées, parce que personne ne 1 
| chetait. Et personne ne l’achetait 
| parce qu'il était absolument im- 
possible de deviner à quoi il pou- 
vait servir 

Pourtant, le 24 décembre, sen- 


Un mon- 
qui ne sa- 
sa 


sation dans le magasin! 
sieur pas très pratique, 
| vait pas trop quoi ac heter à 
| cousine Marthe, et qui était plu 
| tôt “cassé”, par-dessus le marc hé, 
venait d'acheter le vase. Cadeau 
| bien pratique, puisqu'il a fait en 
vingt-quatre heures, au moins 
cinq heureux... 
| Chez la cousine Marthe 

C'est en riant dans sa barbe que 
le commis du. magasin l'a porté 
chez la cousine Marthe. 
| Celle-ci n'était pas enchantée. 
| Elle a pourtant trouvé le moyen 
| d'utiliser le vase... en en faisant 
cadeau à sa modiste, qui s'était 
| bien “forcée” pour lui finir son 
chapeau à temps pour la fête. 

A une maman de triplets 

Heureusement pour la modiste, 
un ami de sa famille venait juste- 
ment de recevoir de sa femme. en 
guise de cadeau de Noël, de ma- 
gnifiques triplets, La nouvelle ac- 
{couchée reçut le vase en ca- 
deau. .. 

... et s'empressa de le refiler 
à sa garde-malade, en récompense 
| des bons soins qu'elle Jui avait 
| prodigués. Cette dernière crut que 
[le vase ferait baisser Ja tempéra- 
| ture d'un beau malade qui lui de- 
:mandait un souvenir 


A la femme de journée 

Ce dernier, qui avait espéré une 
photo, s'empressa de prouver son 
indifférence en faisant cadeau du 
vase à la femme de journée, aui 
l'apporta à la maison et le cacha 
dans le placard. 

De retour chez le marchand 


Pierrot, le fils de la femme de 
journée, est venu dans le placard 
pour chercher des bonbons. N'en 
trouvant pas, il a pris le vase... 
et l'a porté chez le mar- 
| chand du coin, qui a consenti à le 
lui échanger pour un gros sac de 
{lunes de miel. Grand émoi dans 
| le magasin; c'était le même maga- 
sin où le vase avait été acheté. 
Le vase retourna sur sa tablette... 


| Chez la cousine Marguerite 
| . pas pour longtemps. Un nou- 


veau monsieur le fit porter, par 
le même commis souriant, chez 
une cousine à lui, à qui il ne sa- 
| vait vraiment pas quoi donner La 
cousine du nouveau monsieur 
| s'appelait Marguerite... 

. et la vie continua. 


Les fleurs de Noël 
apportent soleil et joie 


| Dans un appartement à l'épo- 
que des Fêtes, les teintes rouges 
sont les plus heureuses. Elles ap- 
| portent soleil et gaieté. N'oubliez 
pas que toutes les fleurs, surtout 
détestent les cou- 


| celles de serre, 
| rants d'air, 

| Ne placez jamais des fleurs 
près d'une source quelconque de 
chaleur (soleil, radiateurs, four- 
| naises, etc.) Que l'eau des vases 
soit toujours fraiche; il n'est pas 
aussi nécessaire de changer l'eau 
que de la garder froide, Mettez-y 
[de temps en temps un morceau 
de glace. 


Le temps 


des Fêtes 


par Alice BER 


Cëe n'est pas un temps comme 
un autre temps. 

C'est Noël d'abord avec son â- 
me pure, l'émouvante image d'un 
petit berceau au fond d'une grot- 
te où Celui qui vient de naître 
[est à la fois le plus grand et le 
| plus pauvre des hommes, la théo- 
|rie des sapins enguirlandés, les re- 
| pas et les cadeaux, la messe de 
minuit. les belles cartes illustrées, 
les souhaits ., .et tout ce qui peut 
faire les gens heureux. 

Le premier de l'an avec ses tra- 
ditions qui survivent: la bénédic- 
tion paternelle, les réunions de 
famille où s'échelonnent deux et 
trois générations, les visites, les 
salutations, les promenades en ca- 


| rioles dans de beaux paysages de 
neige. 


Et les Rois avec le plantureux 


| gâteau qui cache dans sa mie un 


pois et une fêve apportant l'espé- 
rance aux Coeurs amoureux. 

Le temps des Fêtes, c'est quel- 
que chose de merveilleux pour 
les grands comme pour les petits 
| Ceux qui vieillissent ne doivent 
|pas se laisser aller à la mélancolie 
des regrets, mais retrouver plutôt 
au fond de leur âme tout ce qui 
peut rester de jeune et de gai, 


pour embellir à jamais dans Île 
souvenir de leurs enfants et de 
leurs petits-enfants ces jours do- 
rés. 

Les Noëls et les jours de l'an 

ne sont jamais si beaux que quand 
il y a des grands-parents pour les 
célébrer. 
_Dans les familles fortunées, 
l'échange de cadeaux riches est 
devenu un luxe sans nom. Mais 
le bonheur n'est pas moins grand 
où les présents sont modestes. 
Et dans une multitude de foyers 
où l'on prélévera une petite part 
des allocations familiales pour a- 
chetc, des oranges et des pom- 
mes aux enfants qui les trouve- 
ront dans leur bas, au matin de 
Noël ou du Jour de }'An, il y au- 
ra la même joie que chez les ri- 
ches. Un fruit convoité vaut bien 
une bicyclette dont on ne peut 
pas rêver parce qu'on sait bien 
qu'elle n'est pas faite pour soi 

Les mamans ingénieuses sau- 
ront bien créer de leurs doigts a- 
vec si peu, de jolies surprises Et 
les enfants aui ont quelques sous, 
ou quelque talent, ne manqueront 
pes de mettre res richesses 

| service de leur reconnaissanre fi- 
liale, 


PAGE VINGT-DEUX LA  LIBPRTE ET LE :PATRIOTE 


Le fol | Agé mure 
de Jeannot Fe at | 


par A.-M. DELORD-TESTA 
Zampognai i 


at 
neuvelle a 
Jopeuse- 
dans la 
car elle 
la Noël 
du ciel 
> bleu et de l'or 
ger 

Les Zampogna- 
bergers 
des A 
bruzzes, ont, dè 
le début de dé- 
leurs montagnes 


La 
retenti 
ment 
*) plaine, 
ME annonce 
au 


pays 


an 


r1, ces 


pauvre 


quitté 
|couvertes de neige pour s'en aller 


cembre, 


cris, 


5 des 

les rire y joy ivers le sud, fêter le Bambino 

ix ebats de petits enfants de dans sa Crèche. Ils ont traversé 
uatre à six ans: la neige tombe, | {villes et campagnes, jouant de 
épaisse, blanchissant les petits leurs cornemuses afin de gagner 
inteaux et les boucles échap quelques lire s, et n'ont point man- 
pées au béret ve de er  — | fo chaque 
É ‘a s {statue de la Madonna rencon- 

On dirait une artnée d'anges en LE TLS in, SES lui 


triomphe. Ils se précipitent avec! 
les transports fébriles vers la ma- 
man, vers la soeur aînée, vers la 
bonne. Le froid rosit leur visage, 
e neige tourmente leurs yeux: ils 
point garde: ils ra- 


|faire hommage d'un air pastoral 

En cet an de grâce où règne en- 
core la Paix bienheureuse, on s'af- 
faire dans la maison du signor 
|Gabriele Campi. Dans la chemi- 


n'y prennent 4 | Cri | à 

content, ils pnonuiliont, et c'est née monumentale de la salle d'ap- 

charmant parat, on achève de drerser la 

C'est la veille de Noël et tous Crèche, où cette nuit sourira l'En 
fant Jésus .., 


les petits enfants savent bien que 
e bon Noël n'aime et ne gâte sur 
tout que ceux qui sont d'humeur 
égale et joyeuse. 

Mäis, un peu à l'écart un bami- 
bin ae six ans s'en va d'un pa: 
lent, 11 suit xa jeune bonne en si- 
lence. Des camarades passent près 
de lui; ils parlent du “Compliment ; * “ ÿ 
à là Laron que leur se à a Ma maman m'a dit en partant de la maison: “Quand tu 
leur à appris. C’est un mélange | seras rendue à l’église, dis tout de suite merci au petit Jésus 
de baisers et de fleurs, de tendres- x d à RÉNEP ra 
se et d'amour. |pour tous tes cadeaux”. Je ne sais comment on vous dit merci: 
Pauvre petit! Il a appris, lui |tous les soirs, ma maman me montre comment il faut faire sa 
aussi, cette douce poésie, mais! .. “ur É. 

(prière, Mon papa aussi, il me le montre, des fois, quand ma- 

Iman doit aller coucher mon petit frère: il vient me mettre! 
au lit, et il me fait faire ma prière. 

Merci bien gros, Jésus, pour le beau carrosse et la belle 

poupée que papa m'a achetés, parce que vous lui avez fait 

gagner bien des sous. J'ai un beau coussin rose dans mon car-| 


rosse neuf, et, si maman veut, je viendrai demain le mettre 


belle signora aux yeux de velours 
brun, va chercher les bougies 

L'enfant interpellé est un gar- 
|çonnet d'une douzaine d'années, 
au visage pâle et au front intelli- 
gent. Il s'empresse d'obéir à la si- 
gnora Campi et bientôt revient, 
s'en va et revient encore, jusqu'à 
ce qu'il y ait là les cent bougies 
qui, cette nuit, illumineront la 
Crèche. 

Tout à coup, on entend au de- 
hors une vive rumeur, et le chant 
des cornemuses retentit sous les 
fenêtres: ce sont les Zampognari! 

Lorsque le signor Campi rentre 
chez lui, il est assailli par la bande 
turbulente de ses huit enfants qui, 
avec des cris joyeux, lui annon- 
cent la bonne nouvelle. 


Prière de Nicole au pied de la crèche 


Bonjour, petit Jesus, 


hélas! il ne la dira point. Jeannot 
n'a pas connu sa maman, Il sait 
seulement qu'elle fut belle, qu'elle 


té contraste avec l'exubérance des 
autres. Il n’est pas de la famille, 


en-dessous de vous, parce que c’est pas beau de la paille pour | c’est l'enfant d'une pauvre veuve 
vous coucher malade, qu'ils ont recueilli au 
S cours d'un tout récent voyage 


dans les montagnes des Abruzzes. 

Mario n'a pas toujours été si- 
lencieux et grave 

Mais ce n'est pas seulement la 
maladie de sa mére qui lui a pris 
sa gaieté. C'est son secret qui l'op- 
presse, Il ne l’a confié à personne, 
pas même à Maman, dans la crain- 
te de lui causer une émotion tr 
grande, N'a-t-elle pas été suffi- 
samment bouleversée lorsqu'elle 
a appris le vol du collier de la 
Madone”? 

Cette madone, vénérée de temps 
immémorial dans le village où est 
né Mario, en a fait un lieu de pè- 
lerinage très pieusement fréquen- 
té; et plus d'un pèlerin, en par- 
tant, a déposé une offrande aux 
pieds de la statue où l'a parée 


Pourquoi aussi qu'on vous laisse tout seul? Je vais de- 
mander à maman de venir vous chercher, demain. Je vous 
promènerai dans mon beau carrosse, Peut-être aussi que ma- 
|man voudra que je vous prenne dans mes bras et que je vous | 
embrasse, Ici, elle ne veut pas que je vous touche. Et puis; 
|quand j'irai me coucher, je pourrai vous mettre près de l’ar- 
bre de Noël, dans mon carrosse, et vous couvrir pour pas que 
vous ayez froid. Vous allez voir comme notre arbre de Noël 
lest tout couvert de belles lumières rouges, vertes, bleues, et 
{qu'il fait bien chaud dans notre maison. 
| Je demanderai à maman qu'elle vienne me faire dire ma 
lprière près de vous. Pour vous réchauffer, au lieu de mettre | 
Imes petites mains sur les genoux de maman, je les mettrai 
sur vos pieds. Je vous dirai: “Mon bon petit Jésus, bénissez | Re Hs M En D 'OU 
fut bonne et il dit chaque soir son | papa. Donnez-lui toujours de la santé, faites-lui gagner bien |église füt ouverte jour et nuit, 
Sn à PRE Jeannot de l'argent. Bénissez ma maman, et . . . (qu'est-ce qu’elle me cg ta res € à 
1 une forte envie de pleurer lors- | fait dire encore, le soir?) ah oui: Faites que maman aime tou-|sans que l’on sût quelle main l'y 
qu'il voit passer le joyeux petits mon bon papa et qu'elle le gâte parce qu'il travaille | 


avait attaché, on vit au cou de la 

à qui rit sa mère. 3 : hi ve NE Madone, étinceler un collier de 

Eh! bien, Jeannot, dit sa bon- |bien fort pour maman et pour ses petits enfants”. Bénissez | diamants. Pendant une année en- 

ne, tu sembles triste, il ne faut | Letit frère Pierre et faites ‘il ne soi lus jamais |tière, on le vit, à la clarté des cier- 

pas: tu sais que le petit Noël pas- À cpl tire de + tes qu HE 1 PUS. FAR malade. ges, scintiller de mille feux, Puis 
Aidez-moi à être bien sage et à bien aimer mon papa et ma 


se ce soir, j'ai idée qu'il va bien, un matin du dernier automne, il 
te râfer imaman. Bonjour, mon petit frère Jésus, je vous aime beau- » eut dans le village une émotion 
coup. 


— Noël vient ce soir? indicible: le collier de la Madone 


Mais oui, tu mettras ton pe- 
soulier dans la cheminée 
Il dit, distrait: | 
— Ah! non, pas mon soulier ...| 


|avait disparu! , .,. 

“Ceux du pays” savaient que ce 
| vol ne pouvait qu'être le fait d'un 
|étranger, mais leur foi supersti- 

tieuse redoutait qu'il ne portât 
[uen au viliage, Aussi n'en 
était-il pas un d'entre eux qui 
|n'eût consenti à tous les sacrifices 
| pour retrouver la trace du voleur. 
| Hélas! comment y fussent-ils par- 
| venus, attendu que personne n'eût 
| pu fournir sur celui-ci le moindre 


NICOLE. 


tit 


je vais avoir un train rapide, c'est 
grand, un train rapide | 
Il se tut. Une jeune dame était 
arrêtée qui mettait un cache-nez 
à son petit. Jeannot pensait à sa 
mère, Soudain, son gentil minois 
s anima 
Dis 
sait lire? 
Je crois bien, il 

sait tout 


/È 


La belle fête de Noël Bethléem envahi 
L van m e 
| Noël approche. Cette belle me te ps de Noël | indice? 

k : :, | nous rappelle la naissance de no-| A Bethléem, la ville de la Nati-| Personn du Li É 

SE » LU! M: ui ui "a y - , L ; rs Lie moins le croy- 
aétant [tre bon Sauveur. La sainte Vier-| vité, Noël est aussi observé le 6 ait-on, En réalité, quelqu'un l'au- 
|ge et saint Joseph se rendent à | janvier. En temps de paix, on peut | rait pu: c'était Mario, car lui seul 


l'enfant brillèrent | A x à : “Pre 2 ; - = v 
| Bethléem. Ils vont aux hôtelleries | même voir se dérouler des célé- avait vu le voleur . 


Les veux de 
et s ve momer se mit à sau- : . 
dès ve moment, il se mit à sau- | Lie comme ce sont des pauvres, | brations des plus pittoresques, Ce- | 


tiller heureux nten 1 pro- , 
tiller heureux et content du pro [il n'y a pas de place pour eux. | pendant, 


Marie, est-ce que Noël 


jet qu'il venait de faire 
Ce soir-là, les petits enfants sa- 


1 Â + 2 
sa mère, Un silence apaisant ré- 


ges se couchent de bonne heure | LS essaient’ de trouver un abri! qu'ils espèrent logiquement, d'y 
et s'endorment aussitôt en son- | Mais partout ils sont refusés. Ils | voir, Bethléem n’est pourvue d'au- |gnait dans le sanctuaire, vide en 
marchent... ils marchent. ren- | cune révérence spñciale lors du'cet instant. Soudain, un homme 


geant à des jouets merveilleux, à | dé d | t dues | D 
des choses de légende. Petit Noël | CUS dans les monlagnes, LS aper-|temps des Fêtes. 


aime à déposer ses cadeaux dans | Soivent une vieille étable; saint 
l'ombre et le silence | Joseph la prépare comme il faut. | 

Mais lorsque le papa de Jean- | La sainte Vierge rentre et c'est là | 
not s'en vint, un peu plus tard, | au’est né le petit Jésus. La belle 
dars la chambre du petit, les bras | Messe de minuit me rappelle tous | 
charyés de petits paquets, il resta | ces beaux souvenirs. Les lampions | 
stupéfait au seuil. | qui brûlent à différents endroits | 

Jeannot était couché devant la dans le sanctuaire: la belle pe- | 
cheminée, tenant dans une main | tite crèche, le petit Enfant-Jésus, | 
“la poésie à la Maman” et dans | saint Joseph et Marie auprès de | 
l'autre une feuille de cahier où | Jésus, le boeuf et l'âne qui ré- 
étaient inscrits ces mots: |chauffent l'Enfant. Que c'est beau! 

“A petit Noël au ciel | De beaux sapins ornent la crèche. 

Je ne veu pas de jouct pa mé- | Après la messe j'irai m'agenouil- | 
me le plus bau, puisque tu viens | ler près de l'Enfant-Jésus. Je met- ! 
t i Maman ....|trai dans la petite assiette mon| 


du ciel. aparte 1 ‘ b À | 
Je suis là, je nds. Je serai! offrande, fruit de mes épargnes 
sage |de l'Avent. Je veux que Noël 1949 


| soit le plus beau de ma vie! 


JANOT," 


Winnipeg, Man., 


| _ Mario! appelle soudain une | 


Il regarde Mario, dont la gravi- | 


1 Un soir, à la tombée de la nuit, 
PE À | om À , les touristes sont tou- |il était entré dans la petite église, 
Les gens leur ferment les portes. | jours déçus. Ils n'y voient pas celafin de prier pour la guérison de 
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Le collier de la Madone 


{vers la chapelle de la Madone. Li 
regarda de tous côtés et ne vit pas 
Mario, que dissimulait une colon 
ne de marbre, Alors, en moins de 
temps qu'il ne faut pour l'écrire 
lhomme bondit sur une € 


au vol mais toujou 
bruit — s'empara du col 
diamants et s'enfuit 

Murio, transi de 
vait pas bougé, reten: 
|fle, de peur qu 
découvrit et ne 
rapide qu'eüt été 
fant avait vu le visage de l'hon 
me éclairé par 1! cierges, et ji 
savait que jamais il ne pourrait 
oublier ce visagt 

Pourtant, devant tous, il 
gardé le silence. Il n'osait : 

lächeté ou du moins «« 
tous les habitants du 
n'eussent point manqué de ju 
ainsi et ne lui eussent jamais p 
donné, Lui-même éprouvait 
remords qui allait je 
pendant bien des jour 
il pu rien tenter pour 
le voleur de s'enfuir avec le 
lier? N'aurait-il pas dû, eu tout 
cas, donner l'alarme aussitôt 
sans se préoccuper de l'opinion 
de ses concitoyens? 

Après la messe de minuit, le 
signor et la signora Campi ouvrent 
toutes grandes les portes de leur 
demeure. Voici les Zampognari au 
nombre de trente. On jes introduit 
dans la grande salle, et tout de 
| suite ils prennent place de chaque 
|côté de la Crèche, illuminée de ses 
cent bougies. 

Nul, en cet instant, ne songe à 
observer Mario, agenouillé lui 
aussi parmi les autres enfants: nul, 
par conséquent, ne remarque le 
bouleversement subit de son 


saisie 


L in lit ne 
ät. Mais 


scene, 1er 


e tu 


sa 


un 


tourmentet 


m'aurait 
empect 


col 


vi 
sage, Il est devenu si pâle que ses 
|lèvres mêmes se sont décolorées 
ISes veux immenses, où toute la 
|vie semble s'être réfugiée, regar- 
| dent fixement l'un des Zampogna 
mi 

Cet homme, Mario le reconnaît 
c’est celui qui, là-bas, dans la pe 
Itite église du village, a volé à la 
Madone son collier de diamants! 

Cette fois, Mario ne laissera pas 
le voleur s'échapper! La solennité 
{de l'instant présent contraint l'en- 
Lfant à l’immobilité et au silence, 
[mais dès que les bergers auront 
| achevé leur prière, il ira tout dou- 
|cement avertir le signor Campi, 
{qu'un brigand se cache sous l'hon- 
|nête livrée des Zampognari. Mais 
voici que, tout à coup, Mario res- 
sent une étrange émotion, Les 
|yeux du bandit, qui étaient fixés 
|sur la Crèche, se lèvent soudain, 
brillants de larmes et l’une d'el- 


Îles glisse sur son visage sombre 
D 


lors, Mario sent qu'il ne dira 

irien au signor Campi. Mais tout 
là l'heure, lorsque le concert des 
bergers sera terminé et qu'ils ga 
|gneront la vaste cuisine où leur 
seront distribuées victuailles et 
|pièces d'argent, il se glissera jus 
{qu'à l’homme et lui dira tout bas: 
“C'est aujourd'hui Noël el 
faut que vous rendiez à la Mado 
ne le collier que vous lui avez 
pris!” Et le voleur qui, devant la 
Crèche, a trouvé des larmes dans 
son coeur, réparera sa faute , . 

Ainsi pense Mario, qui attend 
avec une fiévreuse impatience que 
se soient tues les cornemuses. 

Enfin, toute l'assemblée se lève 
dans un joyeux brouhaha, Mario 
se faufile entre les groupes et 
cherche à rejoindre le faux Zam- 
|pognaro. Mais avant qu'il ne l'ait 
iretrouvé parmi les autres, tous 
:sont entrés dans la cuisire où 
|flambe la grosse bûche de Noël 
Mario y pénètre à son tour, mais 
il a beau dévisager l’un après 
l'autre les Zampognari, il ne voit 
plus son voleur! 
| Une rage le soulève: il sort de la 
|pièce en courant. Il est capable 
Imaintenant de tous les coufages 
{pour faire échec au bandit, peut- 
|être occupé en çet instant à cam 
brioler la maison du signor Cam- 
pi! L'enfant s'élance dans la salle 
d'apparat, déserte à présent: les 
cent bougies achèvent de se con- 
|sumer autour de la Crèche . . . Et 
| brusquement, il s'arrête, comme 
cloué sur place: au cou de la Vier 
ge Marie inclinée vers le divin En 
fant, quelque chose étincelle . 
Mario s'approche et que voit-il? 
Le collier de diamants, le collier 
que le voleur repentant a rendu 
là la Madone, avant de disparaître 


entra à pas feutrés et se dirigea dans la nuit étoilée . 


] 


\ 


ne mn À 


se / 


Piel 


[ls 
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Une or 
à Noël 


Au ry I un peu nm 1oton 
des flocons de tr qui tombent 
Françoise pratique de gammes 
l'un air un peu blasé, qui ne con 

nt pas du tout à la fraicheur de 
ses quinze printemps. ‘A quoi bon 
pratiquer du piano la veille de 
Noël, quand on est sûr de ne ja 

figu lon ses rêves, a 

un grand orchestre philhar- 

nique? aisonne la jeune pia- 
niste 

Or, Mademoiselle Françoise, | 
tout comm Maria pdelaine, | 
: t décidé de ré les mille 

1 vei le Noël, mais dans 
tout a but que retour | 

n Fra Parad Bonne 

te Viet j'aimerais recevoi 

ct à No q gnif 

és fut Le pia 

: t 1 

J 1 Marie 
t 1 loigts. De la 
t le 
‘ t ju petit font 
j jue Une leur ap 
ir | igoût légage du 
endroit, où maman termine 

n préparatifs du reveil 
| ces gammes enervan- 
n'aurais jamais dû pro 
ttre s mille avé et dire adieu 
piano. Mes doigts glissent et 


main est lourde”, se dit Fran- 
se impatiente, Tout à coup, elle 


plaque un accord presque faux, 
tambourine un air américain au 
rythme endiablé, se lève d'un 


bond, esquisse une pirouette, puis 
s'arrête net: on sonnait à la porte. 

“Bonsoir, mon oncle Jacques. 
Quelle bonne surprise! Vous ve- 


nez passer Noël avec votre char- 
mante nièce?” débite Françoise, 

mains tendues vers l'arrivant. 
L'oncle Jacques, un homme de 
trente-huit ans, à l'air pimpant, 
malgré ses tempes un peu grises, 
embrasse joveusement son impé- 
tueuse nièce et se dirige vers la 
cuisine tout en causant. “Imagine- 
toi donc, nièce ., , charmante, que 
j'ai obtenu trois jours de congé 
pour fêter Noël, Alors, je me suis 
dit que cette maison-ci constituait 


endroit idéal pour un ‘vieux 
yarçon” comme moi. Tu pratiques | 
toujours ton piano? 

— Oui 


+ . 


Onxe heures sonnent à l'horlo- 


Pendant que maman et papa se | 


préparent dans leur chambre et 
iue l'oncle Jacques enveloppe ma- 
ladroitement ses cadeaux dans la 
salle à manger, Françoise aux 
cheveux d'or et aux yeux de rêves, 
récite avec fébrilité les deux der- 
niers chapelets de ses mille avé. 
“Tiens, mon oncle Jacques lui- 
même m'a parlé de ma musique 
avec un air sceptique. Je vous sa- 
lue, Marie , . ” 

“Françoise, tu dors?” L'oncle 
Jacques se tient tout heureux 
près d'elle. D'un air mystérieux, 
il glisse un paquet dans les mains 
de sa jolie nièce à demi-endor- 
mie et, penché sur son visage pâ- 

» et fatigué d'avoir veillé si tard, 

murmure 

— Tu rs intelligente et r 
nable maintenant, Franco 


aison- 
. C'est 


pour cette raison que j'ai voulu 
t'annoncer une bonne nouvelle et 
donner ceci pour tes quinze ans 
à la Noël. Ouvre-le tout. de suite 
pour me faire plaisir, Nous prie 
ns pour ton succès à la messe 
le minuit. Au retour, tu porteras 
tte fleur blanche et riche com- 
ta jeunesse: 

Emue, Françoise déballe avec 
les gestes lents, solennels. “Oh! 
ci, bonne sainte Vierge:” 
Assise calmement, Françoise re 

mercie et murmure 
Je le pressentais Je pra 
tique | t coeur maintenant 
. + »* 
Papa ma ) Jacques et | 
Franco t dessus, bras des 


l'église, dan 


chantonnant 


g ) 
à la 
bla | qu 

3 | à Vierg 
< t d ians obscu 
rité. 


LA LIBERTÉE:ET LE PATRIQIE 


La messe de minuit autrefois 


LR PEPEISITE SR 


. Ce célèbre tableau de Massicotte représente la scène si typique 
d'autrefois: les bons paysans se rendant en carriole ou à pied à la 
messe de minuit. 
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L'une des anciennes coutumes du Canada était celle de chanter 
la guignolée la veille du Jour de l'An. 


Winnipeg, Man., 


1949 


23 décembre 


à 
La Messe de ‘Minuit 


C'est par une belle puit d'hiver 


| la lune dans sa plér jtude, éclaire 


e ciel et la terre Les érables. 
les trembles, tous sont dépouillés 
de leur feuillage: le sapin seul 


conserve le sien e t ses branches 
ploient sous la neige qui les cou- 
vre. 

Les traineaux 
tôt ils glissent 
neige, au son: 


sont dehors, bien 
rapidement sur la 
argentin des clo 
chettes. De tqius côtés, les gens 
se pressent, Jles uns à pied, les 
autres en voÿftures. 

Ou se r@nd à l'église car Îles 
cloches ca@illonnent joyeusement 


| et comme fiutrefois les Anges aux 


bergers, #Ælles annoncent que le 
Sauveur st né: c'est Noël 

La mêsse commence dans la 
petite é&vlise dont la voûte redit 
aux OPvilles charmées l'écho des 


“viedéx cantiques”: “Minuit chré 


tiens®" ‘Ca bergers, assemblons 
no allons voir le Messie!” 
Ne st-ce pas merveilleux de voi 
noie Dicu qui s'est fait petit con 
memous pour nous sauver tous 
Plis, la messe finie, tous re- 
prêhnent réconfortés, le chemin 
défleur demeure où les attend le 


jogeux réveillon traditionnel. 


Féter Noël fut 
un crime autrefois 


Les puritains, réputés pour leur 
extrême sévérité, considéraient 
que c'était un crime de fêter Noël. 
Le ‘“’plum-pudding”, la dinde, les 
pâtisseries aux groseilles et tou- 
tes les délicieuses victuailles qui 
font habituellement partie des ré- 
jouissances de Noël, étaient ban- 
nis. Pourtant, une coutume ancrée 
aussi profondément en Angleter- 
re, ne pouvait être entièrement 
abolie sans susciter de graves 
troubles. Les émeutes devinrent 
fréquentes; d'énergiques protesta- 
tions s'élevèrent partout et fina 
lement, les puritains comprirent 
que leur édit avait suscité un mé- 
contentement assez général pour 
compromettre la paix intérieure 
du pays. À ce sujet, Lord Macau 
lay a écrit ce qui suit: 

“Il est probable qu'aucun fait 
particulier ne révèle mieux Le ca- 
ractère des formalistes, que leur 
attitude au sujet de Noël. Depuis 
des temps immémoriaux, Noël a- 
vait été l'époque de réjouissances 
et d’effusions familiales; l'époque 
où les familles se réunissaient, où 
les querelles étaient oubliées, où 
on entendait des chants dans tou- 
tes les rues, où chaque maison 
était décorée de verdure et où 
chaque table était garnie de bon- 
ne chère”. 

Décret du Long Parlement 

“En 1644, le “Long Parlement” 
décréta que le 25 décembre devait 
strictement être observé comme 
jour de jeûne et que tous les hu- 
mains devaient le passer à dé- 
plorer le grand péché national 
que leurs prédécesseurs et eux- 
mêmes avaient commis si souvent 
ce jour, en folâtrant sous le gui, 
en mangeant de la hure de porc 
et en buvant de la bière parfu- 
mée avec des pommes rôties”. Les 
chants de Noël furent interdits 

“Evidemment, la communauté 
n'apprécia pas ces règles rigou- 
reuses et sévères. On tua plus d'un 
dindon subrepticement et on fit 
cuire plus d'un ‘“plum-pudding” 
en cachette, Mais, malheur à l'in- 
fortuné délinquant contre l'édit, 
s'il avait la malchance d'être dé- 
couvert. Des hommes, des fem- 
mes et des enfants furent empri- 
sonnés pour le crime d'avoir fêté 
Noël” 


(Contact). 


Le gui et le houx 


A l'occasion de l’année nouvelle 
les druides cueillaient du gui sur 
les chênes de la Gaulle. Ils se ser- 
vaient d'une faucille d'or pour ac- 
complir ce rite; ils remettaient à 
leurs fidèles ces tiges sacrées e 
répétant la formule: “Au gui, 


neuf!” À cause de sa rareté, le 
gui a été peu à peu remplacé par 
le houx aux ba rouges. L'un 
et l’aut cor vent leur feuil- 
} Le JoL vert; il ; nt la 


us les foyers à l'ox 
Noël et du Nouvel 
mbolisent l'espérance et les 
« de bonne santé, de longue 
. de verte vieillesse, ÿ 
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un Joyeux Noël 
et une Bonne et Heureuse Année 


Roger Teillet Agencies 


204, édifice Banque du Commerce 
Tél.: 203 093 


6000090000000 


Norwood 
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à tous nos omis et clients 


r meilleurs souhaits 


pour un Joyeux Noël 
et une Bonne et Heureuse Année 


Fontaine Electric Co. 


165, ave Provencher St-Boniface 


Tél.: 201 425 
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Du pour en Joyeux Noël 
et une Bonne Année 

LA / 

La Né sd LVellers 


Norwood 


Marion et Tache 


Téléphone 202 790 
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Daoust Electric Co. 
\ 


J.-C. Daoust 


A tous nos clients et amis 


202, ave Provencher Tél. 201 447 
ELECTRICIENS 
Saint-Boniface 
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Ritz Confectionery 


avenue Taché et Provencher 
ST-BONIFACE 


ses clients et amis 


UN JOYEUX NOEL 


et 


UNE BONNE ET HEUREUSE ANNEE 


©. SOENEN, Prop. TEL.: 202 006 
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ERECRERCESECEGESERESMEREGEIN | 
JOYEUX NOEL 


et 


BONNE ET HEUREUSE ANNEE 


» chents et amis 


ne 
“ J-A. Lanthier et Fils » 


M Angle Taché et Horace : 204 004 
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a tous no 
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Norwood 


ske ed de 


RS  - 


les citoyens de St-Boniface et 
leurs familles, le Maire et les Eche- 
désirent exprimer ici leurs voeux 


ns 


es plus sincères de 


Joyeux Noël 


et dc 
Bonne et Deureuse Annee 


ls les remercient de leur € e coopération durant l'année 

si prospère qui se te e et souhaitent, avec eux et pour 

eux ;e 5 ve ésolvent avec succès les problè- 

mes 5 es ‘ ement et de IQ paix qui essom- 

b er z0r uelle et qui privent des millions 

de s se o es spirituelles et des plaisirs de Noël. 
Le maire G. C. MacLEAN 


M. les échevins 


Joseph G. Van BELLEGHEM 
Henri BOISSELLE 

Poul MARION 

Louis LEGER 

Williom ORMISTON 


Jules-1. PYNOO 
1.-8.-Théobold HEBERT 
l.-A.-Armond PAMBRUN 
John MILNE 

Reymond À. HUGHES 
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Le "Jeune fille à de l année’ srl 


LA LIBERTE LE-.LE PATRIOTE 


catholique de Los Angeles 2 p« 


L'organisation de la jeunesse té 
son choix aur une étudiante-garde-malade, Mary Alice Kohake, 
| l'hôpi‘al de le Reine des Anges de cette ville, pour la “Jeune 
| fille de l'ennée”, On voit ici la nouvelle élue recevant le trophée an- 
nue! qui lui est remis par l'actrice Joan Leslie, la gagnante de l'an 
| dernier. M. l'abbé Richard F. Cotter, directeur de l'organisation, ap- 


< 
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para à 


(NCWC) 


jroite 


Chronique des Anciens 
du Collège de St-Boniface 


Hockey à Thief River Falls 


popu- 
1-ba ricioires 
1re2 


plus ré pour 
» bon esprit de 
rçoit que ce 
payés! 


D 
ueurs 
in spectateur) et 
us parlions français, 
notre réputation 
hôtes l'estime dans 
nous tiennent et les rend 
hospitaliers 
samedi soir 
devant une foule qui rem- 
lissait complètement l’arena, et 
l'occasion de l'ouverture de ja 
ison de hockey à Thief River 
s, notre club se mesurait à 
équipe beaucoup plus lourde 
|qui ne se ressentait pas des effets 
d'un long voyage en autobus 
N'eût été la seconde période, 
{une léthargie inexplicable s'em- 
para de nos joueurs durant 5 ou 
16 minutes, la partie eût été chau- 
de d'un bout à l’autre. Nous per- 
dime score de 12 à 7. De ces 
ept point n'oublions pa les 
deux Maurice Lévesque, no- 
[ire entraîneur, et aussi l’aide pré- 
kci use que lui fournit l'avocat 
Dehiset, sans frais supplémen- 


| taires. 

Le lendemain après-midi, di- 
|manche 11 décembre, les nôtres 
[sont un peu fatigués: il] aurait 
| fallu une troisième ligne d'avants. 
Cela n'empêche pas qu'ils tinrent 
bon durant deux périodes et que 
les Gaudreau, Lévesque et Blais 
vinrent souvent à deux doigts de 
compter. La dernière période fut 
désastreuse et le gros Denis avait 
[beau bousculer les adversaires, 
| d'autres se rendaient jusqu'à Bou- | 
vier qu'ils réussissaient finale- | 
il L 2: 
|ment à déjouer, Score final: 9 à | 
|2 Nous nous en voudrions d'ou- 

le second point: 


sont pas des 


fait 
loin de 


it 


C: 


acct 


10 décem- 


une 


ou 


| blier 
tient à Alphonse Gaudet, qui par- 
Itit de sa ligne bleue, traversa 
sans broncher les défenses enne- 
mies et lança un dur bolide que 
le gardien, Swansen, aperçut à 
peine: nos vieux sont encore bons! 


Incidents de voyage 
Après la partie de samedi, soi- 
| rée au club de Golf de Thief River | 
| Falls: là, le R. P, Guy et Lambert | 
apprirent ce qu'est un Smorags- | 


1] du comité central de ! 


il appar- | 


nurent de 


\yborg et ré 


au Collège a éme 
Dimanche, temp jui rappelle 
elle survenue à S y à 
jeux an fort 1 en 
e coûteuse, nous dé 
ester une I le p 
Rive au 1ese£p 
dames qui at n 
de dépenser dav 
sins étant € matin 
Autre incident nn. nous 
] notre Bouvier 
nze l nous re- 
vient sain et prétend 
qu'on a voulu } r à cet en- 
droit pour jouer sur l'équipe lo- 


cale, lui offrant une position tem- 
poraire de douanier! 
UN DES VOYAGEURS. 

Félicitations à Me P.-E 
d'Edmonton, et au Dr G. Ayotte, 
de Bonnyville, deux Anciens du 
Collège, qui ont été nommés sur 
e nouveau bureau de direction 
du poste français CHFA. 


Poirier, 


Séminaire 
des Missions 


L.] LI 
a Mexico 

MEXICO -- Le 7 octobre, en 
présence de S, Exc. Mgr Piani, 
visiteur apostolique au Mexique, 
et tout l'épiscopat mexicain, a été 
inauguré à Tlalpan, dans la ban- 
lieue de Mexico, le nouveau Sé- 
minaire des Missions Etrangères. 

Après la messe, célébrée en la 
basilique de N.-D. de Guadelou- 
\pe, Mgr Piani procéda à la béné- 
| diction des bâtiments, puis le pré- 
|isident national de l'Union Mis- 
|sionnaire du Clergé donna lecture 
d'un télégramme du cardinal pré- 
|fet de la Propagande, lequel bé- 
|nissait l'Institut naissant et, l'of- 
|frait au Saint-Père, à l'occasion 
de son jubilé sacerdotal, comme 
hommage de l'épis copat, du cler- 
|gé et des catholiques mexicains. 

Le nouveau Séminaire des Mis- 
sions Etrangères est le résultat 
du congrès de l'Union Mission- 
naire du Clergé tenu à Mexico il 
y a deux ans. Grâce à la généro- 
sité des fidèles, l'Union Mission- 


de}s 


Dunrea 
Visiteurs 
Le dimanche 4 décembre, M. et 
Mme Adrien Landr y, de Mariapo- 
venaient prendre le souper 
chez leurs amis s de Dunrea, M. et 


Mme Alfred Paradis. Ils s'en re- 
tournaient le même soir 
Parties de ezrtes 

La seconde partie de la saison, 
|organisée par le troisième groupe, |} 
ayant comme principale organi- 
[satrice Mme Joseph Bisson, eut 
[lieu le dimanche soir 11 décem- 
bre. Ce soir-là, il faisait tempête 
et les chemins n'étaient pas des 
meilleurs, Cependant, avec la pré- 
sence de plusieurs braves, le rè- 
sultat fut des plus satisfaisants. 

Prix des dames: Mile Yvonne 
Gélinas; consolation, Mme Henri 
Côté 

;%Æs des messieurs M. Hono- 

» Boulet; consolation, M. Alphon- 
se Boulet, 

Tirage édredon, M. Cherles 
Légaré; service à thé, Mme An- 
tonin Bérard 
| itre For» - de cartes eut 

suivant, au profit 

rire. M. Lionel Aquin 

t comme maître de céré- 

Le résultat fut des plus 

isant malgré le granc 

le mauvais état des che- 

mins 

Ça et là 

De ce temps, les jeunes s'exer- 
ent ieux mieux à tous 
les moments libres; quelques-uns 
pour messe de minuit, les au- 
tres, pour les séances dans les 
différentes écoles pour la pré- 


sentation des cadeaux aux arbres 
de Noël. D'après l'animation qui 
règne partout, nous pouvons nous 
attendre à quelque chose de mer- 
veilleux 

Le jeune Camille Légaré a été 
atteint de la grippe qui lui a en- 
levé ses belles couleurs, et la con- 
valescence semble longue. Nous 
lui souhaitons un prompt réta- 
blissement. 


Meadow Portage 
Décès 

28 novembre s'étei- 
doucement Mme Adolphe 
née ‘Sarah Lawrence, a- 
La dé- 


Le 
gnait 
Marion, 
| près une longue maladie 
| funte était âgéc de 93 ans 

Née à St-Vital, elle était une 
des pionnières de cette paroisse. 
En 1880, elle épousa Adolphe Ma- 
rion. Ils demeurèrent pendant 
quelques années à Oak Lake et 
s'installèrent ensuite dans la Sas- 
katchewan. En 1917, M. et Mme 
Marion et leur famille revinrent 


lundi 


au Manitoba et établirent rési- | 


dence dans le district de Winni- 
pegosis. 
| Mme Marion comptait beau- 
coup d'amis et savait gagner, par 
sa bonté et sa gentillesse, l'esti- | 
me de tous. Elle était aussi une 
chrétienne exemplaire. 

La défunte laisse dans le deuil 
5 fils, Arthur, Napoléon, Edmond, 
Julien et Joseph: une fille, Mme 
Tourron, la précéda dans la tom- 
be il y a 4 ans; 81 petits-enfants 
survivent aussi à Mme Marion. 

Le service fut chanté le vendre- 
di 2 décembre par le R. P. Willi- 
brod, dans la chapelle, au milieu 
d'une assistance nombreuse de 
parents et d'amis. La sépulture 
se fit dans le cimetière local 

Les porteurs étaient: MM. Tho- 
Marion, 


naire du Clergé a pu fonder 24|mas,s Joseph et Albert 
{bourses pour les aspirants mis-|Henry Whiteforth, Alex, Camp- 
sionnaires. bell et Adolphe Farrand. 


pélerinages constitués pa 


| Des pèlerins de 40 pays se rendront 
à Rome pour l'Année sainte 


| ROME -— ‘‘Quarante-deux 
| assisteront à l'ouverture de la Porte sainte”, a annoncé Mgr Sergio Pignedoli, 
l'Année sainte, au cours d’une conférence de presse. 
A l'heure actuelle, pres de 700,000 pèlerins groupés en 1,050 pèlerinages et apparte- 


r les pèlerins de vingt pays 
secrétaire 


| |nant à une quärantaine de pays, ont déjà annoncé leur arrivée au comité central en fixant 


I! 
par Mgr Pignedoli que jusqu'à 
présent c'est pour le mois de sep- | 
tembre que l'on prévoit la plus| 
grande affluence de pèlerins d’a- 
près les inscriptions qui varient | 
entre 9,717 pour janvier et 7,440 
pour févr rier, 104,000 pour avril | 
et 113,000 pour septembre. 


Pays dont les pèlerins sont 
les plus nombreux 

| La France, l'Espagne, 

|gne et FAr gentine sont les pays} 

| 

| 

| 


qui figurent, par lé nombre des 
pèlerins, en tête des pèlerinages 
inscrits. Aucun pélerin n'est at- 
tendu des pays situés au delà du| 
“rideau de fer” bien qu'au début 


l’Allema- | 


{ 
| Pologne et en Hongrie, 


dont, par la suite, on n'a plus eu 
de nouvelles à Rome, Parlant de! 
| l'organisation de l'Année sainte, 
Mgr Pignedoli indique que c'est 
là 800 livres par mois que se chif- 
| fr e le poids global des publica- 
|tions que le comité central a en- 
| voyées dans le monde, 
| Les affiches ont £té tirées, par- 
fois, jusqu'à 800,000 exemplaires. 
Touchant l'accueil des pèleri- 
näges organisés par les comités | 
beragers Mgr Pignedoli fait res- 
sortir que, tandis que les organis- | 
Îmes français et espagnols ont 
| songé à créer des groupes de per- 
qui accompagneront les 


! 
|sonnes 


A: 
comites 


la date de leur voyage. À ce nombre, il faut ajouter les pèlerins qui feront le voyage indi- 
| viduellement ou par leurs propres moyens. 
ressort des données fournies* 


RE EU 


Dogme de l'Assomption 
Interrogé sur la question de sa- 


voir si le dogme de l’Assomption | 


{sera proclamé pendant l'Année 
| sainte, Mgr Pignedoli semble croi- 
re que cette éventualité doit être 
|exclue, Le prélat fait considérer 
qu'il faut réunir, pour un tel évé- 
nement, environ 300 évêques du 
monde entier, Or, les évêques qui 
viendront pour l'Année sainte 
fseront accompagnés de leurs fi- 
|dèles et il leur serait difficile de 
| venir tous en même temps. D’au- 
itre part, on ne peut croire qu'ils 
|pourraient faire deux fois le 
voyage en l'espace de quelques | 
mois, surtout ceux dont le siège 


des comités nationaux aient été | 
constitués en Tchécos Dovaquie, en 


|pèlerins pendant leur séjour, le 
comité central, de son côté, a 
— | songé à organiser des cours pour 
180 personnes qui seront chargées 
d'assister les pèlerins à tous points 


est très éloigné de Rome. 


Monument érigé 
en terre de France | 


SPECIAL 


AU MANITOBA 


St-Adoiphe 


Remerciements 
M. et Mme Amédée Lagassé et 
leurs enfants remercient sincère- 
ment tous ceux qui ! ont don- 


sympa- 
e pei- 
par 


né tant de témoignage 
thie à l’occasion de la grand 
ne qu'ils viennent d'éprouver 


a mort si inattendue de leur plus 
jeune et bien cher enfant et fre- 
re, Lena 


Saint-Claude 


Nos malades 

Mmes Jean de Moissac et 
seph Di onne sont ésenteme 

l'hôpital de St-B face 

doivent subir une opération 
Çà et là 

Re mg 


Jo- 
ent à 
elles 


pr 


Oo 


La 
réside maintena 
l'ancienne maison 
Morin 

Pendant 
chevre 
dus à St-C 


famille Bonnefoy 
nt au village dans 


de M. Elphège 


de 
furent 
iurent ven- 


a saison chasse au 


150 perm 
laude 


Partie de cartes 
limanche 11 décembre, les 
t “Curling” ont 
» cartes malgré 
mpêtle de neige qui 
En dépit de cela, i 
avait assez d'assistants pour 
emplir 35 tables et la belle som- 
me de $350.00 fut réalisée. Ce qui 
veut dire que si le temps avait ete 
convenable, il y aurait eu une 
foule immense, L'attrait consis- 
tait surtout dans le grand con- 
cours d'amateurs 

Les différents prix offerts aux 
cartes furent gagnés comme suit 

Prix des messieurs: MM. Léon 
Delfosse et Jean Martin 

Prix des dames: Mlle Isabelle 
Philippot et Mme Yves Dacquay 

Prix d'entrée: M. Ghislain Ro- 
can. 

Prix du tirage: la caisse 
M. Ghislain Rocan; le coq, M. Phi- 
lip Rusywich; la' dinde, M. Mar- 
cel Bernard: le poste récepteur 
de radio, Mme Donaldson, de 
Treesbank, Man 

La soirée d'amateurs fut un 
grand succès malgré que le nom- 
bre des concurrents fut réduit en 
raison de la température défavo- 
rable. Les gagnants furent choi- 
sis par vates payants corame suit: 
ler prix, Mlles Janice Parker et 
Eveline Magne (duo de chant); 
2ème, les frères Philippot {musi- 

que du bon vieux temps): 3ème, 
Mile Paulel ette Jobin (chant). 


u leur 
grande 
rage 


te 


a 
faisait 
y 


te 
LS 


de 2 


Elie 


"M. Charles Payment, le secré- 
taire de la municipalité de Car- 
tier, est revenu de l'hôpital après 
un séjour de trois semaines. Nous 


| lui souhaitons complète guérison. | 


| M. et Mme Adonaï Bernardin 


sont partis pour un court voyage | 


en Ontario. Nous leur souhaitons 
un bon voyage. 


St-Georges 
Parties de cartes 
Nos sincères félicitations 
Chevaliers de Colomb de 
| paroisse, pour 
ne série de parties de cartes dont 
les recettes serviront à l'achat 


aux 


d'un orgue électrique pour notre un 

église, qui en a grandement be- ss 
“op H Noël 
1648 lère partie de la série eut eureux o€ 

|lieu le dimanche soir 4 décembre et une 


et les recettes ont été de $147.00. 
Les prix aux cartes ont été ga- 

gnés comme suit: 

| Prix des messieurs: M. Hubert; 

|consolation, M. D. Chambers, de 


|Pine Falls 
| Prix des dames: Mme Ildège 
Duquette; consolation, Mme À. 
Clément. 

Prix d'entrée: M. Ildège Du- 
quette, 


Le dimanche soir 11 décembre, 
malgré la tempête qui sévissait, 
environ 35 personnes se rendirent 
à la salle paroissiale pour la deu- 


xième partie de cartes de la sé- | 


rie. Les recettes se chiffrèrent à 
| $42.50. 

Prix des messieurs: M. Svlvio 
Wilcott; consolation, M. Paul Bou- 
let. 
| Prix des dames: Mme Sévère 
| Vincent; consolation, 
itor Vincent. 

Prix d'entrée: M. René Vincent. 

Nous espérons que la tempéra- 
ture sera plus clémente aux pro- 
chaines parties de cartes, et qu'il 
y aura une nombreuse assistance 


| Laurier 


Concert 


Le jeudi 8 décembre, à la salle 
paroissiale de Laurier, 


élèves de l’école du village. 
Malgré le temps froid, 


| de cent dix voix. Vinrent ensui- 


te des mots de remerciements à | 
l'adresse de M. le curé et de Mes- | 


Dictionnaire Larousse VS ures ont été prises en | AUX ancêtres canadiens | sieurs les commissaires dont la| 

Canadien |vue de l'assistance aux pèlerins | présence honora et encouragea | 

si 95 |qui pourraient tomber malades Le directeur de l'Institut Gé-|les acteurs et les actrices en herbe. | 

. et qui seront tous dirigés sur un | "éalogique de Montréal, M. Ga-| Tous les élèves, grands et petits, | 

S.V.P., inclure $0.15 pour frais |'hôpital de la ville Des infirme- | briel Drouin, vient de poser, au | prirent part à ce concert et firent | 
de poste. ries seront installées non seule- | Petit village de Pin-la-Garenne, honneur à leur tâche. Les diffé- 

Le Cosier du Livre, P.O. Box 741 ||ment dans les basiliques patriar- | Près de Mortagne-au-Perche, un | rents numéros du programme fu- 

Winnipeg cales, mais dans les gares de Ro- | &este qui promet d'avoir d’heu- | rent rendus d'une façon aisée et | 

à reuses autant que de nombreuses | avec tout de talent artistique que 


me, , £ " 
| | et d’intéressantes répercussions. 


| C'est en effet de cet endroit que | 
partit, en 1635, pour la Nouvelle- | 
| France, Robert Drouin, premier 
| du nom à s'établir en notre pays| 
et ancêtre du généalogiste moni- 
| réalais bien Éonnu, comme de tous | 
les Drouin du Canada d'ailleurs. | 
Et c'est pour célébrer ce souve- 
| nir que M. Gabriel Drouin est ve- 
inu dernièrement assister au dé- 
voilement d'une plaque commé:- | 
morative 1 
ière fois qu'un| 


ME! LLEURS VOEUX DE 


C'était la prem 


[nom particulier et non comme re- | 
présentant de notre gouvernement | 
rendait ainsi hommage à ia mé-| 
moire d'un pionnier de notre ra-| 
ce en Amérique, d'un simple co- 
lon qui ne fut pas moins méritant ! 
dans son héroïsme de tous les! 
jours que tout grand personnage 
de notre histoire. Ce fait valait| 
déjà d'être signalé pour lui-même. 


On demande quelquefois, sans 
trop y songer, pourquoi la honte 
d'un crime ou d'un supplice doit | 
retomber sur la postérité du cou- | 
pable: et ceux qui font cette ques- | 
tion se vantent ensuite du mérite | 


IMITED 
ARTISTS ENGRAVERS PHOTOGRAPHES 


| Canadien français agissant en son |- 


purent maîtriser les élèv 


8 | 
Dans son allocution, M. le curé 


louangea la parfaite exécution du |! 
concert, le dévouement des mai- 
tresses et l'effort des jeunes éiu- 
diants qui firent de ce concert un 
réel succès 
Les élèves désirent remercier | 
les personnes qui, en si grand| 
nombre, ont fait preuve d'encou- 
ragement et d'intérêt à la cause | 
de l'éducation 
Elève du grade XII 


TOILES, LAINAGES et COTONS 


Spécialités pour institutions 
depuis 1892. 


C.-X. 
TRANCHEMONTAGNE | 


et Cie Ltée 


IMPORTATEURS EN GROS 


459, rue St-Sulpice 
MONTREAL 


C e notre! 
l'organisation d'’u- | 


Mme Vic- 
| 


eut lieu} 
le concert annuel donné par les| 


l'assis-+ 
tance fut nombreuse. Le program- | 


M Nous sommes heureux d'offrir à tous nos omis et clients 
d nos meilleurs souhaits 


nm” pour un JOYEUX NOEL 
et une BONNE ANNEE 


M 
T.-N. LEGROS 


Tél. 202 933 ST-BONIFACE 
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Meilleurs souhaits 


de Noël 
et du Nouvel An 


Leo's Electric Service 


206, rue Goulet 
Normood 


L. BOISSONNEAULT 
Propriétaire 


Tél.: 201 694 
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La Compagnie 


DeGagné Motors Ltd. 


Norwood 


Angle des Meurons et Marion 


est heureuse d'offrir 
à 
tous ses clients et amis * 


Bonne Année 
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à tous nos amis 


| VICTOR DECLOUX & FILS 


St-Boniface 
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482, rue Aulneau 


| ado shmoniorde a mnt irresiosh chi 


La Maison du 


JUNIORAT 


où sont formés 
nos futurs missionnaires Oblats, 


me débuta par un chant de bien- | 


venue dans les deux langues of- | 
ficielles, exécuté par un choeur | 


est heureuse de souhaiter 


Joyeux Noël 


Heureuse, Sainte Année 


à tous les lecteurs de 


“La Liberté et le Patriote” 


Juniorat de la Ste-Famille 
340, avenue Provencher 
St-Boniface, Mon. 
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à tous nos clients et amis 


St. Boniface Hardware Co. 
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Fort Garry 
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encourage pa la Popuia- 
. ; ion de l'endr oi ont pas hé- 
Nous désirons offrir r té à organiser une équipe. Der- 
Pa e À | nièren t. Î jc ient contre 
à tous nos clients et amis À les élè ves de la Maison St-Joseph. | 
. Première partie, premiere victoi- 
Un Joyeux Noël : 
% € ‘ueurs 
et # 1é s: Emi- 
s x S e: Geor- 
une Bonne et Heureuse Année À À méerg 
ù À Gerard Desrosiers, 2ème ligne: 
G: iète n Poirier, Rosaire Roy et 
M.-E. SABOURIN À | Eurène Proul 
195, ave Provencher, St-Boniface, Man. — Tél.: 201 351 % Le club de gouret organise, mer- | 
* ‘ edi de cette semaine, une pa 1e 
RAR RRAEMANMARMEMEAMMES de cartes où plutôt, uns reée- 

bazar avec programme réct réatif, | 
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4|| Noël? Venez les chercher 
burne, ils ne 
tres peu si vous 
vous madame la chance. 


r à Otter 


Nos rneilleurs souhaits 


de Noël 
ET DU 


L'homme est un dieu ue or 


“Le Temps” (Paris) 


Crémerie St-Boniface Ltd. 


376, rue Marion Norwood 


Tel.: 201 114 
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jonc ..0-0 une eue eee em 


Avez-vous besoin de cadeaux pour | 


vous couteront que 
amenez avec 


1 


cesse de croire dés qu'on l'a con-| 
Nouvel An nu, à moins que l’on ne trouve, 
1 dehors de lui, des raisons plus 
a tous nos clients et amis hautes et désintéressées de l'ai- 
mer toujours, même quand il est 
le moins aimable. 


Pharmacie Préfontaine 


| 

| 

l 

Joie, Santé, Bonheur 
| 

| 

A.-E. Paquin, prop. 


Nos meilleurs voeux pour 


Un Joyeux Noël 
et une 
Année Nouvelle Heureuse . 


à tous nos amis et clients 


McBain's Service Station | 


ve Notre-Dame et rue Young 


Emme autour 


| Georges, à 


Des correspondants spéciaux de 


Unité sanitaire we la rivière Rouge | 


Les cliniques pour enfant 


Sanitaire de la rivière Rouge, sc 
aux dates et heures indiquées: 
DATE ENDROIT 
Mercredi 28 déc.-—Steinbach (Blu- 
menort, Twir 
Creek, Mitche 
Mn norti tz). 


La Survivance française 
à Terre-Neuve 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Lors de sa session plénière te- 
nue à Québec, en octobre 1949. | 
le Comité de la Survivance Fran- 
caise avait chargé l'un de se 
membr M. J.-Henri Blanchard 
de l'Ile du Prince-Edouard, de 
prendre t le groupe 
cadier ‘ province 

C a pu 

] ae 1 mrus ñ au Gae- 
but de novembre. Le neuf exac 
tement, il a quitté Charlottetown 
en avion pour Stephenville, l’un 
des centres acadiens de Terre- 
Neuve. Il a passé six jours parmi 
les groupes aca ns de cette Pro- 
vince, Au retour, il a envoyé au 


ecrétariat de La Survivance un 
rapport détaillé de sa visite ain- 
i que certaines recommandations 
Ce rapport a été lu au bureau de 
La Survivance lors de l'assemblée 
du 24 novembre 
M. Blanchard a 
les Acadiens 


constate 
établis princi- 
de baie St- 
l'extrème' sud-ouest 
re-Neuve, 
Port-au-Port, dans la val- 
Grande-Rivière, à St- 
Stephenville, Stephen- 
ville Crossing et à Corner Brook. 
La population acadienne dans ce 
entre 
de. petits 


que 
sont 


la 


de Ter 
le de 
lée de la 


Geor £€ 


oscille 
Il y a 
ailleu 


secteur 
mille 
isvlés 
L'i 
dien 


groupes 


mmense majorité des Aca- 
s au- va sus de trente aus par-| 


cole et dans les cinq couvents de | 


l'Ile, entre la septième et la on-| tre de 
zième année. La moitié au moins | Douglas, 
sèrt cunae | 


de la jeunesse s'en 
langue courante. M. Blanchard « 
été agréablement surpris de cons- 
| tater avec quelle fidélité ce grou- 


pe isolé a su conserver son héri- 


COCOON CROP RENE ENTREE 


Que Noël et la Nouvelle Année 
apportent à tous nos clients et amis 


RS 


Tel. 23 525 | 


LL Le ee 


Voici pour vous l'occasion 
de recevoir un 


CADEAU GRATUIT 


Evitez l'empressement de 
la foule avant Noël 


Pour faciliter vos achats, nos rayons 


420, rue des Meurons, St-Boniface 


Nous avons un vaste 
choix de jouets, à des prix 
qui vous étonneront! 


Service de livraison 


Achetez là ou vous avez un choix varié et 
où les prix sont raisonnables, 


Commandes par téléphone remplies ! 


Chaque achat de $2.00 vous donne droit de 
de ferronnerie et de jouets seront gagne rticles suivants 
ouverts jusqu'a 8 h. 30 p.m. chaque de Radio de table Admiral" dE .<. 
: É . x ù pus re z 
soir, jusqu'à Noël. ER En 
La veille de Noël, le mogasin 4. Un cendrier sur pied 4.50 
termerse à 5 h. 30 p.m 5. Un grille-pain 3.50 
Heures régulières de mogasin: 6. Une bolayeuse mécanique 3.00 
S à h. p Demondez votre billet , , . chpnceux! 
F £ F4 g 
N'oubliez pas notre de- © è 
o 4 
partement de combusti- 2? ë 
ble. Nous sommes TOU- 5 à 
JOURS prèts à vous don- o 8 
à 
ner un prompt service. © ë 
9 & 


DE LEEUW LUMBER, HARDWARE & FUEL LTD. 


Téléphone 204 881-2 | 


la marchandise le jour même 


que vous l'achetez 


promptement 


Prompte attention 
accordée aux 
commandes 

de la campagne 
faites par la poste. 


| désigné temporairement M 


{ri Blanchard comm nta 

sde ranrg d con nsc den Neu- chiffres d'ensemble sur les dépen- 
du groupe acadien de Terre-Neu-| $es asionnées par le maintien 
ve au Comité. Celui-ci sera assis-| de ces agents secrets, mais souli- 
té par l'homme le es au cou-| gne que la “Mi-5” — une unité| 
rant de la situation de ses com-| age connue du service d'espion- 

rm nage britannique — coûte pee 

patriotes, M. Thomas Leblanc, de | $7. 000,000 par année à l'Etat 

sE Georges. Le Comité de la Sur- RSR VU 2 —…—. 


dans la péninsu- | 


six et huit| 


:| lent couramment le français. La | Douglas accepte en 
jeunesse étudie cette langue à l’é- | posant une condition 


| 
| 
| 
| 


| l'Eglise dans 


AC QT GPA AE PA PAT DAC AE AE MA DA AE AE EEE A AE AE DC D AE AE ME EE DE DE ME AE ME EE ME EC NE ME TUE 1 
| un message radiodiffusé qu'il a 


| l'occasion du 2ème centenaire de |! 


! voir rappelé les traditions chré- | 

| tiennes du peuple haïtien, a fait | 
| ressortir 
| que joue l'Eglise, non seulement | 


| et son programme social. 


‘Lo Liberté et le Patriote” 


En Ontario 
Windsor 


duites par le personnel de l'Unité 
at tenues aux endroits suivants 


LIEU HEURE M. Jos. Deault, de Doen. 
1 l'Uni 1 { Sask,, est arrive le jeudi e 
Local de l'Unité — 1h.30-4h. me MA pou à - HIDE nue. 
| sa fille, Get l visitera aus 
i plusieurs “autres parents de 
w inds w, Detroit, Mich., et Am 
her tburg Ont 
| Mme Victor Préfüntaine est de 
retour chez elle après avoir subi 
upération a l'Hôtel-Dieu de 


une 
Wi 


Nous lui 
rétablissement 


6, 000 espions 


souhaitons un 


tage religieux et culturel 
Les Acadiens vivent des pro 
u de la pêche et de la cultu- | 
re. Leur en tion matérielle est pour es 
plus qu isante. Il n'en est E U M 
sé - 
p ai | ement au tats nis 
point de vue cult Îls n’ont LONDRES — Le “Daily Mi 
1 wa ù “à ODER élen ement que 
qu'un prètre de leur gue, M Unis dépensent 556, 
l'abbé Ste-Croix. L'en nement 000. 000 t nnée pour le mai 
du francçai donné par des!tien d'ur mtingent de 6,000 e 
personnes bien dévouées mi piot tandis que la Russie dé- 
" ? enst I 5,000,000 
zlaises d'oris « "nseig pens anr llemen sn 2 Y, ‘ 
NS pts PR RS pour maintenir ses 12,500 agents 
ment est exclusivement académi- | 
que. Le mañique de j aux, Cd ournal n'indique point la 
lendriers, livres et revues de lan- ! s0 » où il a puisé ces statisti- 
gue française se fait sentir crut au »s chiffres sont simplement 
Lace mentionnés dans un article du 
Asa ournal sur l'organisation du ser- | 
Le Comité de la Survivance a vice de renseignements secrets de 


la Grande-Bre tagne 


Hen- 
“Mirror” ne fournit pas de 


ance a expédié immédiatement Nouveau distriet 


à M Leblanc une caisse de ca- | |missionnaire sur 


RCE SRE 


iers patriotiques, de revues 

et de livres français. li organise la route del Alaska 

un service de journaux français Un nouveau district missionnai- 

pour les chefs de ce groupe ata-|re vient d'être Se ere dans le Vi- 

äien. Il a aussi considéré d'autres | EF ge de l'Alaska, avec pour “+ 4 
> Tok Junction, sur la nouvelle 

initiatives afin de mettre ce grou- : | 

à vs M D B rés route de l'Alaska. Il se-| 

pe en contact avec la vie fran- |; desservi par le R. P. John Buch- | 

çaise des autres provinces du Ca- | nan S.J., qui aura à visiter toutes 

nada. les villes et stations situées le long 


| de la route de l'Alaska et de la 
route Richardson, entre autres Big 
| Delta, Gulcana, Copper Center et 
| Chitina. Une excellente voiture, | 
don d’un catholique d’Anchorage 


SSSSNIISIIILIS. 


OTTAWA — Le premier minis- | (Alaska), permettra au mission- | 
la Saskatchewan, T. C.|naire de se déplacer rapidement 

a promis que son gou-}tout au ichg des 1,600 km que 
vernement se chargera de la ré-| mesure sa paroisse. En dépit du 
gie des loyers à compter du ler |froid glacial, en effet, la grande ! 


avril. D'autre part, M. Douglas a | route de l'Alaska demeure ou- 


Nos meilleurs voeux 
pour un Joyeux Noël 
et une Bonne Année 


L 
Jeanne 4 Fakery 
47112, ave Portage 
Tél. 35 443 
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et 933, ave Notre-Dame 
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Nos meilleurs souhaits 


pour Noël 
et le Nouvel An 


à tous nos chents 


Noe Rodrigue 


EPICIER ET BOUCHER 
433, chemin Ste-Marie 


Tél. 201 097 
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Joyeux Noël 
ET 


Bonne Année 
à tous nos amis et clients 


E. Labossière et Fils 


353, avenue Provenéher, St-Boniface, Man. 
Tél. 203 970 
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Joyeux Noël 


Bonheur et Prospérité 
durant la Nouvelle Année 


à tous nos clients et amis 
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posé comme condition que le gou- | verte à la circulation pendant la 

ve “pat d' ra pee KEometee re majeure pärtie de l'hiver. 

rétablir la région fédérale si la! Les habitants de ce nouveau| 

Cour Suprême ne reconnait pas | district, situé à l’intérieur des ter- Angle dés rues St-Joseph et Dumoulin StBoniface 

Ja juridiction des gouv ernements | res et dans une zone montagneu- à . A CAC OC NE DONC OA DAC LATE 0 2 


provinciaux en cette matière. Le 
premier ministre de lg Saskatche. 
Wan a écrit au ministre fédéral 
des Finances: 

“Comme nous considérons que 
vos règlementations sont insuffi- 
santes, nous ne pouvons permet- 
tre que la province n'ait aucune 
régie’ # 


| se, sont des indiens et des blancs. 
On n'y trouve pas d'esquimaux, | 
car ceux-ci vivent exclusivement 
| dans les régions côtières. 


La prétendue décadence des 
nations catholiques est, en réali- 
té, la décadence des nations 4 
se déc: tholici sent —J. VALDOUR 


SARL A: 


Rôle spirituel et social de 
le monde 


hommes au bienfait de la vraie 
| foi et de la grâce divine, pour | 
leur faire rendre à Dieu, par 
l'observation des c o m m a n de- 
ments, l’ hommage qui Lui est dû, | 
pour les faire vivre, croître et 
mourir dans Son amitié, afin 
d'aller jouir, près de Lui, de la 
vie et des béatitudes éternelles. 
| Mais, en s'appliquant sans relà- 
rituel, mais même dans le domai- | che et sans réserve, de tout son 
ne matériel, notamment par sa | pouvoir et de toutes ses forces, à 


CITE DU VATICAN -—— Dans, 
adressé aux fidèles haïtiens, à 


Port-au-Prince, le Pape, après a- | 


l'importance du rôle 


dans le domaine purement spi- 
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A l'occasion 


AA 


de Noël 
et 
du Nouvel An 


fn 


nous offrons nos voeux à 
tous nos amis et clients 


Cusson Lumber 


Compagnie Limitée 
* Angle des Meurons et Proyencher 


.: 201 283 ST-BONIFACE 
DRPAR ER RENANN 
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Tel 


défense des droits de l’homme | la poursuite de ce but, l'Eglise 
|apporte une contribution inap- 
| préciable, même au bien-être 
commun, à l'intérêt de la chosé 
publique. Car, en réalité, le vrai 
secret de la puissance morale de 
l'Eglise est caché dans les sour- 
ces de grâce dont elle dispose, 
surtout dans la source principale | 
que sont les sacrements. 
“Par là, elle conçourt, indirec- | 
| tement il est vrai, mais à un très 
haut degré d'efficacité, au bien 
de la société civile. Comment 
cela? Tout particulièrement en 
formant des familles réellement 
| chrétiennes, où la fidélité et la 
| paix pleine d'affection règnent 
entre les époux, où les enfants 
! sont élevés dans la crainte filiale 
{de Dieu, dans le respect envers 
|toute autorité légitime, dans la 
| loy auté, l'honnêteté, la pureté, la 
| chasteté conjugale, les joies de 
la famille, la vigueur d'une jeu- 
nesse normalement saine: telle 
est l’armature et, pour ainsi dire, 
| l'épine dorsale de la communau- | 
| té nationale. | 
| “En formant l'homme aux ver- | 
| tus chrétiennes, l'Eglise, par le | 
| fait même, lui apprend à s'élever | 
au-dessus des petitesses de l'é- | 
goïsme et, pour l'amour de Dieu, 
| à rendre à l'Etat ce qui est dû à | 
l'Etat: elle l’achemine et l'initie | 


Mondor 
0. La do | aux saintes oeuvres de la charité | 


Creuseur de puits | fraternelle, elle ouvre son esprit | 
LORETTE — MANITOBA |! et son coeur au sens de la jus- 


tice sociale.” 
Nous garantissons de trouver | Pete nd net TÉEUI NME EEE TER 
Î LA LL L2 
Trésor spirituel 


présenté au Pape 


CITE DU VATICAN — Le pa-| 
pe a reçu, le mardi 13 décembre 
| dernier, le cardinal Pizzardo, pré- 
fet de la congrégation des sémi- 
naires, qui lui a remis les parche- 

| mins réunis en onze volumes dans 
lesquels sont consignés les chif- 
| fres se rapportant au “trésor spi- | 
rituel” que les séminaristes du 
monde entier ont offert à Sa Sain- 
teté à l’occasion de son jubilé sa- 
| cerdotal. Les messes entendues à 
cette intention s'élèvent à plus de 
| deux millions et demi, les prié- 
| res récitées à 66 millions et les 
sacrifices consentis en faveur du | 
pape à près de huit millions et 
| demi. ! 


“Sans doute, a dit S.S. Pie XII, 
les efforts de l'Eglise visent l'or- 
| dre surnaturel, pour faire parti- | 
ciper autant que possible tous les 


INSTITUT GENEALOGIQUE | 


DROUIN 


DR. M. R, SHUCKETT 
Dentiste 


rue Salter 


656, 


+ Se rendra à St-Pierre tous les 
mercredis. 

* Bureau à fa salle des allées de 
quilles Tessier 


Winnipeg 


Belle et spacieuse — luxueuse et puissante—c'est la voiture 
de vos rêves! Nouveau tableau de bord Safe-T-View, 


Sièges rembourrés de caoutchouc spongieux. Surcom- 
mande Touch-O-Matic (procurable moyennant supplé- 
ment). Soyez l'arbitre—venez la voir ! Démonstration 
pratique à titre gracieux. 


Venez le voir chez 


HANOVER MOTORS 


Steinbach, Man, Phone 50 


+ Winnipeg, Mon., 23 décerrbre 1949 
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Avec les meille:rs 


“Western Canada's largest 
cleansing institute” 


A nos nombreux amis et clients 


Bons souhaits pour un 


Joyeux Noël 


et une 


| 
| 
| 


Nouvelle Année Prospère 


appelez le numéro de téléphone 29 904 


200 GALT 8L9G 


WINNIPEG /£ Le 025275 “ass be 


Jusqu'à la fin de décembre, 
} 
| 


Nous profitons de cette occasion 


pour offrir à tous nos clients et amis 


nos souhaits les plus sincères pour 


un Joyeux Noël, et puisse l'année 


1950 apporter amplement à tous la 


paix, la prospérité et le conterite- 


ment. 


UNITED GRAIN GROWERS LTD. 


Winnipeg — Calgary — Saskatoon — Edmonton 


Cr rene PC NN CN PET CT 


ET À 


Ce Noël-ci, servez 


les & breuvages 


“’DREWRYS" 


© Dry Ginger Ale 
® Crystal Soda 
© Tom Collins 


® Lime Rickey 


ou avec cocktails 


Servez-les seuis. 


te. de de. de. Le di. de. de. de de de. de de Lee Le Le de de de de de de. de de de he Le de de de de de he de le Le he ie de de he di de de de de. de. he ce de de À 


| 


LA. LI 


es 
l RÉ TE. M “ARE TON ENS M af: DEEE à 
Æ ë ( 
{: “( 
(: | ( j 24 
E ë 
(5 :) 
(2 .) 
1: La MAISON SAINT-JOSEPH : 
is: H 
Æ Otterburne Manitoba : 
{: : 
i LES CLERCS DE SAINT-VIATEUR : 
La Semaine du Livre {lire de façon à se proposer d'imi- 
x PA Î à , iter les bons exemples de vertus 
Il s'est déroulé récemmekt, |et acquérir des qualités qu'on ai- 


chez la gent étudiante de la Mai- 
son St-Josrph, un événement que 
j'oserais qualifier 
nel”. Je veux parler de la semai- 
ne du livre dont nos colonnes 
vous donnent un aperçu aujour- 
d'hui 

La Semaine nationale du livre 
et l'achat de nouveaux livres pour 


nos bibliothèques scolaires don- 
nèrent lieu à ce déploiement inu- 
sité 

A cette occasion, des profes- 
seurs et des visiteurs, dont le 
T. R. P. Lucien Pagé, csv, et M. 
‘abbé A. Sabourin, curé de St- 
Pierre, vinrent tour à tour, cha- 
que soir, mettre en relief l’urgen- 
ce de la lecture bien dirigée et 
jeter un peu de lumière sur ses 


problèmes inhérents 

Nous avons pensé que nos élè- 
ves pourraient essayer leurs plu- 
mes en préparant un précis des 
causeries prononcées au cours de 
cette merveilleuse semaine cul- 
turelle 


Ouverture de la Semaine 

Le T. R. P. Pagé, c.s.v., supé- 
rieur général, nous présente Ja 
lecture comme un complément 
précieux à nos études, 

La bonne lecture est un puis- 
sant moyen de nous aider à deve- 
nir bons chrétiens. De plus, la 
lecture nous donne de la joie; 
elle est un agrément. Lire est une 
bonne manière de bien utiliser 
ses loisirs. Un bon livre est vrai- 
ment un compagnon précieux 
qui nous donne de très profita- 
bles conseils. En lisant, nous ap- 
prenons aussi à bien écrire nos 
lettres, nos compositions, et, peut- 
être plus tard, à écrire des livres. 

Mais il y a un danger, un très 
grand danger dans la lecture. 


C'est le livre qui est mauvais pour ; 


la foi et pour l'esprit, Il y a un 
proverbe qui dit: “Dis-moi qui tu 
hantes et je te dirai qui tu es”. 
Il importe donc de bien choisir 
nos livres. Quand nous ne som- 
mes pas certains si un livre est 
bon ou mauvais, il est préférable 
de consulter nos supérieurs. Ils 
sauront certainement nous guider 
dans notre choix. 

. La lecture est comme une nour- 
riture. Comme nous prenons tou- 


|jours de la nourriture pour notre 


| graphies 


corps, ainsi nous devrions tou- 
jours prendre une lecture saine 
pour notre esprit. Comme un poi- 
son est morte] pour le corps, ain- 
si l’est une mauvaise lecture pour 
l'âme et pour l'esprit. Une mau- 
vaise lecture est comme l'ivraie 
dont parle la parabole de Notre- 
Seigneur. Le bon blé fut semé 
et l'ennemi y méêla de l'ivraie. 
Choisir la bonne lecture, c'est 
comme choisir le bon grain pour 
la semence, Le mauvais livre est 
un poison qui peut même nous 
faire perdre la foi. Il est, comme 
vous le voyez, très important de 
bien choisir ses livres de lecture. 

Si le lecteur aime les aventu- 
res et les voyages, il en trouvera 
sûrement beaucoup dans la Bible, 
qui est le plus beau livre du monr- 
de. En plus, ce sont des aventu- 


res et des voyages vrais. Prenons | 


par exemple saint Paul. Que de 
voyages il a accomplis! Il y a 
aussi l'Imitation de Jésus-Christ 
et la vie des Saints. Saint Ignace, 
ayant lu la vie des saints, fonde 
la Compagnie de Jésus. Cette 
Comoagnie comprend aujour- 
d'hui 25,000 membres 


Il faut lire peu mais bien: “Je | 
l'homme d’un seul livre”. | 


crains 
11 faut surtout réfléchir en li- 
sant. Prendre des notes nous ai- 
dera certainement plus tard. 
Enfin, ie T. R, P. Pagé nous sou- 
haite de profiter de ses nombreux 
conseils. Lisons pour rendre ser- 
vice à l'Eglise et à la patrie. C’est 
ainsi que nous serons plus tard 
des hommes d'action et des hom- 
mes qui gouverneront là où leur 
activité les avpellera. 
Benoit LACROIX, 
Grade IX. 


Les biographies 

Les biographies, en général, 
sont des écrits qui racontent la 
vie d’un personnage. L’autobio- 
graphie est le récit qu'un person- 
nage fait de sa propre vie: par 
exemple, celle de Mgr Breynat, 
qui raconte sa propre vie dans 
le Nord, chez les Esquimaux. 

Il y a plusieurs autres genres 
de biographies. Ce sont: les bip- 
qui concernent la vie 
d'un missionnaire, celles d’un ex- 
plorateur ou d'un militaire. Un 
explorateur est celui qui va à la 
découverte d'un pays; par exem- 
ple, Jacques Cartier qui décou- 
vrit le Canada. La vie d’un mili- 
taire nous apprend beaucoup d'a- 
ventures extraordinaires et des 
exploits accomplis par les braves 
soldats d'un pays. 

On doit faire bien attention aux 
biographies imaginaires qu'on 
appelle les “comics”. Lire de mau- 
vais ‘“‘comies”, c'est du temps mal 
employé et perdu. Ils ne sont 
pas réels et ne donnent rien de 
bon 

Une hagiographie est un livre 
qui contient la vie d'un saint. On 
peut en retirer bien de bonnes 
pensées. La lecture de ces livres 
peut même convertir des incroy- 
ants, qui se montrent bien édi- 
liés des exemples des saints. 

Quand on lit une biographie, 
on ne doit pas la lire seulement 
pour l'histoire ou pour tuer le 
temps. Si on lit de cette facon, 
après avoir fini le livre on n'au- 
ra rien retiré de sa lecture. Evi- 
tez aussi de ne lire que quelques 
pages, pour ensuite changer de 
livre, ou courir à la fin vour sa- 
comment l’histoire finit. 

Lisez peu, mais bien. Il y a deux 
manières de lire une biographie: 
lire avec sa tête et lire avec son 
coeur, Lire avec sa tête, c'est ré- 
fléchir et remarquer les belles 
expressions, les descriptions et 
les personnages. Lire enfin, pour 


tez 


mer son caractère, afin d'y décou- 
vrir un idéal pour notre vie fu- 


d'"exception-, 


merait avoir et qu'on trouve dans 
ces personnages. Ces vertus nous 
aideront à bien choisir notre état 
de vie, afin d'être plus tard des 
catholiques fervents et 
patriotes. 
Léonce AUBIN, 
Grade VIIL 


Les revues 
Dans une courte causerie, le 
Frère Charlebois, à son tour, trai- 
te des revues, des journaux et des 


avoir entretenus 


différentes 


nous intéresser, tout en nous ins- | 


truisant, il attaqua la » 
des “comics”. Le Frère Charle- 
bois nous connaît et sait que les 


“comics” ont pour nous un attrait 
tout spécial 

Pour nous aider à comprendre, 
il classa ces illustrations en qua- 
tre catégories: les bonnes, les in- 
nocentes, les insignifiantes et les 
mauvaises. Il donna des raisons 
pour justifier ce classement et 
les illustra par des exemples. 

Après cet exposé précis, tous 


les élèves, même les plus ardents | 


liseurs de “comics” trouvaient 
que le Frère Charlebois avait bien 
raison 

Sur la question des journaux, il 
fut plus court, mais tout de mé- 
me nous a fourni des renseigne- 


ments très utiles quant au choix | 


que nous devons en faire. 

Pour terminer, le Frère Charle- 
bois nous fit voir tous les avan- 
|tages que nous pouvons retirer 
des vues éducatives. “C'est une 
façon fort intéressante de 
instruire”, nous dit-il, “et vous 


devez tâcher de profiter de tous | 


les films qu'on vous donne”. 
Arthur PARENT, 
Grade VIIL. 


L'Histoire 

Le jeudi 16 novembre, à l’occa- 
sion de la Semaine du Livre, le 
| Frère Crépeau nous donne un 
|causerie sur l'Histoire. 

Il commence en nous indiquant 
{le but pour lequel il est venu nous 
|parler: nous faire connaître et 
aimer. l'Histoire. Ensuite, il nous 
définit l'Histoire: le récit de faits 
heureux ou malheureux. 

Il nous montre les différentes 
| sortes d'Histoire: l'Histoire de l’E- 
glise, la Préhistoire, les Histoires 
nationale, générale et universelle. 


mentionne celles de St-Pierre, de 
[St-Malo et de Fannystelle. Un 
lbon moyen de connaître la suite 
de l'Histoire, c'est de lire les jour- 
naux. 

Mais pourquoi doit-on aimer 
l'Histoire? C'est d’abord parce 
[qu’elle nous montre le doigt de 
Dieu dans les événements. Ensui- 
te pour nous instruire, profiter 
de l'expérience des autres, ainsi 
que pour nous donner de bonnes 
idées et rectifier les mauvaises. 
La lecture de l'Histoire éveillera 
le sens de notre responsabilité 
envers notre religion, notre pays 
let notre paroisse. Nous devien- 
drons ainsi des chrétiens plus fer- 
vents et des patriotes plus actifs. 
Pius nous connaîtrons l'Histoire 
de notre pays, plus nous l’aime- 
|rons et voudrons le défendre. 

Le Frère Crépeau conclut en 
|nous suggérant de prendre la ré- 
{solution de toujours lire de bons 


livres. 
Gérard DESHARNAIS, 
Grade X 


La bibliothèque, 
complément de la classe 

Jadis la bibliothèque scolaire 
n'était qu'un vieux meuble sur 
lequel quelques livres poussié- 
reux étaient disposés. Elle était 
regardée avec indifférence. 

Aujourd’hui, on considère une 
bibliothèque comme un auxiliaire 
précieux. Les libraires prennent 
un soin minutieux des livres. Non 
certes, les bibliothèques ne s'en- 
nuient plus; elles ont de la visite, 
| Les jeunes étudiants modernes 
sont attirés vers cette salle, ce 
meuble, parce qu'ils s’attendent 
à y trouver l'aide nécessaire pour 
compléter et approfondir leurs 
matières de classes, C'est pour- 
quoi on doit se réjouir d'y avoir 


Jeunes Manitobain 


tn, 


de bons | 


VOUS | 


Parmi les Histoires de villages, il | 


BERTE ET LE PATRIOTE 


Îles répondent de plus en 
désirs des adolescents 

Jerions-nous pour nous ns- 
truiré ou nous divertir sans les 
bibliothéques? 

Voici un petit moyen pour fai- 
re aimer la lecture à ceux qui ne 
l'aiment pas: commencez par lire 
ce qui vous intéresse le plus par 
exemple: les livres de sports, en- 
suite passez à des livres plus sé- 
rieux et en peu de temps vous 


VOUS apercevrez que VOUS aimez | 


| la lecture. C'est simple mais ef- 
ficace 


La lecture aide à penser, à écri- | 


re et à parler. Il ne suffit pas de 
lire beaucoup mais de retenir ce 
qu'on lit Ensuite le conférencier 
nous suggère quelques volumes 


se. Il admet que la lecture de quel- | 


| ques romans, choisis parini les 
meilleurs, peut développer notre 
imagination, et nos émotions. 


| avons une bibliothèque française 
et une bibliothèque anglaise. Bien 
que pas très élaborées, elles con- 


tiennent des volumes qui intéres- | 


Maintenant que 
livres 


sent les élèves. 
nous avons de nouveaux 


notre intérêt pour la lecture de-| 
vra s'accroîitre. Si cela se produit, | 
| nos professeurs auront atteint leur ! 


but. 
Lucien LACROIX, 
Grade IX. 
Les romans 
De nos jours, on les trouve 
| presque partout: chez les mar-|! 


chands, dans les gares, dans les 
journaux et les revues, dans les 
écoles et... les bibliothèques (!) 

Il v en a des bons, des moins 


| bons et des mauvais. Comme pour | 


| la nourriture. il faut 
choisir les MEILLEURS 


a de différentes espèces: romans 
d'aventures, de meurtres, 
mour, d'imagination pure; des ro- 
mans historiques, scientifiques: 


Celui qui lit trop de romans 
perd beaucoup de temps, s'expose 
à vivre dans le rêve, souvent dé- 
veloppe son imagination et sa sen- 
sibilité au détriment de son in- 
telligence et de sa volonté. Quel- 
| quefois même, il absorbera le poi- 
| son qui s'y cache adroitement. Les 


| 
| 
| romans religieux 
| 


| victimes du roman sont innom- 
| brables 

Un des avantages des romans, | 
c'est qu'ils peuvent aider à sé 


connaître soi-même, à s'orienter. 
Ainsi ils peuvent nous servir dans 
{le choix de notre vocation. 
Mentionnons quelques collec- 
tions que nous trouvons dans no- 
tre bibliothèque: Jules Verne, Pè- 
re Finn, Guy et Jeanne Boulizon, 
Signe de Piste, Achard, Navery. 
Pour conclure, disons qu'il peut 
être profitable de lire un roman 
de temps en temps, mais un ro- 
| man bien choisi. 
| Paul BOULET, 
Grade VIII. 


La lecture en général 

Imaginez la surprise des élè- 
ves en apprenant que M. l'abbé 
J.-A. Sabourin, curé de St-Pierre- 
Jolys, était pour venir nous don- 
ner un petit discours sur les li- 
vres et la lecture. 

Avrès la présentation du R. F. 
M. Côté, il nous dit que nous lui 
faisions penser à un groupe de 
Japonais qu’il avait entretenus du- 
rant son voyage au Japon. Ces 
petits Japonais étaient très stu- 
dieux et il les avait complimen- 
tés: cela leur avait fait bien plai- 
sir, Causant avec un certain jeu- 
ne homme, il fut surpris de ses 
connaissances. 11 lui demanda s'il 
avait fait un long cours d'études. 
Non! ce garçon n'avait lu que 
très âttentivement son bon jour- 
nal canadien “La Vérité”. Voyez 
ce que peut faire la bonne lectu- 
re! 

Lisons nos bons journaux ca- 
tholiques et français, comme La 
| Liberté et le Patriote, et rejetons 
tous les journaux qui enseignent 
le mal, ou qui n'enseignent pas 
assez la vérité, comme les jour- 
| naux communistes, protestants et 
| neutres. 

Il faut lire pour connaître l'his- 
toire du Canada, en particulier 
|sous la domination anglaise, et 
| aussi pour mieux connaître notre 
province respdctive. 

Pour bien choisir des livres 
qui nous aideront à développer 
notre coeur et notre intelligence, 
il faut consulter quelqu'un qui 
s'y connaît. Se demander ce qu'on 
pourra lire avant d'acheter une 
foule de livres que nous ne lirons 
peut-être jamais! Dans notre bi- 
bliothèque, ayons des livres qui 
concernent notre métier, notre 
profession. Un agriculteur doit”a- 
voir des livres d'agriculture, et il 
en est de même pour tout autre 
métier ou profession. Ornons no- 
tre intelligence de connaissances 
pratiques. 

Mgr Dupanloup nous conseille 


s qui se distinguent 


| MM. Georges Carrière, à gauche, et Royer Dandeneault, tous 
deux membres du club d'élevage de vaches laitières du dictriet d'Ot- 
terburne, remportèrent, en octobre dernier, le championnat provin- 
|cial dans la coinpétition d'appréciation des animaux de la race bovine 


Let représentérent le Manitoba à la 


grande exposition de Toronto, qui 


|fut tenue vers la mi-novembre. lei encore, nos jeunes compatriotes 


classant deuxièmes dans la compétition. Les représentants de l'Onta- 


[es honneur à leur province et à leur club en particulier en se 


ris, membres du club de Spencerville, se classèrent premiers tandis 


que le Québec arrivait en troisième place, suivi de la Colombie-Bri- 
tannique, de l'Alberta et de la Saskatchewan. 
Georges Carrière est le fils de M. et Mme Léo Carrière, d'Otter- 


burne, fermier très en vue possédant un su 
Hoilstein enregistrées. Roger Dandeneault, 


erbe #oupeau de vaches 
e St-Pierre, est aussi fils 


e: de fermier, M. Hector Dandeneault, qui dirige une ferme trés pros- 
développer son intelligence, for- | père. Les jeunes gens ont reçu leur entrainement de M. J. Lafrance, 


|agronome du district, et 
|inspecteur des troupeaux 


lus récemment de M. T. | 
e vaches laitières pour le ministère d'Agri- 
Lire avec son coeur, c'est cultuwæ de la province du Manitoba. 

LA 


L. Klinkhamer, 


appropriés à nos matières de clas- | 


A la Maison St-Joseph nous| 


toujours | 
Un ro-| 
man, c’est une histoire imaginaire, | 
totalement ou en partie. Il y en} 


d'a- | 


des romans scouts et même des, 


œ—n 


de lire avec atle on et persé 
vérance, d'avoir des fiches, de 
les placer en ordre et de les con 
sulter au besoin. Lire avee re 
flexion pour absorber el s'ass 
miler, car la réflexion nous rend 
maitres du sujet 
Plusieurs de nos bonnes parois- 
ses canadiennes-françuises met 
tent des affiches en anglais. Pour 
| quoi ne pas avoir un peu plus de 
fierté nationale et les mettre en 
français? surtout dans les centres 
| français? 
|} Plus tard nous pourrons nous 
servir de nos connaissances acqui- 
ses par nos bonnes lectures 
André COMEAU, 
Grade X 


. 
| Clôture de la semaine du livre 
| La clôture de la semaine du li- 
vre se fit le 20 novembre par le 
R. P. H. MeNabb, directeur de 
la Maison. Après avoir remercié 
chaleureusement le Frère Char- 
lebois et félicité les organisateurs 
de notre semaine du livre, il vou- 
lut résumer cette semaine inté 
| ressante. 
Comme on meuble une maison 
| de notre mieux, on doit meubler 
son intelligence avec de bons li- 
vres. La lecture est aussi comme 
la nourriture. Quand elle est sai- 
ne, on en profite, sinon elle em- 
poisonne notre intelligence 

La bonne lecture enrichit le 
vocabulaire, complète nos idées, 
et dévelopne nos facultés intel- 
lectuelles. De plus elle nous per- 
met de rendre plus de services à 
nos compagnons par des conseils 
ou des idées puisés dans les li- 
| vres. Enfin elle nous permet d'af- 
fermir nos convictions. Mais at 
tention! il ne faut pas lire au 
| détriment de nos devoirs de clas- 
se et de nos leçons 

I1 faut lire avec son intelligen- 
ce et son coeur, sagement et len- 
tement. Comme une pluie bien- 
faisante tombe lentement et s'in 
filtre dans la terre, ainsi une lec- 
ture doit pénétrer notre intelli- 
gence, notre coeur et notre imagi- 
nation. Lisons pour retenir et non 
pas pour l’histoire seulement. Ré- 


de facon à le faire nôtre. Il faut 
aussi lire avec ordre, c'est-à-dire 
le nécessaire, ensuite l'utile et en- 
fin l'agréable. Notons les phrases 
dui nous frappent le. plus pour 
mieux les retenir. 


gue maternelle, Nous devons lire 
aussi les livres formateurs et les 
livres de science, 
contes, les romans, les livres de 
jeunesse servent à nous distraire. 
Quant aux journaux, les hommes 
d'âge mûr ne doivent y consacrer 
au'une demi-heure par jour! Alors 
nous... encore moins! 
Maintenant voyons ce qu'il ne 
faut pas lire. Les livres mauvais. 


En lisant ces livres, notre volon- 
té penchera plus facilement vers 
le mal. C'est ainsi que beaucoup 
d'enfants de nos jours ont tou- 
jours l'idée de mal faire. Soyons 
sans crainte, quand bien même 


nous ne lirions pas ces livres, il| 


ne manquera rien à notre culture. 

Lisons pour nous former l’es- 
prit, le coeur, pour nous distraire 
aussi. Quand nous achetons des 
revues, faisons-les approuver. Si 
elles ne sont pas bonnes, elles se- 
ront brülées, comme c’est arrivé 
l'an passé. Le Père Directeur nous 
rappelle le cas de quelqu'un qui 
achetait des mauvais livres pour 
les brûler et empêcher les autres 
de les lire. 

Espérons que pendant cette se- 
maine, on nous aura fait aimer 
la lecture et que ce nous sera 
profitable, En résumé, lisons tou- 
jours de.bons livres, lisons-les len- 
tement en réfléchissant. Ne per- 
dons pas notre temps à lire n'im- 
porte quoi, Encore une fois le 
Père Directeur remercie tous ceux 
aui ont concouru à l’organisation 
de cette semaine. Espérons qu’il 
en résultera de bons fruits. 

Maurice NOEL, 
Grade IX, 


Développement de la 
Hvwdro au Manitoha 


Au cours du mois de novembre, 
le service de la Hydro a été éten- 
du à 755 fermes dans les muni- 
cipalités rurales de Gilbert Plains, 
Grandview, Wallace, Woodworth, 
Franklin, Shellmouth, Silver 
Creek et Boulton, annonce M. W. 
D, Fallis, gérant général de la 
“Manitoba Power Commission”. 
Les villages de Ridgeville et 
d'Endcliffe furent aussi branchés 
au système de la Hydro au cours 
du mois qui vient de se terminer. 

La construction de lignes rura- 
les de transmission de la Hydro 
est de beaucoup plus avancée 
qu'elle ne l'était comparativement 
à la période de l’année en 1948 
et les travaux d'érection de nou- 
velles lignes ont été suspendus à 
la suite de l'achèvement du pro- 
gramme d'érection de poteaux 
pour 1949. 

De nouveau, cette année, la 
Hydro annonce qu'elle fournira 
gratuitement l'électricité néces- 
saire à l'éclairage des rues des vil. 
les et villages de la province, à 
l'occasion de la saison des fêtes, 


jusqu’au 2 janvier 1950. 

Le coût minimum mensuel fixé 
pour usage domestique sera ré- 
duit de 25 sous. à partir du 31 dé- 
cembre, dans 122 villes et villa- 


8. 

La Hydro. conjointement avec 
le service d'extension du dépar- 
tement d'Agriculture, dirige une 


de Brandon. 

Le nombre d'heures kilowatt 
fournies et vendues au cours de 
novembre se,chiffre à 18.431,004, 
une augmentation de 31.19% 
le même mois en 1948. 


VOLCANO 


LiMITEE 
Montréal — St-Hyacinthe 
W. Girouard, 
gérant général 
Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 
Daoust Electric Co. 


202, rue Provencher 
Saint-Boniface, Man. 


rh enr 


à l'index, personne ne doit les li-| 
re, ils ne sont pas dignes de nous. | 


soit à partir du 17 décembre 1949 


| 
| 
Représentonts GCcux | 


fléchissons sur ce que nous lisons | 


Notre premier devoir est de li-| 
re les livres écrits dans notre lan- | 


Les livres de| 


série de cours résumés sur les! 
usages nombreux et variés de l'é- | ( 
lectricité sur la ferme: ces cours | 
se donnent à l'éccle d'agriculture 


| 


sur | 
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The Hillier Paper Company 


désire offrir à tous ses amis 


ses Voeux Sincères pour 


Un Joyeux Noël 


et une 


Nouvelle Année Prospère 
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Taché et Provencher 


137, rue Claremont 


Nous sommes heureux d'offrir 


Nos meilleurs souhaits 
de Noël et du Nouvel An 


à tous nos amis et clients 


L'Hôtel Tourist 


St-Bonitace 


et de 


Bonne et Sainte Année 


de 


Fernand Viau 
Député de St-Boniface 


he 


A nos nombreux clients et amis 
nous offrons nos meilleurs voeux 
pour Noël et le Nouvel An, afin 
que ces deux fêtes soient pour 
eux rempliès de bonheur, 


International Laboratories Ltd. 


St-Boniface 


Meilleurs voeux à nos nombreux 


amis et clients français à l'occasion 


de 


Noël 


et du Jour de l'An, 


, 
BAKERIES LIMITED 


y mi Winnipeg, Man. 


la Nouvelle Année 


DéGagné Elliott Motors Ltd. 


Souhaits pour 
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Angle Marion et St, Mary's Road 


Chrysler — Plymouth — Fargo 
VENTE ET SERVICE 


Placez vos commandes des maintenant pour les 


nouveaux modèles 1950 qui seront annoncés bientôt, 


Tél.: 204 886-7 


Norwood 
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Souhaits 
{éte 
doute 


Delmas TR 


à grande 
sans 


ce sera 


|. Lac Pelletier 


| Nos malades 


Mme Aquila St-Jacques est re- 
venue chez elle après avoir passé 
un long séjour à l'hôpital, puis 
est repartie passer quelques mois 


chez sa fille, Lucille, à Vancou- 


ver 
La petite. Marie-Paule Dumes- 
Inil a passé quelques jours à l’hô- 
| pital de Val Marie 
Mile Diane Laverdière a passé 
quelques jours à l'hôpital de Van- 
#uard 
M 


| Dominique Monette, sr, est 
revenu de l'hôpital de Ponteix 
après un assez long séjour, ainsi 
que Mme Georges Pellerin. 


_ Meskanaw 


reredi 30 novembre der- 
nier, une assistance d'environ 300 
personnes conduisait à sa dernière 
iemeure Mme Marie Bovyle, 
Fanning, épouse de M. J.-W 
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Meilleurs voeux de Noël 


Nous oftrons nos meilleurs voeux de Joyeux Noël 
à nos anis et clients. Puisse la Nouvelle Année 
être remplie de contentement et de joie! 


W. J. JAMES and CO. 


Photographes 


PRINCZ-ALBERT SASKATCHEWAN 
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À chacun de nos clients et amis 
nous souhaitons un 


Joyeux Noël 
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Kernaghan Hardware 


LIMITED 


PRINCE-ALBERT SASK. 
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Meilleurs voeux à l'occasion de 
Noël et du Nouvel An 


de la part de 


DUNCAN'S DRUG STORE 


Prince-Albert Tél.: 2155 
E. Pickering — V, L. Torves 
Propriétaires 
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Nous souhaitons à nos nombreux amis, 


| 
(1 
« ’ { 
| où qu'ils se trouvent, | 


| Un Noël très Joyeux 
Bradshaw-Holroyde Agencies, Limited 


Prince-Albert, Sask. | 
|| 


Assurances, Propriétés de villes et Fermes | 
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Souhaits de 
Noël 
et de 
Bonne Année 


CXMXLELEY 


J.-B. BARIBEAU 


Agent d'immeubles et d'assurances 
Prince-Albert, Sask. 
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| et les autres 
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eveurs 


" 
Poc 


Les 


membres du personnel du Wheat Pool 


agents des élévateurs du 


sont au 
service des producteurs de grain et de 


Desthioux de la >askatchewan 


ges € 


oftrent membres 


qux 
du Pool de la province leurs voeux sincères de Noel 
et vée 1950 


: 


teurs 


meilleurs souhaits pour | 


une or 


rospère. 
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Saskatchewan Pool Elevators Lid. 


Bureau-chef: Régine 
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assisté des RR. PP. J.-E. Des- 
mond et B. Sharkey, 


Tisdale, tous p.s.m 
| Les porteurs étaient les qua- 
| tre fils de la défunte: Tom, Ber- 
|nard, Frank et Gérald, son gen- 
dre, Alfred Soulier, et M. Paul 
Soulier 

La défunte était âgée de 58 ans. 
Née à Burnley, Ont., elle épousa 
M. Boyle en 1914, La même an- 
née, M. et Mme Boylie vinrent sur 
la ferme à Crystal Springs où ils 
demeurérent jusqu’en 1918. C'est 
alors qu'ils vinrent à Gowanbrae 
où ils demeurèrent jusqu'à ces 
derniers temps. Ils habitaient 
Kinistino au moment de la mort 
|de Mme Boyle 
| La défunte laisse dans le deuil 
{son mari et 9 enfants, 4 fils et 5 
filles: Mme Frank Crowther et 
Theresa, de Victoria, C.-B, Mme 
| Alfred Soulier, de Crescent Hill, 
| Margaret et Kathleen, à la mai- 
son. 
| Mme Boyle était très estimée 
dans le district et fut toujours 
lune fervente catholique et une 
|mère très chrétienne. 
| Nos sincères condoléances à la 
famille éprouvée. 


 Dollard 


| M. et Mme P, Poulain ont reçu 
la visite de leur fils, Philippe, de 
St-Thomas, Ont. 


M. Roméo Fontaine est de re- 


tour après un séjour dans l'Al- | 


berta. 

M. Paul Piquette est parti pour 
St-Pierre, Man. où il passera les 
|fêtes près de son frère, Noël. 

Après avoir passé 5 mois à 


Spring Couilee, Mile G. Auger est | 


de retour chez ses parents. 
Mme Mabel Past, de Mossbank, 
est en visite chez ses amis. 
M. W. Herron est parti visiter 
son épouse à l'hôpital de Régina. 


née | 
Boy- | 
ien connu de Gowan- 
lieu en | 


, trop exiguë pour la cir- | 


de Nipawin, | 
Vincent Treacy et C. Nicoud, de | 


LA: LIBERTE ET 


À Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de ‘’La Liberté et le Patriote” 


LE PATRIOTE 


M. et Mme H. Gilbertson, dont le mariage fut célébré récemment 


|à Saskatoon, Sask. 


Le martyre du cardinal 


Mindszenty de Hongrie 


La technique employée par les 


| Russes pour arracher des confes- | 


sions à ceux qu'ils veulent punir 


peut amener l'âme humaine à 
un état de complète désagréga- 
{ tion. Quels procédés a-t-on uti- | 
lisés pour transformer le cardi-| 


nal Mindszenty, d'un homme vi- 
goureux, célèbre pour son coura- 
ge et son franc-parier, en un être 
d'une soumission pathétique, 
duit à admettre tout ce qu'on lui 
avait ordonné de confesser? Les 
dessous du procès Mindszenty font 
l'objet, dans le numérc de dé- 
cembre de Sélection du Reader's 
Digest, d'un article fondé sur des 
renseignements fournis par des 
| témoins oculaires. 

Avant l'arrestation du cardinal, 
| le 26 décembre 1948, une longue 
campagne d'intimidation inspirée 
par le Kremlin n'avait pas réus- 
si à le reduire au silence. Mais 
après son arrestation, la volonté 
et le courage du cardinal, les con- 
| victions même qui étaient à la 
base de sa philosophie, furent sys- 
tématiquement anéantis. 

Le cardinal fut interrogé, de- 
bout, face à un mur passé à la 
chaux et violemment éclairé, pen- 
dant 84 heures de suite. Les en- 
quêteurs, incapables de supporter 
la tension de l'interrogatoire plus 
d'une demi-heure d'affilée, se re- 
layaient pour le qüestionner. À 
la fin de ce supplice, “les pieds 
et les jambes du cardinal sont 


Le coin du collège 


de Gravelbourg, Sask. 


Séance des Philosophes 
La semaine qui vient de s'éconi- 
ler dans l'oubli a été néanmoins 
couronnée de remarquables acti- 
vités. 
D'abord la séance des philoso- 


tre dévoué recteur, 
| véritable succès. J'en profite au 
| nom de tous les élèves pour en 
féliciter le Père Directeur, ainsi 
| que les acteurs et tous les autres 
| collaborateurs qui ont si vive- 
| ment contribué à rendre cette soi- 
rée intéressante et fort appréciée 
de tous. 

Le R. P. Supérieur, dont l'élo- 
ge avait été fait dans l'adresse 
de M. Isabelle, remercia chaleu- 


reusement les élèves de l'estime | 


qu'ils lui témoignaient. Il avoua 
avoir entrepris de 
projets et d'être actuellement à 
rêver de plus gigantesques, tou- 
jours cependant, dit-il, dans l'u- 
nique but de propager la cause 
de la survivance française dans 
l'Ouest. Il exprima son plaisir de 
voir qu'un 
de parents, visiteurs et amis, é- 
tait venu appuyer et encourager 
une si juste cause 

Nous désirons exprimer 
sincères remerciements 


aux 


nos 


autorités ainsi qu'au personnel du | 
avoir permis | 


théâtre Gaiety pour 
la représentation de cette séance 
dans leur spacieuse salle 

Le lendemain, le congé si pa- 


non défini officiellement par le 
Père Recteur, tourmenta plusieurs 


collégiens. Cependant, un peu a- 


journée précédente. Si 


Nous purlons français 


Prescriptions remplies avec 
soin. 


Vous trouverez ici tout ce | 


sochéte dons une pngrmocIe 


PHARMACIE 


McARTER 


Eutre Woaiwerth et le Theâtre 
Strand 


qu 


TELTPHONE 2114 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


phes présentée dimanche soir, le | 
4 décembre, en l'honneur de no-| 
remporta un | 


formidables ! 


auditoire considérable | P 


aussi | 


tiemment attendu des élèves, mais | 


| asses, il nous fut ac- 
cordé à la grande joie de tous. 
C'est alors que plusieurs mijotè- 
rent des projets. Les uns, tel que | 
en profitérent 

p sur leur som- 
meil es, rares excep- 
tion irent de ce temps libre 
pour reprendre un peu sur 
les études si malheureusement 


| vous désirez vous informer au su- | 
interrogez M.| 


ljet de ces types, 
| Lionel Rodrigue. 
Enfin, de la glace! ) 
Enfin les plus jeunes utilisèrent 
ce congé, pour détendre leurs 
mérubres et s'ébaudir en allant 
patiner sur les glaces de la riviè- 
re. 
| En l 
ire a finalement répondu à nos 
| désirs et nous accorda une tem- 
| pérature favorable à l'arrosage 
| de nos patinoires. Grâce aux gé- 
| néreux volontaires, nous pouvons, 
| depuis le 8 décembre, patiner et 


{nous ébattre comme le font pré-| 


| sentement plusieurs jeunes. 
Immaculée-Conception 
Le 8 décembre, nous célébrions 
au collège la fête patronale de 
nos bien-aimés Pères Oblats, l'Im- 


tions d’abcrd à une messe chan- 
tée par le R. P. Recteur, assisté 
| des Pères Sicotte et Piédalue, com. 
me diacre et sous-diacre. 

Le sermon de circonstance fut 
éloquemment donné par le R. P. 
aris, 
La chorale du collège sous l'a- 


droite conduite du R. P. de Mois- | 


contribua à rehausser la di- 
gnité de cette cérémonie 

La journée de Marie si grandio- 
sement commencée, il ne fallait 
pas que de telles splendeurs s'é- 
| teignissent dans l'oubli. C'est 
pourquoi le diner même fut servi 
de manière à faire revivre sa dou. 
ce mémoire. Un succulent repas 
de poulet nous fut servi accom- 


sac 


pagné de mets appétissants et dé- | 
licatement garnis de jolies incrus- | 


tations de la lettre M. Ce festin 
| fut un régal inappréciable 
Vacances — Examens 

Les fêtes de Noël approchant 

de plus en plus, les autorités, de 


| jugé bon de nous accorder quel- 


| ques jours de vacances. Nous leur | == 
_recon- | 
naissants du fait qu'ils préparent | 


en sommes d'autant plus 


ces mêmes vacances, comme il 


en est l'habitude, par une série 
| d'examens semestriels 

Donc ne soyez pas surpris si 
notre joie à l'approche des va- 
cances est un peu tempérée: c'est 


au'actuellement sommes 
plongés dans une atmosphère d'é- 
tude et de révision très assidue 
Pour les uns, c'est chose assez fa- 
cile. Mais pour d’autres, quel af- 
freux supplice! Le sang-froid que 
l'on constate chez les fourmis. et 
par contre l'effort surhumain de 
nos cigales, nous le démentrent 
bien. Les uns ont 8té persévérants 
dans leur travail, les autres 

Eh! quel transition, de la dan- 
| se à la philosophie! 
| Bernard 


nous 


ROY, 


! Philosophie IL. 


re | 


parlant de'glace, la natu-| 


maculée-Conception. Nous assis- | 


concert avec le’ Père Recteur, ont | 


| 


| tellement enflés qu'il éprouve 
d'atroces souffrances, au point 
| qu'il s'effondre plusieurs fois sur 
| le sol”. Selon l’article, quelques- 
unes des questions lui furent po- 
sées et reposées jusqu'à 200 fois 
de suite. Après 84 heures de tor- 
|ture, on aide le cardinal à s'as- 
| seoir,à une table sur laquelle une 
| confession dactylographiée attend 
sa signature. Complètement épui- 
| sé, le primat n'est plus en état de 
| lire ce document, il en ignore le 
contenu, mais il signe. Aucun pri- 
L'gnpsl auparavant n'avait résis- 
é aussi longtemps. 

Le cardinal dut ensuite subir 
une Jongue série d'injections hy- 
podermiques et fut forcé de boi- 
re du café contenant de l’actédro- 
|ne, drogue qui tient un prison- 
| nier éveillé et tondu pendant une 
longue période, et de la mescali- 
ne, autre drogue qui provoque un 
étrange effet que l’on appelle la 
“dépersonnalisation"”. 


Le traitement administré par la | 


| police secrète ne prend fin, se- 
lon Sélection, que lorsque le pri- 
sonnier est convaincu de sa cul- 
pabilité. On lui apprend alors à 
témoigner contre lui-même et 
| contre des tiers, à manifester son 
| remords et à accepter sa condam- 
nation sans discussion. 


“Faites ça... 
et vous vivrez!"" 


Quand je parlerais les Jlan- 
| gues des hommes et des anges, 
si je n'ai pas la charité, je ne 
suis qu'airain qui résonne et 
| cymbale qui retentit. Quand 
j'aurais les dons de prophéties 
et que je connaîitrais tous les 
mystères et toute la science, 
quand j'aurais la plénitude de 
| la foi, une foi à transporter les 
| montagnes, si je n'ai pas la cha- 
| rité, je ne suis rien. Quand je 
| distribuerais tous mes biens en 
| aumônes, quand je livrerais mon 
| corps aux flammes, si je n'ai 
pas la charité, cela ne me sert 
de rien, (I Cor. 13, 1-5) 


Dans l'ordre de la parole, de 
la pensée, de l’action, tout est 
vain, tout est vide, tout est néant 
sans la charité. La charité seu- 
le a une valeur réelle, Rien ne 
suffit sans l'Amour. 


| 


| (Texte préparé par la Société 
| catholique de la Bible) 
La peine de mort, non seule- 
ment je crois qu'il ne faut pas 
l'abolir, mais je crois que toute 
nation qui. l'abolit se condamne, 
|autant he est en elle, à la se- 
|conde place. Les nations de pre- 
|mier ordre ont toujours condam- 
Iné, et si je ne me trompe, con- 
| damneront toujours à la mort. 
! J. de MAISTRE. 


| 
| . 
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| LE MAGASIN DE 
| LINGERIE 
POUR DAMES 


| le plus complet en 
| Saskatchewan 


Grand assortiment et prix 
très modérés 


MORGAN'S 


Avenue Centrale Prince Albert 


rer sr men nn 2 


| Dour Les 


Sintaluta 


Mile Madele Dolter, de Ré- 
ina, est venu 1 famille 
en ! e cema 

M. et Mme Jean Français et 
eurs enfants, du Lac Margueri- 


te, et M. et Mme Paul Français et 


leur petite fille se sont réunis 
chez leurs parents, M. et Mme 
Marcel Francais pour leur sou- 


haiter un bon voyage avant leur 
départ pour la Colombie où ils 
doivent passer 3 mois chez leurs 


| filles, de Chilliwack et Mission 
M. et Mme J. Labrèche, M. et 
Mme Bastien, de Montmartre, 


revenant de Fort San, ont rendu 
risite à M. et Mme Henri Oudot, 
de Sintaluta 

M. et Mme Fred. Dolter se sont 
rendus, le samedi 1G décembre, 
à Wolseley pour fêter leur beau- 
frère, M. Adrien Bonneville, et 
ont ramené Mme Simone Hender- 
son, qui passera les fêtes de Noël 
parmi nous 

Mme Roch Fortin est de retour 
chez elle après avoir passé quel- 


[ques jours à l'hôpital d’Indian 
Head pour un traitement 
Naissance 


A M. et Mme Jérôme Dolter, un 


troisième fils, Leslie 
Recherches 
Lä D 

médicales 
au Canada 

OTTAWA — Le gouvernement 
fédéral consacrera trois quarts de 
million pour permettre aux sa- 
vants canadiens de faire des re- 
cherches sur deux drogues, l'atch 


et la cortisone, qui pourront gué- 
rir les personnes souffrant d'ar- 
thrite et peut-êre aussi celles souf- 
frant du cancer 

En annonçant la nouvelle aux 
Communes, le ministre de la San- 
té et du Bien-être Social, Paul 
Martin, a souligné que l'atch et 
la cortisone semblent prometteurs 


dans le traitement de plusieurs 
maladies. 
L'acth est connu sous le nom 


d'hormone adrenocorticotropique. 


C'est une substance que l'on ex- | 


trait de l'hypophyse, glande-mi- 


nuscule logée au centre du cer- | 


veau des animaux. 

Le ministre Martin a révélé que 
les laboratoires de recherches mé- 
dicales Connaught à l'université 
de Toronto entreprendront im- 
médiatement la production 
cortisone dans notre pays, en vue 
d'enquêtes et. de recherches cli- 
niques par des savants canadiens. 
Il a ajouté que d'autre part, le 
gouvernement fédéral, l'indus- 
trie de l'abattage des animaux 
et l’université de Toronto colla- 


{borent au projet de production | 


d'acth au Canada, 


La dépense que l'on évalue à 
environ trois quarts de millions 


|de dollars pour commencer sera | 
le gouvernement | 
l'intermédiaire des | 


| açquittée par 
{fédéral par. n 
| subventions à l'hygiène nationale 


de | 


Winnipeg, Mon, 23 décembre 1949 
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Nous souhaitons à tous nos amis 


Joyeux Noël 
et une 


Nouvelle Année 
heureuse et prospère 


Le gérant et le personnel du poste 


CKBI 


PRINCE-ALBERT 


Chaque année notre poste irradie la messe 
de minuit de la cathédrale du Sacré-Coeur 


HR Me gare ei a RENNES nee à 
$ L'Administration et le Personnel 
Ë de | 
o LJ La 

; Waskesiu Mills : 
: souhaitent à tous è 
: UN JOYEUX NOEL $ 
o 


UNE BONNE ET HEUREUSE ANNEE 


Lane OÉHOO-OHOHOHOCHOHOHOHOHOHOHOHCHOHOHOHOHOHOHOHOLHCHO 


eZ 
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A nos clients et amis 
Joyeux Noël 
et 
Heureuse Année 


DA 
BRADBURY'S Hardware 


| Prince-Albert, Sask. 
LLLLLLLILITIILTLT TL T1 À) 
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LREREMREME IREM E RES RESECELCUEEURE 


A nos amis et clients 


UN JOYEUX NOEL 


’ fifi 1 1111111 


e LL 


|et du conseil national de recher- | 


| che, dit M. Martin, 


Dr René-Marcel Boulva 


de la Faculté de Médecine de Pari: | 


Médecine générale 


Prince- Albert, Sask. 


Téléphone: 4530 


Tél. (résidence): 4556 


Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
BONBONS PAPETERIE ETC. 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


DR E.-A. SHAW: 


SPECIALITÉ DES YEUX 
OREILLES, NEZ ET GORGE 


| Chambre 10, Edifice Mitchel) 
Au-dessus de la vharmacie Duncan 


Résidence 3551 
SASK. 


Téléphone 2170 
PRINCE-ALBERT, 


H.-J. COUTU, CR. 


AVOCAT, NOTAIRE 
£difice imperial Bank 
PRINCE-ALBERT, Sask 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de La vue) 


1105, AVE. CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT. Sask. 


Suite # 


Pour achat et vente de propriétés de 
| ville, commerce et fermes, assurances- 
vie et feu adressez-vous à 


| J.-B. BARIBEAU 


20 - 13e rue ouest, Prince-Aibert, Sask 


{Bureau à l'ouest du Bureou de Poste) 
Tél Bureau: 4166 Résidence: 2217: 


A.-J. BOYER 


Notaire public 


Contrats, assurances-teu, etc. 
Immeublies—Agence Cunard-Donaldson 
pour faire venir parents et amis de 

France et Belgique 
Téléphone 31 810 
302 Westman Chambers 
Régine, Sask. 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


PILULES MOR 


50e la boîte ou 3 pour $1.35 


Cie Chimique FRANCO Amérisaine Liée, 1566 rue St-Denis, Montréal 


Bureau: Suite 101-103, Canade Bidg | 


PHARMACIE DUNCAN 


| et une 
BONNE, HEUREUSE ANNEE 


BINSKY'S 


Vêtements pour dames et hommes 
| PRINCE-ALBERT SASKATCHEWAN 


QU TE 


\ rte Blue Chain Stores Lui À 


Le centre de vêtements pour la famille à Prince-Albert 


souhaite à tous 
Un Joyeux Noël 
et une 
Bonne et Heureuse Année 


Téléphone 2727 
| ELLLLLLLLLLLLLLLL LL) 


PE | 


SES LIILIS. 


FE Z 


Joyeux Noël 


et 


| Heureuse Année 1949 
à tous nos amis et clients 


que nous remercions cordialement 
pour l'encouragement qu'ils nous ont donné 


M. & K. Plumbing & Heating Co. 


15, River St. West, Prince-Albert, Sask. 
Tél.: 2527 ou 3617 


RO OO OL OO TS Ke 


Nous vous remercions de votre clientèle 
ct nous sommes heureux de vous souhaiter 
Un Joyeux Noël 
et beaucoup de prospérité 
durant l'année 1950 


MODERN MOTORS LTD, à 
Prince-Albert, Sask, 


Distributeurs des automobiles Ford 
2955 ou 2914 


Tél.: 


LI LE PATRIOTE, 


LA LIBERTE E 


Que leur réserve l'avenir? 


à EN SASKATCHEWAN | 
ph neugsuss CRE sr séance 


eur séance «| 
M. Eugène Fontaine, de Saska- | { 


C'AGACACECALELCELCECEE Lexce: ; 


La Central Fruit 
et Candy Kitchen 


Joyeux Noël et Bonne Année 


ue A 


à tous nos clients et amis 


: é . : toon, à passé quelque temps par- | | 
souhaite à tous ses amis et clients mi ses parents et amis | Gravelbourg | 
dd et Mme Marcel Billo, de! “A | 
Un Joyeux Noel Der. étaient en visite chez | Déces 
M. et Mme Emile Billo t C'est avec regret que, le mer- NTREPRENEURS-FERBLANTIER 
ct une M. et Mme Paul Blondeau, de |credi 30 novembre, Gravelbourg : , , . 


Domremy, étaient en promenade | perdait l'un de ses estimés pion- Fournaises, climatisation, brüleurs à l'huile 


chez M. et Mme François Nor-!niers et paroissiens, dans la per- 


Bonne et Heureuse Année 


PTPET TITI TITI 12 
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C'EC'LCHECECELEGEr: 
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gique et forte, il appartenait à 


wi 8 [some de À. Spies Sue | Tél. 2522 Prince-Albert, Sask, 
| M. et Mme Robert Dauvin. de décédé à l'hôpital St-Joseph à 
# | Peterson, étaient en visite chez |l'àge de 82 ans, après yne longue RD RRRPRRNGERRRRRRRRRRR 
M. et Mme Nap. Hounijet [maladie endurée avec grande ré- 
JAS. McCONNELL, prop 1 ë pr re ge Lt Leone re, Québec, M. Gauthier | Fr GA AA ANNEE NE AD DEEE ED DEA DE ED DE AE NE DE DCE DEEE EEE 
élé - Prince-Albert, Sask. parents, M. et Mme Jean Han-|fut un excellent citoyen, un co: | ; ; L 
Lu Téléphone 3155 notte | lon courageux, D'une nature éner: | Voeux de joyeuses fêtes 
LL 


M. C.-M. Lepage 
nade dans l'Est, 
sous peu 

MM. Dumont Lepage et Elphé- 
ge St-Arnaud étaient de passage 
parmi leurs parents et amis 

Le 13 novembre eut lieu la 
| journée de J'AC.F.C. ainsi que 
la distribution des prix de fran- 
Çais. À cette occasion, Mgr Pier-| 
re nous fit un intéressant discours | 
devoirs de Canadiens fran. | 


este rome- | 
“it anne cette race de.bâtisseurs qui s'at- | 
ltachérent au sol et fondérent no: | 
tre belle paroisse-cathédrale de | 
|Gravelbourg. Il avait été du nom- 
bre des colons de 1906-1908, alors 
| qu ‘il prenait un hommettead au 
nord-ouest de Gravelbourg, fer+ | 
mé qu'il quitta il y a dix ans pour | 
venir résider ici, en ville | 
M. | 

| 

| 
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mais de 
Nous sommes heureux de vous offrir nos 


meilleurs voeux et de vous remercier 


Souhaits cordiaux de votre clientèle 


Pendant nombre d'années, 
[Gauthier se dévoua comme pfté- 


our un 
P Bruce Adamson 


ses ess D A AOC AC A OA CE PC AE TE ET AE EE 


.. pro aug sident de la Société d'Agriculture. 
Joyeux Noë : VS des | IL fit toujours preuve d'un juge- 
e s 
ve ment clairvoyant et ferme. Sans | 
t d , | 
: et de Pru- - [cesse pr ét à se donner aux diver- | BIJOUTIER 
Sunset ae ères à nos a et clients me inerent Con- |ses oeuvres paroissiales, il faisait | É salés ALDEnT, Last 
. rt J renant pié- r de l'ordre des Chev sd - à 
P d ont tér née No x Lee M She partie de l'ordre de Chevaliegs Parmi les bénéficiaires de la campagne de Noël organisée par | éd aid 
pour la confiance qu 113 nous smog ‘ani, inspecte >" éctss. à Mes de Colomb, ' je | la Société de la Propagation de la Foi en vue d'aider les lépreux fi- | Avenue Central Téléphone 3925 
Shechan ét sents. A Ses, funérailles eurent leu 6 |'surent ces petites filles, patientes de la colonie de lépreux de Spa- 
} an ‘taie preser pres | samedi 3 décembre, au mil lieu d'un | pu Ma- D Lis Merchant’ Permis EE 0 
* 1 soirée, M Sheeh: in félicita les | srand concours d nts et d'a- | nishtown, en Jamaïque, laquelle est sous la direction des Soeurs Ma iamants ‘Merchant ermis de mariage émis 
cteurs et les en ragea dan Lu purent ; 4° |'ristes. Grâce à une nouvelle drogue, la “sulphone”, 2 de ces malades 
Ce 175 | > ra È mis. Î : av a 
lacirs ice l * seront bientôt guéries de la terrible maladie. Tout age en faveur |} 
leurs futures entreprises La messe de Requiem fut célé- | tte ceuvre est donc très appréciable et contribuer rement où | RRRRRRRRRRRRRRARANANRIEMARRRERERRRRRARNNMIN 


The Great Western 
Furniture Co. Ltd. 


SASKATOON = PRINCE-ALBERT - NORTH 


M. et Mme Adrien Loiselle sont | brée M. ! bé M 
Î t Mme / n Loiseile son ré par l'abbé oquin, curé, ar n 4 jure 
venus s'installer à Prud bond sisté comme diacre et sous-din- | soulagement et au rétablisse ment de que pare lépreux « en per mettant | 


| et ont acheté le commerce M.|cre du R, P. Desrochers, OM. l'achat ou précieux médicament. (NCY ARTE 


O'Neil Loiselie laumônier de l'hôpital St- Joseph, | 


M. et Mme O'’Neil Loiselle et |et de M l'abbé R. Lemieux. | 
leurs enfants sont déménagés dans | Assistaient n 0 om le- ritannique 


| ”“Saikeité Fer | 
de | 


de 


RD D DD De Da Da De Da D D Da 2 2 D AR DD D RD DR DR 


BATTLEFORD aux funérailles: | 
Lussier 


PD., v.G, 


A 
® : 


RÉ RRRRRRRRRIRRRRARRREANERMAMMNMNS | 12 nouvelle maison qu'ils se sont! Mgr L 


| fait construire cet été | Ponteix, le R. P, Recteur “à La 3 r N | 
Mme Adélard Marcotte, MM. |ge Mathieu, M. l'abbé érubé | pi | 
, Alpt rime et Roger M ‘uré de Mey . et M. l'abbé | Le Cercle Canadien poursuit ses |!| oyeux oe 
RCA CCM CCE CE CM CEG EEE | oh Crimard ce Mogee Mar: Cure de Meyronne. et M, labé| Vancouver Hi anne mean de || y 
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Et 
} 
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915, avenue Central 


nPMINININPMINIANIASHRIAIA 


à l'occasion de 


Souhaitez un Joyeux Noël 


avec des fleurs 


envoyées directement du fleuriste 


“livrant fleurs sur réception de télégrarnmes'") 


Meilleurs voeux de bonheur 
à tous nos clients et amis 


Noël et du Nouvel An 


RALPH MILLER 


MEN'S WEAR LTÉE 


Le rendez-vous des fervents de la mode. 
Prince-Albert, Sask. 


A 


LE. 


À 
n" 
À 
à 
h 
À | 
à 
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cotte ont passé quelque temps à 
l'hôpital. La petite Lilliane Label 
le, à l'hôpital de Cudworth, doit | 
| revenir sous peu, 
Funérailles 
| Le 28 novembre est décédée su- 
| bitement Mme Henri Bandet. Les 
| funérailles eurent lieu le 30 au 
milieu d'un grand nombre de pa- 
rents et d'amis 
La défunte laisse 
ainsi que 
religieus 


“DR” 


Fête du français 

Le dimanche 11 décembre, 

gré la vague de froid qui sévis- 
sait sur nos prairies, le cercle de 
jeunes de Willow-Bunch, fidèle 
{à sa parole, venait nous jouer sa 
|belle séance. Elle eut lieu à 3 h. 
de l'après-midi, dans la salle du 
7, | soubass ement de l'église, et con- 
sista en une spirituelle comédie 
len anglais “Experience Necessa- 
iry” et un beau drame social de 
14 actes en français “Maggie”, le 
tout entiemélé de chant et de mu- 
|sique, 

En dépit de la température, 
[l'assistance était nombreuse et sut 
|bien applaudir les jeunes artistes. 
| M. l'abbé Gravel, curé, profita 
| de l'occasion pour faire la distri- 


dans le deuil 
11 enfants, 


Grade X: G. Minne, Madeleine 
Monette, A. Morin. 


mal- | 


R 


fils du défunt 

Le cn laisse dans le deuil 
|5 filles: la Rév. Sr Gauthier (A- 
lice), PUDET ONE re de l'hôpital St- 
| Joseph, Mme Lizée (Rose-Al- 
ma) et Mme us (Maria), de 
Vancouver, Mme Marcotte (Lau- 
ra) aux Etats-Unis, 
de Gravelbourg: 3 fils: M. l'abbé 
Raoul Gauthier, Père de la Fra- 
ternité Sacerdotale, aux études à 
| Rome, Alfred et Michel, de Gra- 
velbourg, ainsi que de nombreux 
petits-enfants et une soeur. Mme | 
Joseph Verville, de Gravelbourg. | 

A la famille éprouvée, nous 
réitérons nos condoléances les 
plus sincères. 

Don à la cathédrale 

Un riche tabernacle en métal 
lamé plaqué d'or, don de M. Geor- 
ges Levac, pionnier de Gravel- 
bourg, offert à la mémoire de son 
épouse décédée il y a quelques 
années, ornera à l'avenir le mai- 
tre autel. 


{dimanche 11 décembre, après la 
bénédiction du T. S, Sacrement. 
Collation de diplômes 

Le soir de la fête de l'Immacu- 
lée Conception, dans l’auditorium 
du collège Thévenet, avaient lieu 
la collation des diplômes et la dis- 
tribution des prix de français mé- 


et d'“Une peinture pour 
pièce en deux ac- 
le programme vocal 


salutaire” 
la duchesse”, 


et Thérèse, | 


| Les porteurs étaient des petits- | 


L'une des plus belles qual 


{qui se développent par l'intermé- | 


ités | 


|largir ses cadres 
pouvoir 
son 


{nouveaux membres, 
exercer plus effectivement 


pour 


|diaire de nos Giganisätions parois- | action sur notre milieu 


| 


La bénédiction en eut lieu le sous toutes 


siales, c'est le dévouement désin- 
téressé 


d'ung noble | 
cause, 


À la partie de cartes des famil- 
les dont les noms commencent | 
par la lettre D, le samedi soir 10 
décembre, une équipe admirable 
de talents divers harmonise 
efforts. À la cuisine, préparant un | 
délicieux goûter, Mmes Desro- 
chers, Dupré, Doucet et Dupl ouich | 
|se dévouent, 
dirige le programme général: MM. | 
Lucien Dion et Wilfrid Doucet 


au service 


vous scchbllient à la porte. Les| 


invités arrivent lentement à cau- 
se du temps rigoureux, mais ils 
finissent par occuper toutes les 
places. On joue au whist, utili- 
sant des marqueurs en français et 
distribués gracieusement par La 
Survivance. 

Le Canadien aime la gaieté 
ses formes. Un petit 
homme de 7 ans, Vitalien Doucet, 
nous présente deux naïves pièces 
de violon. Puis nous écoutons 
chanter une gentille fillette de 12 
ans, Yvonne Smith. Elle danse 
ensuite, accompagnée d'une amie, 
Doreen Barry. 

Un beau gâteau, confectionné 


quées par les exclamations admi- 
ratives d’un jovial animateur: 


ses | 


M. Ben. Des oc | 


le | 


Le dimanche 11 décembre, les 
Chevaliers de Colomb du Conseil 
Maillardville tenaient leur 1ère 
[initiation dans notre école. 

Décès 

La semaine 


dernièr 
nest Gagné, sr, et M. Goctres Le- 
mire nous quittaient pour un 
monde meilleur, Leurs 


sépultu- 
res se firent au milieu d’un grand 
concours de parents et d'amis. 
Nos sincères sympathies 
familles éprouvées, 
LA L2 LI 


MARIAGES 
Hacault—Desautels 
Le mercredi 23 Devenu, en 
notre église paroissiale, M. l'abbé 
P.-E. Vanier bénit le mariage de 
Mile Jeanne Desautels, fille de 
M. et Mme Napoléon Desautels, 
avec M. Firmin Hacault, fils de 
M. et Mme Joseph Hacault, de 
INew Westminster, Les mariés a- 
vaient pour témoin respectif M. 
Napoléon Desautels et M, Joseph 
Hacault. 
Paquette—Martin 
Le mariage de Mile Thérèse 
Martin, fille de M. et Mme Wil- 
liam Martin, avec M. Joseph-Al- 
bert Paquette, fils de M. et Mme 


x . Notre chorale 
L'esprit de Noël règne un peu 


en enrôlant de | 


, Mme Er- | 


aux 


|bution des prix de français de et décoré par Mme Arthur Dupré, | Albert Paquette, de New West- 
, : ['AC.F.C., ainsi que des prix de |'ités par les élèves aux examens | &s4 Vendu à très bon prix au moy- | minister a célébré le samedi 26 et la Nouvelle Année Prospère pour vous 
Fleurs fraîchement coupées pour catéchisme. Il était assisté de |de l'AC. FC. en juin dernier. en de l’encan chinois, un autre, | novembre. ÿ F ns: s st ui 
toute occasion Mile Aline Belcourt. nt sn loua les lau- {Go de Mme Herménégilde Du-, MM. Laurent St-Germain et incèrement vôtre, 
; Prix de français. sex > ‘ JL én A gr + Li ee pré, est vendu aussi à l'enchère. | Raymond Paquette  agissaient | C. E. FRANSON. 
(Membres de l'Association des Fleuristes Grade XI: Estellé Bouvier. applaudit les acteurs de SON Les surprises continuent, mar- | comme témoins. 


} 
{ 
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En même temps que nos meilleurs 
| voeux nous sommes heureux de | 
|] vous dire toute notre reconnaissance | 
| pour votre clientèle. | 
| 
t 
1 


Canadian Bakeries Ltd. | 


Le Pi 
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NOËL 1949 


Pour votre bienveillance — pour 
votre appui loyal — pour votre 
cordiale coopération——pour votre 
courtoisie au cours des années passées, nous vous re- 
mercions sincèrement. Puisse votre Noël être joyeux 


Mid-West Hatcheries 
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Grade IX: J. Larochelle, Lau- | té. De plus, le OC IR. P. Bélanger. Enfin, la soirée |... NE 1 : ’ _ _ k, 
2 rette Hébert, Madeleine Morin, |et musical varié fut bien goûté. | fermine 4 AT Ot aies. partout dans la paroisse, surtout | 1603 Zème avenue ouest Prince-Albert, Sas 
Grade VIII: Yvette Brière, Gé- {ment autour des tables où nous Rp | bave Le rade dei pi Tel.: 3734 
( Fre | BU RKITT rard + Ag: 2 cl Lo, L » r est servie une délicieuse colla- gni slt pere ss geler Nous ne ee De 
Ô Jalbert, Thérèse Minne, Gérald a Journee un ci cordial à tous les organi- | leur souhaitons. Un grand succes 
FLEURISTE Mhrasse: Dbtells Phaneut À Wat | : à cette occasion et nous deman- 
t nn ‘ ) 8 ve She td d l'A C F C |sateurs de cette agréable soirée.  derons à l'Enfant Jésus de bénir | | 
: : A:G: x à eyne, Miche ilodeau. (a en Le prb +] 
Magasin: Dans l'édifice du théâtre Strand Grade VI: Lucille Hébert, F. e wo we R pans n'ai jo bg Le C2 exigent un sur-| 
népre * fo | A ses parents et amis de l'Al- croit de travail. 
Tél. 2477 ES. opt none mr COURVAL porta, la tous Dept sunone) dot A nos or da | 
« 4 v. 7 à Contribution lobale: 25.00 | la naissance aune lle a me otre correspondante vous jan- 
(A toute heure) MR, GS Ah x ve (100% de l'obje tif) ” Reinke, née Alma Doucet, de-|ce un apppel, par l'entremise de 
614, 6i Est Pri Albert Sask Simone Fües, Bimone Brière, E! + +77 meurant maintenant à Zion, Ill, (es, jousses, et vous gr à lui 
eme avenue Es rince-Albe ask. - 2 ——————————— ournir quelques détails des nou- 
+ Let Poe Ces À gt ! EDAM . . velles que vous désirez voir pa- 
helst ” < Conférencier: M. le Dr Maurice Maillardville |raîitre dans La Liberté et le Pa- 
Grade [V: Rodrigue Morasse. | Demay, de North Battleford. à ke |triote: mariages, décès, naissan- | 
; F ét $5.00: Sévère Blaquière, Amé- Paroisse N.-D. de Fatima ces, ete. Avec votre .ollabcration, 
q , 
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Cours à bois: Prince-Albert 


| 
| 
JE 


Prix spéciaux 
M. le Curé ayant aussi offert. 2 


dée de Montarnal. 


Le courrier de N.-D. de Fatima | 


elle sera en raesure de vous don- 


2.00: G. Bec a dû s'égarer pour quelques mois |ner la plus entière satisfaction. | 7 AS : ‘ * 
À j (Fa haneste, green ge 3 ER 1.00: Frank Belland, André Bel- |... 11 nous revient encore aussi | Adressez vos nouvelles à M. M..! Autrefois, le fermier des prairies restait sur sa 
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162, rue Dumoulin St-Boniface 


EST MHEUREU 


SE 


d'offrir ses Rise sp souhaits 
de Noël et du Nouvel An 


à tous ses clients et amis 


Nous sommes heureux d'offrir 


lat 
À À 


SOUHAITS 


pour Noël et le Nouvel An 


à nos amis et clients 


Ant. Lanthier & Fils 


FOURREURS 


254, rue Main Tél. 93 891 


INC 


TOLIS ? 
PASS À 


A TOUS AMIS 
ET -CGRIENTS 6 


Souhaits cordiaux 
de Noël et du 
Nouvel An 


CHAPUT FRÈRES 


Tél, 202 043 30, 
St-Boniface 


rue Hamel 


client 


de 
voeux sincères de 


Je prie mes et amis bien vouloir agreer 


Joyeux Noël 


et de 
Bonne et Heureuse Année 


C. DELMARQUE 


Manteaux de fourrure faits sur mesure 
Réparations de tous genres 


678, rue St-Jean-Baptiste Téléphone: 202 551 


sl 
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NOS MEILLEURS VOEUX 


pour un 


Joyeux Noël 
et 
une Bonne Année 


Meckling Furs 


146, ave Provencher 


Tél.: 208 182 
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St-Boniface 


iseaux du Manitoba 


Hirondelle 
Progne subis 
Le mâle adulte est d'un noir uniforme avec reflets 
La femelle est d'un brun cendré 
devient plus pâle à 
sale dessous 


e dessus du rps, qui 


travers poitrine et blanc 


est la 


plus grosse de nos 
plumage très cha- 


Merques distinctives — 
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» est noire 


On le reconnait par sa grosseur, 
très vigoureux. On 
d'affaires de 


T 
uronderte 
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Juartiers 


ans des trous et le creu des 
es cavités aux angles des 
ment à corstruire leur nid 
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ue du Nord et du Sud 
a portie sud du Dominion, ex- 
de la Colombie Britannique Ils 
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2 travers 


nor 


nt un peu pa 
inter- 
Le soir 
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MD-—-245 


0000: | 


LA LIBERTE 
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D he he ee ee 


igne du 


| Blag, C 


Peyton, CS 


précise de 


{ Dernièrement, un journaliste 
ÿ | américair Constantine Brown, 
\|du Sunday Star de Washington, 
(|fut reçu par le Chef de l'Etat 


espagnol et posa à ce dernier une 


( 
{ | série de questions dont les répon- 
) | ses établissent d'une façon claire 
)let précise l'attitude actuelle et 
\ future de l'Espagne dans l'éven- 
{ | tualité d'une nouvelle guerre. Le 
( ; Généralissime a de nouveau ma- 
{ |nifesté sa surprise du fait que le 
) | gouvernen t américain persis- 
lite dans son hostilité à l'endroit 
( de Espagne alors que toutes les 
nat de l'Occident devraient 
s'unir dans un front commun 
Dans le premier article, publié 
dans Le Droit, j'ai expliqué com: 
[ment l'Espagne est un des bas- | 
tions de Ja défense occidentale 
et comment il est illogique, de la 
part des Etats-Unis, de s'obsti- 
ner, semble-t-il, à ne pas tenir | 
compte de cette situation espa- 
gnole indiscutable Le grand 
succès de la Russie a été et est 
| encore, à force de propaganüe 


mensongère, de tenir le gouver- 
nement américain dans une sorte 
d'attitude soumise à Moscou 
La propagande communiste es- 
| saie par tous les movens de 
filtrer en Espagne afin d'y affai- 
| blir la mentalité du peuple espa- 
gnol. Mais le Chef de l'Espagne 
et la nation avec lui sont 


SELLE LIELIEE 


M toute la 
[7] fermes. Et j'affirme que le gou- 
L 4 vernement des Etats-Unis porte 
une grande responsabilité qui est 
4 celle de faire le jeu de la Russie 
#f | au détriment non 
l'Espagne mais aussi à son pro- 
pre détriment. Pendant ce temps, 
{les jours et les mois passent, fa- 
vori me M er gpon mondiale 
de, se effet 


nous savons fort | 


but du communisme 
et qu'il demeure 
de l'expansion 
universelle, 


biei 1 e de 
n'a pas changé 
toujours celui 
comm 

IL ya 


riste 


que 


onze 


mois, aux E- 
tats-Ur chefs communis- 
tes employés par le Kremlin, fu- 
rent condamnés pour espionnage | 
en vue de renverser le gouverne- 


lques 


ment américain: des secrets de | 
première importance furent, li- 
vrés à la Russie; le travail de dis- 
solution sociale y est encore con- 
duit avec une précision incroya- 
ble. Et comment se fait-il qu'on 
refuse de tendre la main à l’'Es- 


pagne pendant que sont ouvertes 
presque toutes grandes à la Rus- 
les portes américaines? C'est 
ce qui surprend, à titre, le | 
Chef de l'Etat espagnol et, 
lui, tous ceux qui saisissent le jeu 
let les manigances russes, Les E- 
{tats-Unis, pourtant d'habitude si 
clairvoyants, semblent aveuglés 
par des motifs qui nous échap- 
pent. D'autre part, 
se précisent et l'heure sonnera où 
les problèmes apparaîtront dans 
toute leur froideur. 


sie, 


juste 


À PSE TT D 


Lors de l'entrevue que m'a 
donnée le Chef de l'Etat espa- | 
gnol, j'ai été impressionné par 


morale et 
issime Franco voit le | 
intern ational dans tou- 


sa férmeté 
Le Général 
problème 


te son ampleur et voit aussi ie | 
rôle que l'Espagne doit jouer, 
d'une façon ou d'une autre, dans 
la solution de ce problème, Pour | 


et moral de 
supérieur à 


l'apport spirituel 


l'Espagne est encore 


son concours militaire. La tra- 
dition catholique de l'Espagne 
inculque à son peuple la vraie 
notion des personnes et des cho- 

ses, elle guid son attitude et | 
motive ses actions .L Espagne 
q îÎT ‘ r'e ae la der- 
" à Pa n'est pas 
e et convaincue dans 

Le Généralissime 

ut pas que son pays 

des autres nations. 


ee 


Francois Mondor 
creuseur de puits 
Lorette, Manitoba 
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40 ons d'expérience. 


L' émission de l'heure du Rosoire à Noël 


oadcast 


Le programme radioph 
x de la fête de Noël, 
M 1 Brc 
L 1e aux 
‘ n } 8 décer e. On 1 


Aogaire 


s'in- | 


seulement de | 


avec | 


les situations | 


militaire. | 


re du Rosaire irfadié annuellement 


“Joyful Hour 
ting S 
adiophoniq 
ici l'instigateu 
en Amérique 
rosby, qui fut l'un des 
(NCWC) 


", fut diffusé enco- 
eu ses re- 
es des forces armées, 
r du programme et 
en P.P. 


solistes au 


sur tous 


Franco 


Pour lui, l'Espagne n'a pas le 
droit, et avec raison, de capitu- 
ler devant le matérialisme russe 
ou devant l'attitude fausse de 
tout autre pays. Le rôle que la 
nation espagnole doit jouer est 
d'abord un rôle de noblesse mo- 
rale, spirituelle et, s'il le faut, 
militaire. Il est nécessaire de 
connaître le tempérament espa- 
| gnol qui porte en lui l'impression 
séculaire de plusieurs civilisa- 
tions pour en comprendre le 
comportement national, Pour ma 
part, je m'incline devant cetie 
nobiesse spirituelle qui sait pla- 
cer toutes choses dans leur vrai 
cadre humain. 

Les déclarations que le Géné- 
ralissime Franco a souvent faites 
et qu'il a répétées à Constantine 
Brown suivent toujours la même 


| ligne, si particulière à l'âme es- 
| pagnole. 

| L'Espagne sera de nouveau, 
| demain, le pilier spirituel du 
|monde, Qu'on l'admette ou 
| qu'on ne l’admette point, les ar- 
|mées nationalistes ont, en 1939, 


| abattu le complot formidable qui 
voulait faire de la France et de 
l'Espagne un immense front po- 
pulaire. Par cette victoire, l'Es- 
pagne a rendu non seulement à 
[la France qui tarde à le recon- 


naître, mais aussi au monde oc- | 


cidental, un service inoui. 

Durant la grande guerre, 
Franco a arrêté les Allemands 
qui voulaient traverser l'Espa- 
| gne jusqu'à Gibraltar. Par cette 
|manoeuvre qui comportait d’'im- 
| menses dangers, l'Espagne a aidé 
| d'une façon incommensurable la 
cause des Alliés. 

Comment se fait-il que les na- 
tions alliées et, en particulier les 
Etats-Unis, 
attitude fausse et illogique vis-à- 
vis de l'Espagne? 

L'avenir, dans un temps rap- 
| proché, donnera la réponse 

Gustave SAUVE, OM. 
Madrid, ler décembre 1949 


| Académiciens qui 
Isont des adversaires 
| de l'euthanasie 


| PARIS — L'Académie 
|sciences morales s'est 
| ment élevée contre l'euthanasie 
jet “toutes les méthodes 
| pour effet de prov 'oquer, 
|passion, chez les moribonds, 
mort douce_et tranquille”! 
S'il est de son devoir d'atténuer 
|les angoisses de l'agonie, le mé- 
| decin ne peut considérer comme 
| licite le fait de provoquer la mort 
| délibérément. 
| L'Académie a conclu que, dans 
ces conditions, la législation fran- 
|çcaise ne semble pas devoir être 
| modifiée, 


:$4,500,000 pour 
un système 
de télévision 

OTTAWA — La télévision fera 
des débuts modestes au Canaïha, 
en 1951, 
teurs seront établis par Radio-Ca- 
nada dans Montréal et Toronto 
au coût initial de $4,500,000, mais 
le gouvernement autorisera l'é- 
tablissement de postes privés dans 
les villes si les compagnies en 
font la demande 

La télévision a fait l'objet d'un 
débat assez acharné aux Commu- 
nes, alors que le leader conser- 
vateur, George Drew, 
que le Gouvernement n'a aucune 


des 


ra 
établir des postes de télévision 
dans deux villes seulement, alors 
que l'entreprise privée se charge- 
rait volontiers d'établir ce service 
au Canada 

Le ministre 
Cann a dit que les postes privés 
pourront établir des systèmes de 
télévision dans chaque ville et 
même davantage si les fréquences 
sont disponibles. Cependant, il 
faut commencer par le commen- 
cement 


du Revenu 


Mc- | 


ET'LÉSPATRIDRE 


| 
! 
LL 


gieuse, 
“libérée”. Voici, extraits des nouvelles récemment parve- 
nues des régions occupées, quelques faits symptomatiques. 
Dans la province de Chahar, 82 —- 
les communistes, âprès avoir CON- ),.tére du début 4 tembre di 
" ge ha pus t u début de septembre di- 
Leg Hot À gg s are 2 sant: “La situation devient de plus 
[#8 #500.00, s us le nrétexte qu'ils en blus difficile. Plusieurs cen- 
de vaient Cl pr q Jes|tres de mission sont aujourd'hui 
pe " t en Le, pra MP re vin | Privés de prêtres. Ceux-ci ont été 
Jrmmautes en GéCIArANE JOUr VIA, ntraints de partir à cause des 
A " Le 
A Yangchow, les deux écoles | {axes innombrables qui leur fu- 
moyennes, dirigées l'une par 1°5 rent imposées Ceux qui se trou- 
Pères Jésuites, l'autre par les|vent dans l'impossibilité de les 
|Soeurs Aux rices, ne purent | payer sont jetés en prison et leurs 
|réouvrir à la rentrée des classes, | biens confisqués. Les stations 
EL © recteur de l'ins- | missionnaires disparaissent ainsi || 
truction publique avait posé des |jes unes après les autres. Le pré- 


| tout comme 


Les missions catholiques 
en Chine communiste 


CHINE -— Ecraser les missions catholiques sous les taxes 
de tous genres, tout én prétendant respecter la liberté reli- 
telle semble être la tactique des rouges en Chine 


conditions inacceptable dispari- | tre parti, on force les chrétiens à 


tion des crucifix, renvoi des pro-|faire une déclaration publique 
fesseurs étrangers, coéducation, | d'apostasie., Priez beaucoup pour 
en même temps qu'il exigeait, à |nous et pour nos malheureux 


titre de garantie, un dépôt en 
banque de près de 50 tonnes de 
riz. Ce faisant, les autorités n'a- 
vaient d'autre que de! 
contraindre les 
fermeture 


cueUens ; 


Un évêque démissionne 
de la fédération 
des déportés 


intenti 
deux 


nn 
écoles à la 


A Nankir hôpital du Sacré 
Coeur possède une ambulance | CLERMONT-FERRAND — Mer 
aut av q es | Piguet, évêque de Clermont-Fer- 
Fran ain € Mi nair( 16 ind, vient d'adresser au prési- 
Marie visitaient les « 1 € jent de la ction clermontoise 
fugiés to le la fédération 22! r 2: des de- 
O , cett 1 a ete rté et internés résistants et 
rApE ce, que eu l riotes, une lettre Jui annon- 

pli 1 çcant sa démi ion de cet organis- 
>love N D4 pa me. Mgr Piguet, qui était prési- 
aiss es pauvres I issiStan- | Sent d'honneur de la section cler- 
ce es Soeu se servent mainte mtoise, se déclare “en désac- 
nant d'un véhicule du siècle der- | cord avec l'orientation donnée à 
nie une viei voiture attelée | l'association” 
aun cney On se souvient que le KR. P 

A Taichow, 14 mission été | Piquet, qui était vice-président de 
frappée d'une taxe de 590,000 | la fédération, avait démissionné 
J.M.P. (Jen Min Piao ou billets | de son poste, 
de banque du peuple) comme con- —— - ——— - 


tribution au “Funds du Bien-Etre 
de la Troupe”. Le maire déclara 
à l'évêque, Mgr Hou, qu'il savait 
fort bien que l'Eglise catholique, 
les autres capitalistes, 


Le Jour de l'An sera 
observé en Alberta 


EDMONTON 


Le procureur 


avait cessé de toucher des ren-|général, M. Lucien Maynard, à 
tes, mais qu'il considérait cepen- | annoncé récemment que le gou+ 

1 + lverneme r , £ : . 
dant comme fort modestie la som- | Vernement provincial de l'Alber- 


me exigée. Après de longs pour- | ta avait passé un ordre-en-conseil 


parlers, il consentit toutefois à !ordonnant aux places d'amuse- 
réduire cette taxe de moitié et! ment de fermer leurs portes à 
donna à l'évêque un sursis de trois | minuit, le veille du jour de l'An 
jours pour la payer, c'est-à-dir M. Maynard a dit que tous les 
pour se procurer l'argent en ven-|lieux d'amusement, tels que les 
dant les meubles et autres objets | théâtres et les salles de danse, de- 
de la mission vront fermer à minuit samedi soir, 

D'un diocèse confié entièrement | mais pourront rouvrir à minuit et 
au clergé chinois parvient uné | une minute lundi matin. 
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tous nos clients et amis 


un Heureux Noël 
et une Bonne Année 
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La famile canadienne doit beaucoup ë... {a France 


persistent dans leur | 


formelle- | 


ayant | 
par com- | 
une | 


alors que des postes émet. | 


a soutenu | 


on de dépenser $4,500,000 pour | 


et les débuts de la télé- | 


vision seront lents. Le gouverne- | 


ment estime que 
Montréal et Toronto pourront 
commencer à opérer en 1951. 
Dans ces conditions, on estime 
que de 1951 à 1955, le gouverne- 


les postes de! 


ment obtiendra environ $3,600,- 
000 pour les permis de postes | 
récepteurs qui seront à $10.00 tan- 


dis que les revenus commerciaux 
sont estimés à $2,888,000 

Le coût brut de la télévision 
d'ici les prochaines cinq années, 
dit M. McCann, pourrait s'élever 
jusqu'à $10 millions, alors que 
l'on envisage des dépenses de $4 
mm 1441 


ms et des revenus de $5,-| 
| 400,000, 


sieurs pays. 


citoyenneté . 
canadienne. 


Le CANADA, pays des réalisations, 
doit beaucoup de sa force, de sa 
vitalité et la haute valeur de sa 
démocratie au mélange d'héritages 
raciaux et culturels reçus de plu- 


C'est un sujet de fierté pour 
tous les Canadiens que de si nom- 
breuses races, sans abdiquer leurs 
caractéristiques nationales, se 
soient fondues en une seule grande 


Depuis l'ère de Jacques Cartier, 
célèbre explorateur du 16e sièc le, 
les Canadiens d'ascendance fran- 


. 
çaise ont joué un rôle prépondérant 
dans le façonnement de la destinée 
du Canada. Les Canadiens-français 
constituent aujourd'hui le groupe 
ethnique le plus important, repré- 
sentant près du tiers de la popula- 
tion canadienne, 

Se distinguant dans les arts et les 
sciences, de même qu'au sein de 
leur profession respective, ils ont 
apporté une contribution capitale 
la Famille au progrès du Canada. Leur sens 
d'économie et leur dévouement 
ont valu à ces descendants de la 
vieille France l'entier respect de 
leurs concitoyens, 


Calvert DISTILLERS (Canada) Limited 


AMHERSTIEURG + ONTARIO 


Colvert, Secrétaire d'Etat sous Jacques ler et chef de la célèbre 
fomille Calvert, fonda une des premières colonies canadiennes à 
Terre-Neuve, en 1622. Calvert et ses descendants préconisérent des 
principes de tolérance religieuse et de liberté démocratique, dépo- 
sant ainsi le groin fertile de la démocratie dans le Nouveau Monde, 
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Mau- 
Restiaux, 


Léonard Con- | 


is Le Hin- 


grat, Ovide Danaï$, Marcel Lan- | 
|celot, inst, Félix Yarjau, Pierre | 
| Vigier, Marcel! Badiou, Etienne | 
| Durand. Maurice Fouasse, Henri | 
Davy. Pierre Wanlin. Marcel Ma- 
bon, Eugène Bernard, Rossier 
|frères, Antoine Dupasquier, Joa- 
| chim Dupasquier, Auguste Du- 


rand, Constant Dupasquier, Mau- | 


c | sacré de l: 


S 


$5.00: A. Vrignon. 
1.00: E. Vielfaure. 


.55: J, Chatel. 
.50: A. Huppé, A 
35: À, Vinet. 
25: Mme Girouard, M. Chatel, | 


Neault 


A. 
, Vielfaure, M. Poitras. 
15: J. Yans. 
.10: L. Beckman, 
Querel. 
| x Total: 


| SAINT-LEON 
| $6.00: RR. SS. Chanoinesses. 
- 5.00: R. P. Simon Nivon, curé 
2.00: A. Jubinville, Azarie La- 
| bossière, Arthur Gareau. . 
| 1.00: Léo Labossière, Gérard 
Talbot, Charles Leblanc, Alcide 
Grenier, Mlle Germaine Gauthier, 
| inst. Nazaire Labossière, Méo La- 
| bossière, René Labossière, Louis | 
Labossière, Roger Leblanc, Mau- 
rice Lafrenière, Dominique Des- | 
rochers, Hormidas Labossière, | 
Raynald Labossière, Antoine La- | 
bossière, Aurèle Beaulieu, Onési- 
me Boisvert, Albert Payette, Léon 
Rondeau, Adrien Labossière, Jos. 
Rémillard, Valier Beaulieu, Be- 
noît Fortier, Antoine Lafrenière, 
André Colbe, Louis Colbe, Lucien 
Grenier, Adolphis Labossière, J.- 
Adélard Labossière, Robert Le- 
blanc, Léo Fortier, Aimé Rheault, 
Pierre Martel, Jos. Landreville, 
Félix Grenier, Adrien Grenier, 
50: Napoléon Talbot, Xavier 
Routhier, Wilfrid Rheault, Rosai- 
re Fortier, Robert Labossière, Ai- 
mé Pittet, Ernest Labossière, Mar- 
tial Desrochers, Emile Labossiè- 
re, Armand Labossière, Urbain 
Rondeau, Roch Labossière, Lio- 
{nel Leblanc, Agt. Pelletier, Clé- 
| ment  Labossière, Cléophas Ma- 
for, Hermas Labossière, Théo. La- 
bossière, Albert Boisvert, Emilien 
Landreville, 
35: Joseph Labossière. 
25: Maurice Labossière, Hec- 
tor Routhier, Mastai Fortier, Nick 
| Messner, Albert Grenier, Alphon- 
| se Fortier, Henri Rondeau. 
| Total: 


J. Vandal. 


Merrens, J. Huvpé, A. Vandal, 


M. | 
$10,10. | 


$65.10 


ET LE PATRIOTE 


| .35: Mme E. Sparling. 


25: M. Labossière, U. Dupras, | 


|Alb. Labossière, W, Potvin, P.| 
Lafrenière, Louis Thèvenot, J. 
!Beaudry, C. Belleville, A. Robil- 
[lard, ©. Girouard, L. 
D. Girouard, R. Poitras. 
| ,10: Mme E. Mestdagh. 
| Total: 
Il + L 


ST-LAURENT 


$15.00: RR. PP, Oblats. 
| 5.00: Rév. Srs Franciscaines de 
| 


$79.70. 


Marie, Lakeview Hotel, Georges 
Gratton, François Gratton. 


3.00: Joseph Boucher. 

2.00: Joseph Calvez, Hervé Ker- 
brat, François Calvez, sr, Louis 
|Boucher, É.-L. Calvez, Laurier 

| Gareau, Pierre Combot, sr. 


1.50: Jack Hartman. 
135: Alexis Colliou 
1.00: Joseph Prairie, Louis Cal- 
|vez, Yves Kerbrat, Yves Abgrall, 
\ Hervé Derrien, Henri Boucher, 
LE. Hartman, Mme A. Piron, C, 
lHartman, Léon Chartrand, P. 
|Connelly, William Carrière, Al- 
|phonse Perron, François Blais, 
|F, Anderson, Romuald Perreault, | 
{Joseph Colliou, Jérôme Lavallée, 
Elphège Perron, Raymond Viel, 
Adrien Chartrand, Yves Lambert, 
Napoléon Dumont, Edouard Com- 
bot, Pierre Combot, jr, J.-F. Com- 
|bot, jr, Adrien Mougin, Trefflé 
* Gareau. 

15: Mme Julienne Larabert. 

| .50: P. Chartrand, Louis Ab- 
Igrall, Albert Boyer, Etienne 
Boyer, Henri-Pierre Coutu, Da- 
iniel Devlin, C. Campbell, Emma 
Dupont, Arthur Tlurcotte, Euclide 
|Larence, J.-Michel Lavallée, C. 
|[McKav, Ubald Perreault, Baptis- 
Îte Chartrand, Anna Dumont, 
Lionel Allard, Edmond Verrier, 
|Toussaint Guiboche, Fascal Ri- 
chard, Wilfrid Chartgand, Edgar 
Carrière, Jules Buors, Frank 
Bruce, Aimé Colliou 

| 25: Pierre Lavallée, 
Campbell, A. McKay, Modeste 
IMcKay, Napoléon Langelier, D. 
| Delorme, Ovila Chartrand, Fran- 
cois Combot, jr, Léo Flamand, | 
{Roy Chartrand, 
Wilfrid Pilon, Louis Buors 
Total: 


Joseph 


| 


| ple. L'extérieur du dôme seulement fut endommagé et les 
sont déjà commencés 


| de réparotion 


| jordanie. a offert de dédommager 


ainic sous abe 


wmination ar 


chrétienté est situe da 
(NCWC) 


Incendie partiel d'un monument de la chrétienté 


> dôme de la basilique du Saint Sépulere, à Jérusalem, apna- 
ra + ici surmonté d'un nuage de fumée occasionné par un incendie | 
que l'on attribue à la négligence d'ouvriers travaillant dans le tem- 


Le roi Abdullah, 
les frais de réparations 
ns le territoire muré de 


L'édifice 


Girouard, 


travaux | 
de la Trans- | 


la Ville 
1 


Liste supplémentaire 


| Rév. Frères de Marie, 
St-Boniface $100.00 
Paroisse de La Salle $60.00 
Paroisse de Fisher Branch $37.75 
R. P, J, Méthé, OM, St- 
Boniface $10.00 
|RR. SS. des SS. NN. de Jésus 


et de Marie, St-Pierre 25.00 
RR. SS, de St-Joseph, Thi- 

baultville 15.00 | 
H. Constant, St-Boniface 10.00 
{RR. SS. Chanoinesses, St- 

Léon 6.00 
Mlle M. Constant, St-Bon 5.00 
Juliane Constant, St-Boni- 

face $3 00 | 
Mile Lumina Chartrand, 

inst., Abbéville $2.00 
Auguste Guêtre, Lac du 

Bonnet $2.00 | 
Avila Lavoie, St-Boniface 


$2.00 


Un médicament 
susceptible de 
guérir les cancéreux 


FRANCFORT — On rapporte 
qu'un nouveau médicament alle- 
| mand serait susceptible de gué- 
rir le cancer, même à un état a- 
vancé. Le médicament en ques- 


{tion toutefois n'est encore qu’au 


stade expérimental Sur 200 ma- 
lades atteints du cancer à un état 
avancé, une centaine de cas sont 
demeurés stationnaires, tandis que 
l'on notait chez les autres une 
amélioration, variable suivant les 
cas. 

C'est le professeur H. Siebold, 
qui a annoncé cette découverte 


cancer réuni à Kreuznach. en zone 
française d'occupation. Des sa- 
vants allemands, hollandais, suis- 


599.10. | organisme 


ses 
réunions. 

Le nom provisoire du médica- 
ment est “toxinal” 
cation en série n'a pas encore été 
entrepriss Les recherches alle 


Hervé Carrière, | mandes sont basées sur le fait que 


les bactéries dans ur 
prédispose infaillible- 
ment au cancer. Le médicament 
en conséquence est destiné à im- 
muniser les bactéries. Notons que 
les recherches américaines dans le 
domaine du cancer ne sont pas du 
tout dirigées dans cette voie. Plu- 
sieurs médicaments actuellement 
en usage, dans les traitements du 
cancer, ont montré des résultats 


la présence 


satisfaisants, et ont tout au moins 
réussi à retarder 
mali. 


l'évolution de la 


lors du congrès des spécialistes du | 


et autrichiens assistent aux 


. mais sa fabri. | 


CEELEEETILEZ 
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\ . 


C BUFFET 


AGENT D'IMMEUBLES 
302, édifice Melntyre 


Tél.: 927 125 
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MTTILIIILITIIIIITIIIIIIIII IL 


Le Grand Chevalier et les Officiers 

du Conseil Provencher des Cheva- 

liers de Colomb offrent leurs meil- 
leurs voeux pour un 


JOYEUX NOEL 
et une 
SAINTE ANNEE 


à tous leurs frères Chevaliers 
et à leurs familles 


| Donnezun }#-«%%7. 0 | 
| ge +1 Le pain dos Loi D | 
| certificat nn 


Ç Ç ANOE" 
Ages ss 


d'achat 


Méadédala 


| 
Shoe Store Ltd. | 
492-4, rue Main, Winnipeg | 

‘Juste aussud de l'Hôtel de Ville’ | 


| 
| 4 
»' 


Jopeux Poil 
N et { 
Bonne, Sainte Annee 


{ à tous 

| à 
{4 Les RR. PP. OBLATS : 
| de Marie-Immaculée 


{ 


à MAISON PROVINCIALE CN 
) 340, ave Provencher St-Boniface { 
| ? Î 
RE a NN LE er LTÉE Per Z À 


! 
| 


Nous procurons 


un triple service 


Gaz 


Pour service 
de gaz, 


Pouvoir Transport 
électrique 


Pour service 
électrique, 


téléphonez à 
904 315 


WINNIPEG ELECTRIC COMPANY 


“Un service qui paie taxes et qui est administré avec savoir-faire’ 


Pour service 

de transport, 

téléphonez à 
904 202 


téléphonez à 
904 312 


/ 
/ pr | 
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Silence 
Coupabl 
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tte ( C chanceuse: fine et déli- du reste, et quelle histoire! À ne |® *2° © We AREAS ; fèrent venir après le diner, la journée fi- 
e, « ff e mener la vie péni- | pas croire, comme on en lit dans les feui ‘ Madame Pardi, commença la dame |nje. En te cas, vous seriez libre l’après- 
1" in Coup de baguet letons au premier, m aà C mfié que vous cherchez midi 
gique al r'e e le confort, le — Et pourquoi donc? in poste de secrétaire, Mademoiselle, ‘et — (Cette combinaison m'arrangerait, au 
" . "a > ns 1 » 01” cire > 1 . » 
fort 1 tendresse d'une Pourquoi? On ne pouvait pas aller |i2 £9nnais quelqu'un qui en désire une. |contraire, parce que j'irais suivre quel- 
A rune; u 7 és eos : n£sé , R ar. su” far + ser- - es De # % 
trouver sa pauvre mère qui était mouran- J'ai pensé à vou Le A il faudrait s ques cours à la Sorbonne, je ne renonce 
{ isse, celui de Nata- |te l'hôpital »st-ce vir d'interprete, à l'occasion, et que VOUS | bas à la licence 
te à 1 pilal, n'est-ce 1 - F 
’ dans les récits mervei - Elle ét juand on pariez plusieurs ME pe - Bravo! Je donne quinze cents francs, 
’ nt commencé 1! plaça ui ie w J'en parle quatre couramment, assu- | cela vous va-t-il? 
con vrière [FR NAaCOR, PE PPT | Il ajouta, avec un sourire égrillard que | 
ette O (é Ciit vrai: AS où à ‘hi le | Seulement faudrait aller à Billan- | Natacha trouva malicieux: 
E Nat r x. I . n , court — Enfi i r aur: nd e “ns d 
nieux. Le moment ven ; nfin, il y aura les petits cadeaux 
r | +7 le f + £ me 
easar ne trouvait aucun papier, il le fallait, Madame , Quand quand je serai content de vous. Mais, di- 
il vous On n'en sortait A de gagner sa vie, on fait des |ftes-moi, jolie comme vous l'êtes, vous a- 
ture ble bien : l'enterrer quan ï con x: vez certainement un ami? 
n'était } t € nous av témoigné, mes ouvrières et es g : Natacha rougit vivement, Le nom 
xar K t et d m et voisines, comme q c'était | La dan e premier sourit, et le SOU- | Bernard yint sur ses lèvres, mais elle 
P 1 t une d'Anna Dvorakiev, elle- | 1715, 7E00 In maquillage, 1! ne 1eM- | vina l’arrière-pensée de cet homme et e 
£ te cie même sa bellissa ell apalsa aune tape un s indigna: 
« cha nes KRena ie ts qui grognait et poursuivit: — Non, Monsieur, je très sé 
de de rie A-t | aun de mes amis QUI est |et je viens de perdre ma mère | 
. it je simagrées pour epos! |irt sc aa une grande Elle avait parlé avec tristesse et dignité. 
u n rêve i | — Et en même sa mere ou- |, ” Il répliqua ( se promenant de > en 
l et 1Ve it Ipira une s veux é Jue nent | ‘An ar an arge, les pouces dans les entour s de 
éce ‘ elle de levés ve | x état lamiiar on i : 
r , ! n " " 
t c! 2 im tant! Ell ét t| )n pere avait — Alorsss, vous êtes une per 
pare OU IL pe jue je pensais. Mme Van Eraer 
t Alo Le n s'é Je lu1 dois une récompense po 
ge, vous Je tré liffére u | Je 1 \erc 1 mot de recom- | adres 
aut et je vous r |mandat p lu ntinuait le critique Il ñ it derrié le fauteuil 
v se " [d'a D'ailleurs, v us recommandez |qu'occupait Natacha et entoura les épau- 
er. € | vou f pa äge et votre figure. | les de la jeune fille de son bras 
‘ t la nd | E ajout ec sourire énigmati- Ce geste familier convens | 
qu’el- |que et un regard it qui déconcerta |vu 
t dæes Le ct 1 
| tc 
| ttc pre | 
À 11 
| 
1 
gné Nat UM | 
e L eu peu c cu 
LL s À e Dw Lt att t le visage de la} F AR D À 
- erv Ù était 1 ine fille ; te de Noël amène une trêve dans l'activité industrie des grandes agglomérations, elle 
et mère adm t-e D'un geste enco acha « "ment pour les 250,000 bücherons qui travaillent en hiver au coeur de la forêt, à 
à sa E te Olga? E : a à ime E£ 1 es s JU- |se dégagea et, | 1 te devant lui, ave , u bois à pâte avec lequel on fabrique le papier. En bien des camps, les bücherons habitent 
t {la condu : l u l d la | un air de reire offensée qu'elle prenait | trop 1 pour pouvoir aller passer rêtes au foyer paternel. Mais, Noël n'en est pas moi pour eux 
fé 1 la uvrière sure t s a mang { 1 € f ement, elle lui lança 1e le repos réjou s de côté tandis que les büche- 
1 el L ‘ t aux pré de la plus grande fête de l’année, On décore les arbres de Noël, on 
L ] éru Voila ppe les cadeaux, et on aménage un endroit spé pour le 
cr qu'Olg e devait £ Nat 5 1 } n'y aurait pas de vraie réjouissance. Le côté re 1x de l'occa 
qu Le igné s te appréle la plus vaste salle pour ia messe de uit. Toutefois, 
La nre reprit la 1 nent la cuisine ou s'élaborent de plats de toute Les, Au plus 
pauvre veuve s'était a M P t a le réveillon qui suit la messe de mi t sur le festin du jour 
€ t « avres c s sont parmi Ceux QUI, au Camp ven 11 ieur tache 
. 1 N mên e jour de oël. Le préposé à l'eau en est un autre. Dar es photos prises par 
le L ca | 1 iphe d'Ottawa, Malak, on voit comment les choses ent au Dépôt de la Truite, 
à ie € e le la vallée de la Getineau, à 200 mi rc dépôt est le centre 
? 1 ni rigée par une grande compagnie canadienne de pâtes et 
‘ aut t, appro Mn ' t en faisant claquer ation co chantiers individuels. En haut, le garçon de corvée, Guy Loi- 
1 : ve a le ] bonheur, et ition était si forte i ns d'e en cabi transports € méme tem arbre de Noël 
- : CC à nont entrer dans voyage ne l'atténua pas et qu armé au dépôt cent à gauche, Emilien Lacroix, cuisinier au dép arrose une des 
; u gn \1blez pas it pas refroïdie | ! belle ländes qu'il a fait cuire pour le d r du jour de Noël, Le menu « | de din- 
1 , è a que le a kan ] 15 tourtièrs 109 d aines de beigne 300 sandwiches et une douzaine x gateaux 
faud que de celle-ci et de gl À droite, le R. P. Marcel Champagne, O.ML, célébre le saint sacrifice dans des grands dor- 
{ B { s Jue t pôt, tandis que les travailleurs des bois, employés du dépôt, leurs femmes et enfants, se 
| Olg d'art, elle 1 un fameux service, 1 (A suivre) lrecuc ntp Ê 
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Petites 
Annonces 


fartf, 2 cous par met. Minimum: 59 
sous par ineertion plus 25 sms sup 
piémentaires pour affranehinse ment 
A lon ve vert d'une Baite 

le pairment doit toujours acrcmpa- 
parmer la copie de l'annonce 


Si vous aves Les cheveux gris rendez 
es de teinte naturelle eve du 
lever Grey Ce n'en ous Une lein- 
ture, mais un tonique merveilleux 

? vez pour ottentr un dépliant €rs- 
1-1. bruvère. Boite 329 Trans- 

«ous Mas LEA 


‘1 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 
LT MMUMATISME. et ni vous ne 
er chtents de sniiosement éert- 


Hotte 12 
LEA 


A4 Pruvere 


Tronvcous Man 


ve “Re DUPFLEXE 


e bain privées, pour maison 
ê cha rer avec toilette au 
er unne conditor #'a- 
drenser à 410, rue Langevin, - «2-3 
(are -16P 
A VENDRE L de camtor pi- | 
re r hor Valeur #1.150.09, | 
fers f Grandeur, 40 
: ; : néiion. S'adresser 
: " berievaré Dollard, St-Beoni- 
tare Téléphone 285 958 128-364 
4 LOUER hambres meublées, au 
“ étage ntrée privée, de pre- 
« jeune couple sans en- 
d'adresser h 235, rue La Vé- 
rnérye, 5t-Momiflace 17-360 
A VE NDRE Ur tres 
” + équiper bou: 
plus 4 info rmation écrire h Mme Aï- 
bert PMeuganski, Ancla, Man 
171-260 
CHAMDRES | A LOUER à Moose Jaw 
‘ n de l'autobu 32 S'a- 
fireuser à 362 rue Mochelaga onest, 
Moose law, Sask 185-36P 
LOUER - > sppartements 
te selle qui travaille de préféren- | 


rue Dumoulin, 
53-360 


B'adrenser à 231, 
Kt-HBoniface 
ox DEMANDE — Livres 
sens notés, en bonne condition 
+ r mn usagé 
ape Ecrire à Hoite 165, 
La Liberté et ke Patriote, 619, avenue 


MeDermet, Winnipeg. 165-36P 


Maison de 5 chambres, 
chauffage dans la Cave, 
ers, l'4 étage. Pos- 
nvier 1950. S'adresser à 
Loretie, Man. 

154-36P 


A LOUER 


Pre, Mondeor 


REMEDES Plus de 40 sortes fabri- 


ts d'herbages et de plantes par un 


rmissionnaire en Abitibi, PQ. Livret 
explicatif gratuit, S'adresser à PF. 
Mahé, 549, 


rue St-Jean-Baptiste. St- 
Boniface, Man. Tr 


lracteurs neufs et usa- 
(com- 


A VENDRE — 
sie, moissonneuses-batteuses 
bines) et batteuses autres machines 

coles et aussi camions À vendre 


à échanger Livraison immédiate 


| travaux de réparations faits 
r des experts Allard Motors & Im- 
plements. vis-à-vis les Abattoirs de 
St-Boniface Man Tr 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Spen- 
cer. Corsets et brassières faits in- 
dividuellement pour choque per- 
sonne, Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dorsale. S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 
léphone 35 226. 


410, édifice Somerset 


WILFRID ROYAL & COMPANY 


Principaux agents pour 


Casualty -Company 
General Insurance Company of America 


General 


314-315, éditice Avenue 


Téléphone 927 803 


Automobiles — Vols avec 


Accidents 
Biens personnels — Bijouterie — 
incendies et autr 


"GENERAL" 


Re te 


Edifice Stobart 


nn nn nn nn mms 


à Que Noël et la Nouvelle Année 


de chant, pa- | 


| 


en bon état, | 


1 


| 


ro 
A8so 
savons 
radio 
tiré 
Les 
piurie 


encure 
ler 
er 


Du 
art 
de ces 
DEA 
ee OL 


PVONTAINE Er TOMPAGNIE 


165, « 


FABRICANT-CHIMISTE 


prix en 


cg 


À la Cathédrale 
Ste-Marie 


Messe de minuit 
irradiée par CKRC 


Au Sacré-Coeur 


Messe de minuit 


NTAINE ET COMPAGNIE 

LUMENT ‘“OATUIT. Mous 
ces rétOr-piayers el des 
phoncs à vendre en quan- 
Le chant de la messe de minuit 


batesés des £ h ù Mr — 
à l'église du Sacré-Coeur sera exé- 


| nous en rerte 


ent été 


urs fois et 


Silent Night — Les enfants de | cuté par la chorale, sous la direc- 
15 décent re. pour en choeur, + 5 tion de M. Paul Mercier, Mme G. 
a vente 1 4 Avant la messe: When Christ M. LaFlèche touchera l'orgue 


a droit à un CA- 


“poere 
de mix € 


MBI1A 


« «ur 


was borr. de P. R. Terry -— Jesus 

sleep, d'Allan Caron — 1] est né. 
Introît, Communion: Grégorien 
Messe en sol mineur de F. X.| 


Le programme comporte une mes- 
se en parties et les cantiques tra- 
ditionnels de Noël, 

Remerciements à tous les mern 
bres de la churale pour le dévoue 
ment apporté à la ee” de 
ce programme de 

Une messe de minuit sera aussi 


isques de 10 pouces 


VICTOR 


neufs. 
sons 


crnbin 


HATUITEMENT 


cn enereesee cd Graduel, Alleluia: Faux bour- 
dons de Viadana. 


Offertoire: Adeste, de Novello 


désire 


clé parlant le français et l'anglais] © Come all ye faithful — Les célébrée à la salle paroissiale, 
Dex four de voue, Potre lenfants 66 choeur. Tous ceux qui n'auront Du se pro- 
00000, fémunération: saigire et Menns ds l'oniére curer des billets pour la messe de 
part de profits S'adremer à 4-2 F minuit à l'église sont assurés de 
Préfontaine, 142, avenue FProvencher Ça bergers, assemblons-nous [tr ouver place à la salle paroissiale 
St-Boniface 173-36C. | (version anglaise) — ZE viens- | bour cette circonstance 
La siiiaÿ"t 50 bergèr e (version anglaise) — | 

ae rue Ritchot, | Quelle est cette odeur agréable 31 décembre! 
St-Boniface. Téléphone: 204919 (version anglaise) — “L'Angéius | , à 

st NE FILLE DESIME travailler dans de Noël” de Puget — Les anges | r- ps e Le age LS 
TS LU es To | dans nos campagnes — À Babe is | et par privilège spécial, une mes- 
oïte 184, La liberté et le Patriote, : born in Bethlehem (vieux Noël | 5e est autorisée à minuit dans la 
#19, avenue McDermot, Winnipeg hollandais) — A pdf Child | nuit du 31 décembre, à condition | 

14-3P. | (vieux Noël flamand) — A Babe | d' être précédée d'une Heure Sain- 

A LOUER — Appartement de-3 cham-|is born of Mary FT Noël |te. L'église du Sacré-Coeur pro- | 
bres, semi me prés de la Mo-| anglais) — The Son of God is |fitera de ce privilège. L'Heure 
dern Dairies S'adresser à 206, rue | born. du Rosaire aura lieu à 11 h., le 
Aubert, St-Boniface 169-36P. Frank |31 décembre au soir, et la grand- 


ee 
FOUR ACHAT ET VENTE de pro- 


|  Organiste: bee, 


messe sera chantée à minuit. 


Venez en foule à cette Heure 
Lg et 


priétés de ville ampagne. fermes vous unir aux prières 
ou commerces su‘resser à LA REVUE POPULAIRE du Souverain Pontife au début de 
C. BUFFET LE SAMEDI |l’'Année sainte 1950. 
Lot, Edifice Melntyre ET LE FILM EE ik? 


ré 


en 
| 


04 567 


LEA 


léphones: 97125 où 


recevez les trois magazines 
pour $550 par année 

Nous prenons aussi des abonnements 
pour toutes les revues francaises 


Vous 


Décès 


REPARATIONS de toutes sortes de | te: 
|” iaveuses électriques et seaux de | LE CASIER DU LIVRE M. ELPHEGE CHAPUT L 
toutes grandeur pour essoreuses | pe 
S'adrenser à “Duiauit Etectrie Wash- |} P-0. Box 341 — Winnipeg, Man. M. Elphège Chaput, de 58, rue 
ing Machine Repaire". 178, RESvare Juno, est décédé le samedi 17 
Doliard, St-Boniface. eg”; | décembre à l'hospice Taché de 
LOUE LES a guy Pa à Die | St- Boniface, à l'âge de 72 ans. 
Pour achat et vente de propriétés et d'hôtels. de blocs de commerce 0 pp ve né à + 
en ville où en campagne, de fermes || S'adresser à À Syivestre (hd ,et vint à d FE “été St 
et d'hôtels. de blots de commerce 500, rue Ritchot aisait partie de la Societé St- 
S'adresser à St-Boniface | Jean-Baptiste. 
DAVID MARION Téléphone 929 398 Lui survivent son épouse, deux 
66%, ave Taché, St-Bonitace fils, Lucien, de Minneapolis, 
Téléphone 201 028 |A VENDRE — Meubles pour maison | Minn. et Arthur, de Winnipeg: 


Protection et Service 
à n'importe que; prix! 


AVEZ-VOUS DES POILS FOLLETS sur 
les jambes, les bras? Enlevez-les avec 


notre 
ceau 


dant des semaines flectroliysis Clinic, 
710, édifice Time, Winnipeg 


TISANE CISBEY—Vous pouvez main- 
tetfant vous piseurer la célèbre TI- 


CANADIAN REALTY CO. 


Hôtels — Blocs —— Magasins généraux à la campagne — 
Résidences de vilia — Résidences d'été (au Lacrdes Bois) 
Fermes — Maisons de rapport 
Hypothèques — Prêts — Percoptions de comptes, de loyers 


R.-J. BLONDIN, gérant 


Tél, 92 


es genres d'assurances 


CRREENEEETETEETILITLILIIILLLLLILLELEILELLLIELLEELELLELLLLLLLLLLLLLLLLLLLLL,E 


NOUS SOMMES HEUREUX 
D'OFFRIR NOS MEILLEURS SOUHAITS 


de Noël 
et du Nouvel An 


à nos amis et clients 


Lyceum Photo Studio 


290, 


Tél.: 926 042 


à apportent à tous nos Amis 


138, Blvd Dollard 


VLCLLLLLLIL SL À 


JOIE, SANTE, BONHEUR 


Ca] 
DESJARDINS -- McGEE 


Entrepreneurs de pompes funèbres 


Tél. 201 467 
WLLLC LL LL LLLLLILSL JL 4 


Vente de pardessus 


En tissu velouté, élysien, molleton, etc. 


Aux 


TF de 6 chambres, à bon marché. Doi- | une fille, Mme A. Dupas, de Ger- 
vent être vendus avant le 2 janvier 
1950. S'adresser à 194, rue Berry, St- 


Boniface, 181.360. | de Montréal; une soeur, Rachelle, 


de Joliet. 

Les funérailles ont eu lieu en 
l'église du Sacré-Coeur le mer- 
credi 21 décembre. 


cire spéciale 95200 le gros mor- 


(pain) Lsisse la peau lisse pen- 


Réparations de | 
+ Crayons automatiques 
e Stylos et stylos à billes (Ball 
point Pens) 
e Briquets de toutes marques 


184-TF 


de famille, au cimetière Assini- 
boine Memorial. 


SANE CISBEY chez M. E. Sabourir. COMMANDES PAR LA POSTE 
Pos io Done 8100 franco — 132 TP WINNIPEG PEN SERVICE ||, La maison Desjardins-McGee 
je dos ie - dé 213, rue Lizzie, Winnipeg avait charge des funérailles. 
St-Boniface — Maison de 12 chambres. | (angle Logan) EE 
15000 de revenu par mois, Prix, | Téléphone 24 241 | AU CLUB DU SACRE-COEUR 
2 s nee de 9 chambres, 1.-G.-E. Emond “ 
#10000 par mois de revenu. Prix, Propriétaire a Ligue des at » 
$6,500.00, à termes quipe 1, . 
méhentaée — Malton des chambre Lafrenière 19 . 14 
de 41.9 Prix, $8,500 00, à termes ÿ + sr vpn iL 2 
St-Vital — Maison de 6 chambres. Prix, | 
$2,700.00, à termes. d “à | JOHN J. ARKLIE Carlow 14 19 
St-Vital — Magasin épiceries € e A EP 
viandes. Prix, 9.000.00, à termes, a- | Optométriste et Opticien Ligue de 10 quilles 
de 6 L 
Wie — Confiserie avec logis de | Examen de lo vue chez autes sans " 
6 ch bres Prix, #3,500.00 ter- | à . + 
D n Mitchell Copp Ltd. | Edmond _Pazdor 174 30 
PRES à | Tél Gérard Léveillé 174 26 
PT IN PR D da re] 61.925 650 Denis Bourbonnais 17 0 
rradhanttag hareng; #8 | Portage et Hargrave Paul Comeau 169 22 
Ve soir: 41 816. po D og | 2 
182-36C, 
ee L'assurance protège Ligue de 5 quilles 
| votre Propriété Hautes moyennes 
P | Victor Mercier 200 
| C. FRANKE & CO. {Thérèse Robin 193 
Biens immeubles à vendre | Agents d'assurances générales Yvette Lavoie 184 
Hypothèques — Prêts — Ventes Louise Robin 184 
d'immeubles Roland Aubry 183 


Nous faisons une spécialité d'assu- 
rer les institutions religieuses, les 
écoles et nlus grands 
établissements 
Tél. bureau 925 090 Rés. 501 563 
702, édifice Confederation Life | 
Winnipeg, Man. 


re ds 
} Le Dr P.-E. LaFlèche 1 


églises, 


Louis Matile 
& FILS 


1 486 — Le soir: 35 966 


Horloger Suisse 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


et de (l 


BONNE ANNEE {| 


Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Tél.: 726 456 


“une auire n'est meilleure 


Winnipeg 


Î désire Téléphone 926 625 
le Manitoba } d 
page PE ! exprimer ses meilleurs } 
car k voeux 1 a 
nn ame || à {/} GUERTIN Frères 
tion main armée — L 4} MARCHANDS DE PEINTURES 
RSS da Gisees de messains _ L JOYEUX NOEL — Gros et détail — 
} 
j 
; 
} 
} 
} 


Joyeux Noël 
et Bonne et 
Heureuse Année 


Café Vermont 


Le restaurant moderne de Winnipeg 


Horry Ditlove et Sam Bookmer 


Propriétaires 


ave Portage, Wpg. 


Tél.: 924 750 320, rue Main 
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A tous nos membres et amis 
nous souhaitons un 


Ée : AR Vhël 


et une 


hs dé 


Le Comité du 


Club du Sacré-Coeur 


de Winnipeg 


St-Boniface 


à 
ù 
ù 
ù 
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Cadeaux de Noël 


pour tous les goûts 


manwille, P.Q.; un frère, Antonio, | 


L'inhumation se fit dans le lot | 


CREME RENE PE RE PA RENE PE RE NE RENE PE RENE PENLRENEREMI PE RENE PEN RERERERE | 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher — Ouvert tous les soirs jusqu'à 9 h. 30 
la semaine procinine, 


Cadeaux de Noël agréables 


Radio de table VIKING 


Agréable à l'oeil et à l'oreille — il vous offre ce qu'EATON a de mieux en fait de radio. 


Voici un radio de table destiné à donner satis- 


faction en tout! Voyez 


tiques : 


e Appareil récepteur 
Standard pour courant 
clternatif et direct. 


* Antenne incorporée... 
volume autoréglé ... 
5 lampes puissan- 
tes ... riche tonalité 


un peu ses caractéris- 


© Haut-parleur 5 pou- 
ces, de première qua- 
lité, aimant 
nent. 


perma- 


Fiche de raccord pour 
tourne-disques. 


Ce joli radio est dans un magnifique cabinet 


plaqué noyer bien nuancé 


fini noyer, chacun 


Prix, complet — 


536.75 


#T. EATON Co 


Rayon des radios, 7e étage, sud 


Rafle 


Les gagnants des prix de la 
rafle organisée en faveur de 
la chapelle du village de 
Rivers sont les suivants: ler 
prix: J. Stillman, CJATC, 
Rivers; 2ème prix: D. M. Car- 
penter, CJATC, Rivers, Man.; 
3ème prix: R. S. Consortis, 
Man: 4ème 


CJATC, Rivers, 
prix: H. E. Williams, 302, rue 


Main, Winnipeg, Man.; 5ème 
prix: Mme Aurora Jones, CJ 
ATC, Rivers, Man. 

Les organisateurs de la rafle 
désirent remercier toutes les 
personnes qui ont bien voulu 
les encourager par l'achat de 
billets. 


Progrès de la 
Congrégation des 
Pères du St Esprit 


Voici les dernières statistiques 
de personnel et des missions pu- 
bliées par la Maison-Mère des Pè- 
res du St-Esprit (Paris), 

a) Personnel de la congrégation: 
divisé, en 11 provinces: évêques 
— 5 archevêques, 30 évêques ou 
vicaires apostoliques; préfets a- 
postoliques — 4; pères — 2,457; 
scolastiques — 873; frères convers 
— 771; donc un total de 4,154 pro- 
fès, novices — 283; petits scolasti- 
ques — 1,711; donc, pour les pro- 
fès et les aspirants un total de 
6,148 membres. 

b) Missions: 32 territoires de 
mission (diocèses coloniaux, vi- 
cariats et préfectures) confiés à la 
Congrégation et où travaillent 


1,567 prêtres et frères: population | 
20,907,278 total sur | 


évangélisée: 
lequel il y a 4,015,473 catholi- 
ques et catéchumènes; dans ces 
missions travaillent 205 prêtres; 
129 frères et 1,013 sueurs indigè- 
nes. 


L'alcool sera en vente 
24 heures par jour 


à Vancouver 


VANCOUVER — Un nouveau 
système de distribution des bois- 
sons alcoolisées sera mis en vi- 
gueur en Colombie canadienne au 
début de l'année prochaine. Le 
maire de la ville de Vancouver et 
le directeur de la Commission des 
liqueurs se sont entretenus récem- 
ment à ce sujet. 

Il a été déclaré au cours de cette 
conférence que les règlements ac- 
tuellement en vigueur sont à la 
fois désuets et peu commodes. Il 
semble qu'un magasin sera instal- 
lé dans le centre de la ville et dans 
l'est de la ville. Ces établissements 
fonctionneront 24 heures par jour, 
|ce qui permettra de supprimer 
la police des liqueurs et mettra 
|fin au trafic des fraudeurs. Les 
|prix de livraison seront 50 cents 
pour la banlieue et 25 cents pour 
la ville, 


Waldorf Lunch Bar 
344, rue Main 
Prix populaires - Service courtois 
Salles de banquets peur toutes 
occasions. 
Consultez-nous pour vos soupers 
de famille soirées, etc 
Gus George, prop. 


Téléphone 91 076 


| 
| 


| res ne bénissent même plus leurs 


| dogme de l’Assomption serait pro- 


| sister à la proclamation du nou- 
| veau dogme. 


!te du Saint-Office, chargé par le 


| La bénédiction paternelle | 


La messe de minuit, la messe 


de l'étoile, où tant de conscien-| jalousement 


Le père de famille doit garder 
ceitte vpulence des 


ces retrouvent leur équilibre, où | traditions qui lui viennent de sa 
l'âme revise son bilan, où tom-| foi, de sa patrie, et qui sont les | 
bent les pardons, c'est la fête de | gardiennes des deux. 


la grande famille chrétienne qui | 
vient, près de celle de l’Etable, 


reconquérir les vertus trahies, la | ment “d'un siècle trop vieux”, 


Il les dispersera à tout vent s'il! 


ne se protège contre l’envahisse- 
s'il 


foi puissante, l'espérance qui voit, | n’est l'homme qui survit, s'il n’est 


la charité, qui est le commande- 
ment. 

En ce temps-là, les clochers! 
parleront de l'incroyable naissan- 
ce de l'Homme, notre Dieu. Les 
temples nous feront voir l'enfant 
de pauvreté et de gloire, ouvrant | 
ses bras pour s'initier au rachat 
du monde. Le drame étrange com- 
mence où se joue déjà le sort de 
“tout homme venant en ce mon- 
de”. Hors cet Enfant, la création 
est un leurre. Avec Lui, tout est 
transparence et salut. 

Allons ensemble communier 
à cette délivrance et acclamer 
l'espoir d'Israël, notre Maître 
à tous, Jésus-Christ. 

Les traditions de notre peuple 
ne sont que vains bruits si elles 
ne vont se baigner dans la lumiè- 
re de la Crèche, pour y recevoir 
la leçon de la’ souffrance néces- 
saire, de l'acceptation de la vie 
telle qu'elle est, de la mort tou- 
jours en marche vers nous. 

Viendra bientôt le solennel ins- 
tant où le chef de la famille la 
bénira. Ce geste n’est pas partout | 
semblablement pesé et compris. 
Bien des foyers croient qu'ayant | 
reçu la bénédiction, le ciel leur 
sera donné par surcroît, Des pè- | 


enfants, la famille ayant été dis- 
loquée, Ailleurs, les réunions fa- 
miliales ne sont plus de mise: le 
souvenir en est perdu, comme 
celui d'une trop vieille chansor. 

Il y a les brouilles, l'inertie, le 
respect humain. Il y a la mode 
qui fait sauter toutes les tradi- 
tions, la sécheresse “moderne” des 
coeurs qui ne se souviennent plus | 
très bien pourquoi ils battaient... 
Et puis, l'on peut dire que le pro- 
grès n'a pas marché dans le sens 
des bénédictions... 

Cet usage possède pourtant une | 
sublime grandeur, parce qu'il af- 
firme la valeur et l'auguste fonc- 
tion de la paternité. L'homme, aux 
toutes premières heures, bénis- 
sant d’autres hommes et des fem- 
mes, venus de lui, c'est Dieu, le 
même qui, ayant donné mandat 
pour procréer, le donne également 
pour bénir. Si l’autre est concédé, | 
pourquoi douter de celui-ci? | 


L'Assomption de Marie | 


proclamé dogme en 1950? 
CITE DU VATICAN Le | 


clamé le 8 décembre de l’année | 
prochaine, en la fête de l'Immacu- | 
lée Conception, si l'on en croit | 
certains milieu x généralement 

bien informés. En effet, l'étude | 
que le | ra jésuite Hentrich vient 

de publier en latin pour le comp- 


pape de recueillir les avis des 
membres de l'épiscopat et des 
théologiens sur cette question, a 
conclu à l'opportunité de la pro- 
clgation du dogme de l’assomp- 
tion corporelle de la Sainte Vier- 
ge. Plusieurs centaines d'évêques 
devront être convoqués pour as- 


dre nm) 
AU 170: 


On aime mieux dire de 
soi-même que de n'en point par- 
ler. — LA ROCHEFOUCAULD. 


CHEZ HUOT ont aussi un très beau choix de 
complets de confection soignée que vous pouvez 
vous procurer au prix de $39.50 et plus. Faites 
denc bientôt une visite CHEZ HUOT, 200, ave- 
nue Provencher, et vous comprendrez pourquoi 
l'homme chic retourne s'habiller CHEZ HUOT, 


Téléphone 203 795 


| pas l'exemple. 


grands centres dispersent, 
| usure, en oubliant nos chansons. 


li doit léguar in- 


tact, à sa famille, ce trésor de 


l'unité, le défendre, à tout prix, 
contre le démembrement matériel 
et moral, 
{qu’il possède la terre, dont l'appel 
est le plus fort, et la voix, douce à 


Pour cela, souhaitons 


ceux qu'elle a nourris. Le sol l’af- 


franchira de l'esclavage des faus- 
ses libertés, de ce déracinement 
qui est la fin de tout, de ce tapa- 


geur et incurable ennui que jes 
avec 


(Notre Temps) 


. . . 
Poils Disgracieux 
Signes, verrues, boutons Nous ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours. Nouvelle méthode 
sans douleur Traitements à partir 
de $200 Un seul traitement suffit 
pour enlever pour toujours les poils 

des jambes et des bras. 
Mlle K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


800, édifice Paris Tél 94110 
WINNIPEG 


MESDAMES! 


Faites-vous donner votre coiffure 
de Noël dès maintenant au 


GOLDEN 
BEAUTY 
SALON 


Que vos che- 
veux soient 
secs, Cassants, 
fins, blancs, 
teints, décolo- 
rés, ou parfai- 
tement nor- 
maux, VOUS re- 
cevrez, lors- 
a e vous viendrez au OLDEN 

EAUTY AN la gve file Per- 
manente appropr Îée à vos cheveux. 
et dont vous serez fièr: 
Les coiffeurs professionnels du 
GOLDEN BEA 8. N savent 
ce qui convient 1e mieux à la condi- 
tion particulière de vos cheveux. 
Non pas une production en grou- 
pe, mais une in particulière 
est accordée à ch rsonne in- 
dividuellement. Le EN BEAU- 
TY SAL donne à chacune la 
meilleure Permanente. Dernières 
modes de Hollywood. 

SPECIALES 


OMeié crème à l'huile Saiun 


DeLux 50 et plus 
Onduiation ‘à froid Salon 

DeLuxe 5450 et plus 
Pas de DÉS NTUE ‘nécessaire, Ou- 
vert toute la journée le samedi 
Pour obtenir un meilleur service, 
venez le matin ou de bonne heure 
dans l'après-midi. 


GOLDEN BEAUTY SALON 
Coiffeurs professionnels les plus 
compétents meilleurs de 


+ À #.. 


pes. 
St Mary's et Fe a — À une rue 
au sud de la Station des Autobus, 
vis-à-vis la Cathédrale Ste-Marie. 


| 


! 


Il faut un bras à la justice, une 
force au droit, une protection à la 
vérité, un gardien armé à la paix. 


Louis VEUILLOT, 


PLOMBERIE 
et REPARATIONS 


Pour nous, pas de travaux trop 
considérables où trop minimes 
Ouvrises et répurations de toutes 
sortes 


ENGLISH PLUMBIMG 
& HEATING CONTRACTORS 
274, rue Garry Winnipeg Tél. 922 792 


Demandez M. W, 3, Harb 
Télépnonez, le soir, à 80 971 


MAIGRISSEZ! 


Suivez le “PLAN d'Amaigrissement 
GOLDEN MODEL" Perdez le sur- 
plus de poids disgracieux (non glan- 
dulaire), Amincissez votre taille 
Ayez une silhouette ‘GOLDEN MO- 
DEL", Paraissez ,et sentez-vous 
nombre d'années plus {sus 
pass prendre “GOLDEN 
comme supplément diététi- 
gue si vous en sentez le besoin 
do e le surplus de gras s'en va, 
ee idylles commencent. 
Les homme désirent que leur fem- 
me, leur amie maintiennent leur 
apparence jeune et leur beauté 
qu'elles portent des vêtements at- 
trayants. 
Si vous êtes trop grasse, si vous avez 
honte de votre taille, ne tardez pas 
— commencez à suivre le “GOLDEN 
MODEL FAT REDUCING PLAN" 
aujourd'hui, 
D Prnement de 5 semaines, 


Hommes! Manquez-vous 


de vigueur? 

Vous sentez-vous vieux? Nerveux? 
Epuisés? Sans vie? N'attribuez pas 
toujours ce sentiment de faiblesse 
d'épuisement, de nervosité au vieil 
âge. Jouissez le plus possible de ja 
vie. Prenez les capsules ‘“GOL.- 
DEN WHEAT GERM OIL". Elles 
aident à tonifier tout le système, 
Pour les hommes et les femmes qui 
pu 212 de Ts avant le temps. 

OLDEN WHEAT GERM OIL 
CAPSULES" aident à tonifier et dé- 
velopper tout le système, C'est un 
reconstituant naturel pour les nerfs 
et tout le corps. Ne manquez pas 
de vigueur normale — commandez 
les * EN WHEAT GERM OIL 
300 cap- 


CAPSULES'" aujourd'hui. 
sules, $5,00, 


Souffrez-vous d'arthrite? 


De douleurs rhumatismalus? Né- 


vra pue De lumbago? De sciati- 
que enez les merveilleux com- 
rimés nouveaux “GOLDEN HP2 
'ABLETS"”, Ceux qui en ont fait 
: “J'ai souffert de dou- 
shumatismales 


C'était effrayant, 
ce que je fasse l'essa 
més “ LDEN PH2 TABLETS' 
que j'obtienne un soulagement see 
et durable” Ne souffrez pas inuti- 
lement de telles douleurs arthriti- 
ques et rhumatismales si rongean- 
tes, lancinantes. Commandez Îles 
CE mere] “GOLDEN HP2 TAB- 
” aujourd'hui, (Prenez 1 com- 
rimé avec un breuvage chaud 4 
os par jour), 200 Po tés 
00; 100 comprimés, 


Avez-vous des Pro “F0 


d'estomac? 
Etes-vous affligé?’ Souffrez-vous 
d'indigestion, de gaz, d'estomac ner- 
veux ou acide? rouvez-vous des 
maux gastriques € pet ues? Pre- 
\nez les comprimés * EN STO 
7" ou TABLETS" 300, 85,00; 120 
2.00 
Dans toute pharmacie, où envoyé 
directement par la poste de 


GOLDEN DRUGS 
St, Mary's et hargrave (Vis à vis la 
Cathédrale Ste-Masrie) A none 
léphonc 925 902, 


dormir, 


$3.00 


Ouvert 
la journée 
le samedi 


Ste 2. édifice Stobart 


Coiffures éttréventes. 
Aubaines en fait de jolies 


PERMANENTES 


\ 
1 Ondulation lustrée | Ondulation séduisante 


Shampoo et mise en nlis 
inclus 


Tout à fait spécial 


Ondulation à l'huile à lo crème 
Avec ou sans machine 


GUARANTEED WAVE SHOP 
Tél. 926 090 


$3.50 


Shampoo et mise en plis 
inclus 


$4-50 


Près du Lyceum 


